
 

  

  

  

  

    

 

    

   

  

 

   

   

    

 

 

 

TEMPERATURE.

adiand ges locaux avec tonnerre.

 
Beau et très chaud ; quelques ora- |
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Lune. 

 

LUNE ET SOLEIL
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UN SOU Le
 
 

FAITS DIVERS t—

—Uz père qui réclame son enfant.

—Rapport de la grande assemblée con--
servatrice du comté de Soulunges.

La ville et les expropriés de la rue

Notre-Dame-Est.
—Accident très pénible à un enfant de

quatre ans.
—Toute une série de courses pour l'am-

bulance de l'hôpital Notre-Dame.

—On abuse du bon vouloir de nos porm-

piers.
—Nouvelles maritimes.

—Nos gens chez l'Oncle Sam.

—Notes de politique courante.

—Nouvelles générales de la province.

—lIntéressantes lettres d'Afrique par le

ajor Boulanger,

FINANCES ET COMMERCE = —

—Le blé reprend à la baisse.

—Le mouvement de l’or.

TELEGRAPHIE :—

—Bryan reçoit officiellement avis de sa

candidature à la présidence il expose

son programme.

—ftoberts fait rapport que les généraux

boers lui donnent encore fort à faire

Delarey a capturé la garmuon d'Eland's

River.
—L¢ mimstro des chemins de fer au

Japon donne sont opinion sur la situa-

tion des étrangers en Chine.

—Le Parlement suglais est prorogé.

—Quaire citoyens de Perkin's Mills,

accusés d'homicide.

-Unpurriers de Québec, Ottawa, Sorel,

Sherbrooke, Joliette, etc, etc.

REDACTION :—

—Elile s'en souviendra.

—Un coup de maitre.

—Libéraux et ministériels.

—Soue le régime Laurier.

—C'est le temps.
—Restons chez nous.

—~Fanatsie grit.

~Henri Lascrre.

—L'‘honorable M. T. C. Casgrain.

—Fisher contredit par Sifton.

—A propos de juges.

—Entrefilets, variétés, etc.

L’ACTE DE LA CONCILIATION
 

 

M, Puttee le blame
 

Winnipeg, 8.

M. Puttee, le député ouvrier de Winnyes
qui a Loujours voté avec les libéraux vient
de critiquer vivement dans une réunion pu-
blique l'Acté de Conciliation du gouverne
‘teut Laurier, este dont il a montré rm
wissance.  

 

New-York, 8.

Dépêche spéciale au “New-York Herald ‘.

Londres, 8.

Le “Daily Mail” publie la dép@he sur-
vante de son correspondant particulier

Shang-Haï, 6.

Un message de Pékin daté du 28 juillet dit
que déjà sept fonctionnaires chinois, dont
deux membres du Tsung-li-Yamen ont Uté
exécutés. Un édit secret à été lancé ordor-
mart la décapitation du tavtai Shenz, de
Yu-Yin-Lin, vice-roi de Hankow, et de Liou-
Kun-Yi, viceé-roi de Nankin.

 

Londres, 8.

H devient de plus en plus évident que les
chefs chinois ont l’miention de soutenir la
nation Chinoise contre la dynastie mand-
chou, La dénanciation de Li Ping Hong par
Li Huug Chang, pour le meurtre des chré-
tiens dans le Céleste Empire est considéré
comme une preuve que l'homme d’étal oritä-
tal a l'intention de défier ie gouvernement

mandchou et peut-étie même de s'emparer

du trône. Quels que soient ses intentious, JA

Hung Chang a la sympathie et l'appui actil

du mimstie chinois en Angleterre, et croit
on de ceux du continent aussi.
On rapporte de berne source que les fonc-

ticnueires chinois jci et les diplomates chi-
nois du contient persvent qu'ils en ont fuit
assez déjà pour qu'ils saent certains d'être
coupés en deux s'ils |retourueicst en Chine
tant que la présente dynastie uura le. pou-
voir.
Un correspondant du “Morning Post’ té

légraphie de Wastington, cette nuit . ‘Le
refus de Li Hung Chang d'aller à Pékin et
de se mettre ainsi la tête dans le piège qu’on
lui avait préparé, l’a nis dans l'impossibilité
de continuer l'apparcice d'anciennes relations
entre lui et les autorités impériales Li
s'atteud à ce que l'empereur et l'impératre
ce prennent lu fuite lorsue les Lroupes al-
liées entreroni dans la Viile Sacrée et croit
“que ce sera alors l’occasion de se proclamer
souverain de Ia Chine et den appeler au
peuple chinois pour
du pays. I est Süpporté par l'influence tou-
te puissante de la haute classe des Chinois

 

 

Londres, S.

Lord Itoherts craint que la garnison d'IZ-

ands River n'ait été capturée après dix

urs de résistance. Le War Office a regu In

dépêche suivante:

Prétorin, 7

Delarey, apprenant que lan Mamilton ap-

prochait de Hustenherg, ev vovant qu'il n'a-

vail aucune chance de capturer Baden-Buweil

s'est porté avec nae sur Blonds River. Ha-

milton a rapporté que la fusiade dans la

direction d'Elands ltiver avait cessé hier et

que le lieutemant-colonel Hoar ot la garnison

avaient évidenuuent été capturés.

‘“Hamivon à quitté Rustenberg ce matin

emmenant la force de HBaden-Powell avec

lui.

“De Wet a commencé à passer ln rivière
Vaal ler.

‘““Kittheéner est niinienan’* à sa poursuite.

Methuen est évidemment venu en comact

avec l'avant-garde de DeWet sur la rive droi-

te de la Vaal, car Kitohener a entendu gron-

ler ses canons ce matin.
 

DISCOURS DU TRONE

 

Loi dres, 8.

es journaux de ce matin font de longues
revues dé ja session parlementaire qui s'est
jerminée aujourd'hui. Le ‘Times’ croit que
la dissolution suivra de près la prorogation.
“L’opposition, ajoule-t-il, à été durant tou-
te la session paralysée par sa faihlesse nu-
mérigue et sun manque d'entente sur les
questions principales.‘

—Le parlement a été prorogé aujourd'hui
après l'adoption du budget par les deux
Chambres.

—Dans son discours de prorogation du
parlement, la reine, après avoir déclaré que
ses relations avec les puissances curopéennes
et oméricaines sont toujours amicales, et
parlé de l'établissement de la fédération aus-
trallenne, s'occupe de la guerre du sud-afri-
cain ‘“qui à mis en évidence l'héroïsme et les
hautes qualités militaires dés troupes réu-
nies sous ma bannitre ot venant de ce pars,
du Canada, de l'Australie et de mes posses-
sions du sud-africain.”
“Croyant que l'indépendance des républi-
ues est un danger constant pour la paix
u Sul-Africain, dit encore la Reine, jal nue

torisé l'annexion de l'Etat Libre comme
première mesure pour l'union des races sous
un gouvernement qui polura en temps ope
ortun être développé de façon à garantir
es droits et privilèges en Afrique du Sud.”
La reine dit, au sujet de ln Chine
Les légations anglaises ef autres à Pékin

ont été aftaquées à l’inproviste par ats in-
surgés, ct l'on cramt qu'un grand nombre
de personnes qui Jes habitaient, n'aient été
tuées. Jusqu'à quel point les autorités sont-

 

 elles complices de ce crime atroce, c'est co |

UNE VICTOIRE POUR LES BOERS

 

Delarey capture la garnison d'Elando River et
Kitchener poursuit De Wet.

AU PARLEMENT ANGLAIS

 

qu'on ignore encore. Moi et mes alliés nous
ferons tout notre possible pour punir les at-
teurs de ce crime sans exemple.
La reine fait allumun à la révolte des

Ashantis, à la famine et à la peste qui sé
vissént aux Indes, punis remercie les Com-
munes pour la Hbéralité avec laquelle clles
ont répondu aux demandes de fonds qui lui
ont été faites ct exprime l’espoir que la
guerre finira bientôt.

 

Londres. 8.

Les dernières heures de la session, à la
Chambre des conmaunes, onl été égayées par
les réponses caustiques du secrétaire d'étar
pour ies colonies, M. Joseph Chamberlain, à
ses critiques politiques.
Une innovation, dus le discours du trère,

qui a causé quelques =remarques, était la
mention des Etats-Unis spécifiquement.
Les discours du trône font orcinatrement

allusion aux puissances en générai, ou bie,
aux puissances cCuropéeants.

Oitawa, »
Un calilegramme reçu au département de ta

milice annonce gue les officiers, conirère ue
feu le lieutenant Borden, ont acheté une épi-
taphe qui sera placée sur sa tombe.

 

WARREN REVIENT
 

Londres, &
Le “War Office’ a reçu la dépêche suivan-

te de lord Roberts
“Vu que Warron a pacifié les districts oc-

cidentaux de la colome du Cap, je lui per-
mets de retourner au pays et je mets tuutes
les troupes de la colonie sous le commande
ment de Forestier-Walker.”

NOS CARABISIERS
 

Ottawa, R

Dans son rapport à lord Minto, le général
Hutton fait les plus grandes étnges de la
conduite des carahiniers montés canadiens
du deuxième bataillon, à l'engazemeut qui à
eu lieu h Hommng Spruit, le 23 juin. 1 a
joute.

“J'ai l'honneur de soumettre à votre Ex-
collence les noms des officiers qui se sont
distingués: lieutenant H. J. A. Davidson,
lieutenant, W. M. Inglis. blessé, Caparal
Fred. Morden. blessé; soldat Kerr, blessé,
puis tué, soldat Miles, biessé.®*

L'état du premier contingent

Le département de la milice a reçu hier
une grande quantité de correspondances of-
ficielles du Sud-Africain. Le rapport du Heut-
col. Otter, qui remonte au 29 juin, dit que,
h cette dernière date, l'effectif du premier
contingent était de 434 hommes bons pour
le service, de 543 malades “ur les 1,153
homies qui compusaient ce contingent, 1,-
M13 sont dans le Sud-Africain, 70 ont été en-
voyés en Angleterre, 85 ont, Été tués où bles-
sés, 20 sont morts de maladie, 13 ont per-
muté. 7

 

¢hisser les. Mandaljous:,.gmeare
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On prétend que Li-Hung-Chang veut prendre la tête du mouvement anti-
dynastique et ambitionne même de monter sur

le trone impérial
++++w+w++++4+4+e++0e44t%#%1.%*4% t4e+%4%++3%+%4%*t%41-4-30004%%

Rapport officiel de Chaffee sur l'affaire de Pietsang
044%%%*++++++."er54e% ++%++++%*++#+#+<e.

confuciens qui ont hérité de leurs ancêtres
l'ambition d'arracher la Chine des mains de
ses conquérants Mandeous. Les vice-rois du
sud sont aussi ea faveur du coup d'état mé-
dité , vu qu'ils uennent les cordons de la
bourse de l'empire.
“Le précieux appui des ministres Chmois à

Su Pétersbourg, Berlin, Paris, Londres et
Washington, aide aussi le inouvement. Les

Ministres chinois À Londres et à Washimgtun
sont des protégés de Li-Hlung-Chang et ont
sondé les autorités pour s'assurer si on
pourrait s'attendre au support de l'Angleter-
re et des Etats-Unis. Les deux ont dit aux
ininistres qu'advenant le coup d'état ils ne
feraient tièn pour protéger la dynastie  1é-
gnaute S'il ÿ avait une intervention con-
tineniale comme on s'y atlend, elle se trou-
verait en face d’un avertissement Anglo-Amé-
ticain de se tenir à l'écart
Le ministre chinois à Washington nie tout

ceci.

125,000 RUSSES

i Le correspondant du ‘Daily Graphic à
| Sébastnpai ire que le gouvernement russe
{ enverra en Extréme-Orient avant la fin de
L'année, 125,606 hommes de renfort,

Des dépêches de Berlin disent que le brut
court qu'un arrangement a été conclu enuie
l'empereur Nicolas et l'empereur Guillaune,
d'après lequel les troupes allemandes seront
autorisées à se rendre en Chine par voie du
la Sibérie
L'arsenal de Waolwich a reçu l’ordre d’en-

voyer en Chine 30 millions de livres de snu-
nitions pour petites armes.

   

  

L'IMPERATRICE DOUAIRIERE

Cologne, 8.
Le correspondant berlinois de la ‘‘Cazelte

de Cerone” dans une dépôche 2 ce journal,
dit que lus rapports japonais sur Jes affaires
de Chine, qui ont été jusqu’à présent dignes
de foi. déclarent maintenant que l’autor:té
suprême de l’'impératriee dovaritre cxiste

estSurVontré“teThpérrtèré
que Li Pung Feng à été nommé comman-
dant en chéf des troupes chinoises dans le
nord. T'après le correspondant, ce fait indi-
que quelles sont les personnes responsables
des ax'ssemuents de la Chine depuis un cer-
tain tèmps et qui devra être châtié.

 

GENERALISSIME
 

On annonce que Li Ping Hing a été noramé
rénéraliseime des troupes chinoises et est
parti de Pékin.
 

RUSSES ET JAPONAIS
 

Selen une dépêche de Shanghaï des dépé-
ches de Takio annoncent que des combats
nt cu Heu près de Takou entre Russes et
Japohais, mais cétte dépêche demande con-
firmation.

M. Brodriek à lu à la Chambre certe dé-
sèche de l'amiral Bruce envoyée de Chefou
e G août.
“Euviron 12,000 alliés ont attaqué la po-

sition retranchée des Chinois à Maku, à en-
viron deux milles de Tien-isin, de bonne
heure, ce matin. Les Chinois ont été chassés
et ont reiraité vers le nord, poursuivi pur
les alliés qui ont occupé Peitrung. Des trans-
ports ont suivi les troupes. Par leire et par
voie fluviale, Ja marche sur Pékin à com-
inencé.
Cette dépêche ne donne pas la date du

départ de Tien-Tsin.
M Brodrick considère ces messages vcoinme

saUsfaisauts.
  

Vancouver, 8.

L'Empress of Japan est arrivée ce matin
de Yokohama avec, à san bord. deux menu
hres du Cabinet japopads © le vicomle R.
Feijimami et Vhonorable & Mawsmoto, mi-
mistre des chemins de fer et Cinaux,
Matsmoto a déclaré dans une interview,

après avoir lu la dernière aiéséche Cunger
qu'il ne croyait pas un not de vla et qu'il
était Conuaineu que les nuzistres éte :
morts depuis lengtemp . 11 perse que les
CMimois qui sont maîtres de toutes ls li-
£nes télégraphiques, imveniezt les télégram-
mes qui sont livrés au publbe ‘Au Janon,
a-t-il ajoulé, on est parfaitement convaincu
de la tnort des ministres.
M. Lees, un missionnaire protestant que

arrive de Chine, ne croit eubre iui non plus
à la survivance des ministres.

A PEKIN

  
   

 

  

 

Berlin, 8.
On à reçu au ministère des affaires étran-

gères cette dépêche de Herr Below, premier
secrétaire de la légation aliemande à Pékin,
datée de Tsain An !
“Depuis le 21 juillet, lp dtaation n’a pas

changé. Il n'y a pas eu d'at'aque des trou-
pes contre nous, ni de bombardement ; seu-
lement quelques coups de tnri La santé
des membres de là Jégaiton est comparati-
Normanbountydeebala%.5 hiss slam

   

 

:
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Jiore.”

UNE AUTRE DIPECHE MAC-
DONALD

Landres, R
Aujourd'hui, & la Chambre des Commu-

nes, je secrétaire parletentaire, M. Brode-
rick, a lu une dénpéche “hiffrée de Sir Claude
Macdonald, ministre d Anzielerre en Chine,
reçue ce matin, au Foreign Oifice. Cette
dépêche est une réponse à un message du
gouvernement et a été envoyée de Pékin le
8 août. En voici le texte
“J'ai reçu aujourd'h- votre déuéche chif-

frée que m’a fait parvnir le nanssire de
Chine. Le bomhardemert a cessé le 16 susl-
let, mais depuis dors la fusBaæie. par les
troupes du gouvernement et lea Boxeurs, à
continué par  intermience Depus Je 16
juillet. les pertes ont é2 Jégère
“A l'exception d'un +'4at He marine. tous
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 les blessés sont en bonne voie de guérison.  

 

Les autres Anglais qui sont hans la légation
y compris la garnison enlitre, sunt bien
Le total des tués est de soixante ot celui
des blessés de cent dix. Nous avons amé-
lioré nos fortifications. Plus de deux caris
femmes et eafants sant réfugiés dans la lé-
ration. Le gouvernement cinnois asait re-
fusé jusqu'à présent la transinission des dé
péchés chitrées.”

POUR TIUN-TSIN

Washington, ®
Le ministre de Chine a reçu une cope Je

l'édit Impérial du Z août dont la trausars-
sien a été retardée.
Cet édit ordonne que les étrangers soteut

conduits en sûreté à Tien-Tsibn eu charge
Yung Lu de choisir pour eux une escorte
d'officiers.

LA FIEVRE JAUNE A CUBA

La Tlavane, 8.

Cinquante cas de fièvre jaune sont actuel-
lement en traitenent à la Mavane, &t la ma-
ladie se propage A Pinar del Rio, Cet état
de choses est dù principalement, dit-on, à
l'arrivée d'immigrants espagnols non-acch-
matés et dont le nombre s'élève actuellement
à une vingtaine de nnlle.
 

RAPPORY DI CHAFFEE
 

Washington, 8

Le département de la guerre a reçu le câ-
blegramme suivant du général Chafiee.
“Chefou—A  l'adjudant général, Washing-

ton, D. C7

‘5 août.

Peitsang a été pris hravement, de boune
heure ce matin, par les Japonais supprrts
par les Anglais et les Américains. Les per-
tes des Japoius onl été considératles, vel-
les des Anglais, légères, les Américairs n’ant
essayé aucune perte. Le terrain était Lrès
linité. Le matiu.‘les Américains ant occy-
be une position en arcière qui devaty focmer
© mouvement tournant, mais ils n'ont pu se
déployer en ligne. Nous traversons A la ri-
ve gauche du Pei-Ho demain matin, et nous
marchatons sur Yang-Tsun. Le consul a
Chefou à fourzi le 30 juillet, une copie de
la dépêche du Tsung Id Yamen qu'il a câ-
blée.

(Signé. ) “CHAFFEE

DEGATS DIE CHFNOIS

St-Pétersbourz, 8.

 

Les télégranmes reçus de la Sibérie orien- |
tale par le burean de la guerre ici, disent
que les Chinois ont endoinmagé le chemin
de fer dans plusieurs endroits, Interrompant
le passage des trains directs Les réparn
tions se poursuivent Les Cosaques gardent
maintenant 300 verstes des chemins de fer
sur la frontière

 

UN TELEGRAMME BELGE

Bruxelles, 8.

| M. de Favereun, ministre des affaires
“Tangèrés, à reçu la dépêche suivante du
cuitkistre de Belsique à Pékin:

Pékin, 2.

“Nous avous réussi à défendre notre léga-
tion du Æ au 16 juin avec laide de huit sol-
dats d'infanterie de marine autrichienne,
mais nous n’avons pu la sauver. Les léga-
twns autrichienne, hollandaise et italienne
ont été également brülées, et la légation de
France est en ruinés. us les étrangers
sont à la légation d'Angleterre, où nous
smames assiéaés par les troupes chinoises
depuis le 20 juin. Jusqu'à présent, 58  sol-
dats d'infanterie de marine ont été Lués et
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70 blessés. Les approvisinnnements sont
presque épuisés. Nous espérons être délivrés
la semaine prochaine. Tous les Belges se
trouvant ier {ort bien.”

  

 

COMMUNICATION RETABLIE
 

Washington, 8.

Ce matin, le ministre Won a reçu un édit
daté du 5 août, autorisent les puissances à
communiquer tibrement avec leurs ministres,
nÉme au moyen de dépéches chiffrées.

CE QU'ON DIF A LONDRES

 

Londres, 8

La dépêche chiffrée du ministre d’Angle-
terre à Pékin, sir Claude Macdonald, reçue

IL LES CROITMORTS
a+%+%%eee

Le ministre des chemins de fer au Japon déclare qu’il croit que
les télégrammes sont apocryphes, et les ministres tués

LES DERNIERES NOUVELLES DES LEGATIONS

ce malin au ministère des affaires étrangè-
res, lue à la Chambre des Communes et an-
nonçant que les légations résistaient encore.
il va cay jours, et le câhlegramme de l’A-
mitauté disant que les Chines, délaits, re
culent devant les alliés, ont fait renaître
l'espoir dans le succès de l'expédition.
Les rudes combats soutenus par les Rus

ses sur ia frontière sibérienne, les anticuités
de leur position dans la péninsule de Liao
Ting et la perspective d'une révolte en In-
do-Chine empécheront probablement la Rus-
se & la France d'envoyor des renforts aux
alliés.

Des dépêches de Yokahama disent que le
cabinet coréen sera organisé, afin d’unir les
factions, et que l'empereur de Corée envoie
du riz, de la farine et dès cigares aux alliés
à Tien-Tsin,
 

 

LES ANARCHISTES
Une enquête sur leur compte

 

LEUR AUDACE

LE COMPLOT

Rome, 8.

Une dépêche de Monza A la “Tribune” dit;
“11 semble que Bressi avait plusieurs come
piices. Après son arrestalion, on a entèn-

! du crier . Laissele ailer” ; et pendant que
i la voiture du roi se dirigeait sur ja villa
royale, un inconnu a répondu au général
Pouzio-Vaglia. ministre de la maison rova-
le, qui Jui demandait où était Tl'hssassin :
SJ n'y à pas d'assassin.” De plus on à
trouvé des vêtements d'ouvriers abandonnés,
qui avaient évidemment servi de déguise-
nos

La police croit que la fuite de Bressi a
été favorisée par des complices. Parmi les
personnes arrêtées se trouvent François Nic-
coli Rietia et Salvatore Tiscioune Casert,
de Paterson (New-York. )  

UNE ENQUETE

Washington, 8.

Deux lettres du baron Fava. ambassadeur

d'Italle aux Etats-Unis. relatives au pré

tendu complot formé à Paterson contre la

vie du roi Humbert, ont été trouvées au dé-

partement d'Etat. Le baron Favi est en

ce moment h Seabright(NewsJersey ). Ces
deux lettres, envoyées d'une façon non offi-
cielle par l'ambassadeur &t nulloment sur
l'ordre de son gouvernement, prient les au-
torités fédérales de faire an effort dans le
bnt de découvrir ce qu'il y a de vrai dans
les lustoires publiées par les journaux au
sujet du complot de Paterson, et leur de
mandant si cles ont l'intention de faire
comparaître les conspirateurs devant les
tribunaux. La substance des lettres du ba-
ron Fava a été communiquée au gouverneur
du New-Jersey, avec ordre de faire une en-
quête au sujet des histoires en question. A
part cela, le département d'Etat n’a rien
fait, mais on ecroit queles agents de la
nûreté du département dæ trésor font une
enquête.

 

New-York, 8

Le gouverneur Voohen était à Paterson
 
aujourd'hui à faire une enquête sur le genu-
pe anarchiste. Le gouverneur croit que le
complot à t… fait & New-York et non dans
le New-Jersey.

a

PEITSANG

Waldersee généralissime

  

WALDERSEE CHEF SUPREME

Cologne, 8.

Le correspondant de la "Gazette de Co-
logne™ à Lerhin, annoncé qu'il à appris de
bonne source que le maréchal Von Walder-
see a élé nommé commandant en chef des
troupes alliées en Chine.

  

Hambourg, 8.

La “Boessenhalle’ affirmve que le tsar de
Russie à télégraphié au Feld-maréchal com-
te Von Waldersee. de Varmée allemande, l'as-
surant que Na Ma,esté était satisfaite de ta
nomination du feld-maréchal au commande-
ment des forces alliées en Chine.

 

— L'exposition de Régina à été ouverte
hier.

 
i
+

|
i 
F

| dissementis.

+
t

 

LES MEFAITS DELA CHF

 

Le soleil fait encore des
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ERNIERS JOURS

 

New-York, 8.

Jusqu'à midi, la journée d'hier a été, en
réalité, plus chaude que celle de lundi | mais
dans l'après-nudi, un vent agréable est venu
rafralchir ia température et, uvec la dispa-
rition partielle de l'humidité, à rendu la so
rée plus Lolérabie. Cependant, Lout indique
qu’il faut s'attendre encore à la chaleur et
lès pronostics du temps disent que la haute
température dont nous souffrons doit su
maintenir pendautv plusieurs jours. Un cer-
tain nombre de personnes sont Lutrbées dans
la rue, abattues par la chaleur ; à) à fallu
les emporter à l'hôpital. La nuit dernière,
l'orage qui à éclaté sur une partie de Ia
ville n'a pas allégé les souffrances de la pu-
pulation de New-York, la mnt a td tort
deésagréable. Beaucoup de personnes. liem-
mes, femmes et enfants, oat envabi les
deci 8 sUT la rivière du Nord, afin de respirer
ui: peu d'air frais. La police a Loléré leur
présence. Cependant, une dizaine de Vata-
bouds qui se rendaient insupportables, sur
le dock de Ja 409 vue, par leur tapage, leur
tenue imiécente, après l'absorption de pow-
brouses putes de bières. ont été airûtés el
ttaduits le matin devant le jure. Celui-ci les
à tous condamués à 55 d'amenue ou R 33
jours de puison. Eu quittant ls sale d'au-
dience. un vieux cheval de retour s’est cou
tenté de dire d'un von, moitié triste, More
Enguenard : ‘Eh bien, Vrai ! 11 en cate
plus de coucher sur le dock pendant une
nuit d'été que de lu passer dans un bon lit
au Waldorf-Astoria."
Aux environs de New-York, dans I'Etat et

dans toute la région jusque dans la vallée
de l'Ohio, la chaleur n été également exces-
sive et, de tous côtés, on signale des acci-
dents, des décès dus & la température ‘le
vée, sans compter les orages qui ont causé
d'importants dégâts A Newark, John
Hiering, âgé de 28 ans et marié, s'est em-
poisonné avec du vort-desris ; 11 est mort  

k l'hôpital. On dit que la chaleur Wi avait
détraqué l'esprit. A Pittshurg, le thermome-
tre est monte jusqu'à 97 degrés Pabrenbeit ;
un viedlard est mort et sept personnes sont
malades des suites ale la chaleur. Dans les
usines eu les fabriques, On a dû suspendre
les travaux & causé de la chaleur.
La situation à Chicagu est également gra-

ve, luer. quatre personnes sont mortes de
la chaleur ; la veille, 11 en était mort onze et
nen Pas une comine l'umnonçaient les pre-
puers hulievies, Les personnes tombées, acca-
Lides par la chaleur pendant deux jours,sont
très nombreuses €. plusieurs sont dang un
état critique Trois personnes sont mortes de
le chaleur à Milwaukee où le thermomètre a
peargué 93 degrés Fahrenheit.
Dans Etat de New-York, 3 Watertown, il

à fait pendant ces deux derniers jours une
chaleur atroce. Le —thermombtre est monté
jusqu'à 105 degrés Fahrenheit, sait environ
A0 1-2 degrés ammtigrndes. À Phelps, un orage
épouvantable a cansé des ravayes dans le
pays, en Certains endroits, il s'est Lransfor-
mé en un véritable curagan, déracinant les
arbres, ravageant les jardins ot les champs ;
des painmiers couverts de Iruits ont été ren-
verses | nombre de Lätiments ont été démo
hs. Un fermier à été enlevé de sa voiture
par un coup de vent et emporté à plus de
vaut pieds de distance, {1 a failli rouler
daus la rivière et 6e noyer
Philadelphie soufire également de la chee

leur et d'une humidité excessive. Un orage
à éclaté dans la soirée ; mais la températura
n'a pas tardé à monter et lu situation était
anssi désagréable que dans la journée. Uno
personne ést morte des suites d’une insolo-
tion dans Ia journée,

 

 

Chicago, 8
Votel le cinquitme four que la température

dépasse 9N degrés, Deux morts el plusieurs
cas de prostration ont été rapportés.
 

 

LE PROGRAMME DEBRYAN

 

 

Le candidat des Démocrates se prononce en faveur de l’indé-
pendance des Philippines, sous le protectorat américain
 

ENTHOUSIASTE OVATION

 

Indicnapolis, Ind 8 } ardinafre dds que je geral entré en fonctions

Bryan et Stevenson ont regu aujourd’hui, |
avis officiel de leur choix par le parti démo-

 

et lui recommanderai de déclarur immédiate
ment les intentions du pays: d'abord, éta-
blir aux Piulippimes, un gouvernement stacratique corame candidats, à la présidence |; Linie ; remet

el à la vice-présidente dos Etaus-lmis. res. | ble Cumme nous en —établistous ac
pectivement. la seèoe & été l'une des plus | tmelleroony un b Cuba, en-
poets AI | suite donner l'indépendance aux
imposantes qu'il y ail encore ens aux E-
tats-Uni
piéin air, au Militany Park.
Des mulhers de personnes y assistaiont.
Le sénateur James K. Jones, président du

comité national démocratique, à éÉlé choisi
comme président de la réumon el, apres un
bref discours, 11 a donné, ia parole au re
présentant James B Richardson, du Ten-
nessee, qui à fait Je graud discours de noti-
fication.’
En se levant pour parler, Bryan a roçu

une ovatiom frénétique. Il a prononcé un
long discours incessamment hâché d'applau-

1] a été suv du gouverneur

Thomas, du Colorado, et de M Stevenson
Son discours n'a porté h peu près que sur
la question de l'Impérialisme et des Philhp-

pines et a à peine effleuré la question ma:

aftaire,
“il y a un moyen factie, honnête, hanora-

ble de régler la question des Pluhippines,

s'est écrié le candidat démocrate.

Le progrumme démocratique le formule et

le soumet avee eoufiance au penple améri-

cain. Ce mode de rdglemont, je l'appronve

complètement. Si ze Suis

 

AUX PHILIPPINES

Détails navrants sur l’état de l'armée

américaine

 

 

ON PARLE DE NEGOCIATIONS
tree

New-York, 8.

L' ‘Evening World" publie la dépêche sui-
vante d'un de ses correspondants à Washinu-
ton:
“Je suis en mesure d'aifirmer, sur l'auto-

rité d'un des plus hauts fonctionnaires du
gouvernement, que le département de la
guerre a caché durant trois semaines, un

appel de secouts du général MacArthur. le
général MacArthur dit que nos soldats meu-
rent faute dé soins médicaux dans toutes les
stations militaires,

Il y en a des milliers alftés à cause de
blessures, lèvres tropicales et autres mala-
dies, et qui sont tout à [ait dépourvus de mé-
dicaments et de médecins pour les soigner. ll
& huit pour cent de la force totale, incapa-

les de faire le service.
Ce rapport n élé suivi un

d'une autre dépêche dans laquelle le général
MacArthur demande au moins 100 médecins
et 390 aides médicaux. L'annonce publiée
récemment par le département dé la guerre, |
demandant 100 médecins, était le résultat de |
cattle appel de secours.

 

Manille, 13 juillet, via San Francisco, 8.
Les Philippins des environs de Cayagan,

sur l'île de Mindanag, deviennent turbulsnis.
Au nombre d'environ un maille, ils fortifient
les défilés des montagnes et font d'autres
travaux pour se préparer À livrer bataille à
nos soldats.

 

mong Kong 8

Dans ses avis à la junte rilipino en cette
ville, M. Manna assure que le général Mac-
Arthur, gouverneur militaire des les hie
lippines, et le général Alejandrino, un des
principaux chels des insurgés, négocient on
ce moment, conformément k la proclamation
d'amnistie, la soumission des furces filipr-
nos dans le ventre de li de Lucon. Lies
forces comprennent celles des colonels Lucu
na ct Tecson, qui oat fait prisonniers tot
éredi dernier le heutenane Alstactter, dv
génie et onze hommes de cavalerie
Les renseignements obtonus as quartier gé-

La démonstration a eu lieu en |

;

élu, dance et les
ie convognerai le congrès en session estra- | tions du dehors,

Philippins, Lout comme nous avons promis
de donner l'indépendance aux Cubalns, en-
fin, protéger les Phiippins contre l’inrerven-
tinn extérieure, pendant qu'ils accompliront

leur distinée, LOUt COIMME NOUS &vOnS proté-
ud les républiques du sud ot du centre de
l'Amérique 61 comme nous soromes, en ver-

i ta de la doctrine Monroe, obligés de proté-
; 5er Cube. Un protectorat européen sizoifio
; souvent l'expinitutioni du protégé par son
protecteur, Un pratectorat américain donne
à la nation protégée le bénéfice de notre for-
ve sans en fare la vietime de notre avidité
Pendant trois quarts du siècles la doctrine
Mourve & été un bouclier pour les républiques
voisines, et elle ne leur a cependant imposéaucune obligation pécunfaire, Nous ne pou-

; Vions honvrahlement remettre jos Philipping
k leurs anciens maltres, lorqu'ils neus eye
rent aidés dans la guerre contre l'Espagne:
nous Re pouvions les laisser devenir victimedde l'ambition dus nations curnpdennes etpuisque Lous ne voulons pas en faire ungpartie intégrante de notre nation ou les gureder COMING Sujets, nous proposons la seulealternative qui reste: leur donzer l'indénon-

protéger contra les molesta-

tri
 

 

nee, —

relative à ces négoctatios. On it
fois, que le général MacArthur à eu pttamment des conférences avec les chefs poLitiques caaires des insurgés dans leut de rét r la i peD deIe à paix autrement que par

Samedi dernier le général MacArt
Gompagné de plusieurs officiers, praA San Fernando oh il a eu avec Alejandrathe conférence qui avait été préalablementconvenue. D'après les Filipinos, le généraîAlojandrino a vifert de se rendre avec lesforces insurgées dans le centre de Luçon et
de faire Venir Aguinaldo à œrtaines condie
tions, qui n'ont pas été dvulmuées. Le résul4
tat de cette comférence n’est pas connu. Le
général Alejandrino, à l'issue de cette Com
férence, est retourné dans les Montagnes,

——

N ITALIE

Le nouveau roi
——

  

Rome, 8.
Le roi Victor-Emmanuel 111 eb la reine

Hélène sont arrivés ics ce matin. ls ont
êté reçus par les ministres, les présidents du
Sénat ct de la Chambre des députés, un 

peu plus tard, | grand nombre de sénateurs et de députés et
; toutes les autorités militaires et civiles. Leg
| fouverains se sont reudus  fRunédiatements
; au Quirinal. Sur lour passage la foule s’est
découverte.

} —

Monza, 8.
La reine Marguerite. la princesse Maria

Ma, ex-reine du Portugal, la duchesse d'A-
oste, la duchesse de Gênes, In duchesse Fer-
dinand de Gênes of Victor Napoldon sont
partis aujourd'hui pour Rome dur tram spé-
tial. Toutes les personnes qui ont assisté
à leur départ les ont salués avec respect.

  

LES ECHECS
 

Munich, $.
À l'ajournement de midi, dans in 13¢ 10n-

de du tournoi internaMonal des échecs, Po-
piel avait battu Showalther, Maroczy avait
défait Jakob, Burn avait maté Halpuin ; Ja-
nowskr avait désarconnd Pillsbury el Buolle-

| card et Gotiscliall, Schicekfer et” Marco, ef
Cohen et Woul, avalent fait parties nalles.
La partie entre Rardeichen ol Derger 5 846
wurde, Bardeleben avait Pavantere.
Peng la sorte —Bavdelebon et Berger ont

contmud leur partie ; mais ils ont Été fnroés
de l'ajourner encore une fois. La position
Était encore eu favew de Banialdes :
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- Mk BISSONNETTE SERA ELU

 

Un très grand nombre d’électeurs se sont rendus hier après-
midi, à Coteau Landing, où le candidat conservateur

du comté de Soulanges avait convoqué
une assemblée publique

 

LES QUESTIONS POLITIQUES DISCUTEES SOUS LEUR VRAi JOUR

 

L'assemblée  canservatrice qui a cu He,
hier après-miat, L Coteau Landis, conne ile
Soulinges, est sais conteste lu plus nem-
hreuse qui ait jumais Été tente depuis avi.
Les «lecteurs ont fceuté avec besucoup d'at-
tention les orateurs qui leur ont esplhiqué
d'une mutitre juste et équitable les questions
poiitiques du jour. Le sort du Dr Bourbou-
mais €L secllé. M peut se persuader que le
bean comté de Sontlances élira, au prochoin
scrutin, un civoyen libre et indépendant com-
me M. Arcade Bissonnette.
Le Dr 3. C, Prieur présidait l’assemblée Aves
Css, sur Feurrde étaient: f'hon. 1. 0. Tail-
lon, Thon PoE LeBlane, MPP. MM. Md-
ton McDonald, MPP, ! ie Lamarel

thur Bressard, Moise Brossard, >
nuin el Pierre Doucet,
Pormi les autres

élaiont MA
Napol St Amour.
notane Boyer, de Villesfield, J. E.

P,N.

  

  
  

 

  

      

présentes
Geo. Cierk, Stephen Carritre.

Stanislas Filiatrault,
Dumes-

Wind Reid, Don, McDonald, Ur
“un, Dr Deguire, Geo. Si Denis,

personnes

 

 

   
     Orias

 

   

, Esdras Marcoux, Napo-
leon Bray, Joseph (roux, Alfred Asselin,
Be J. CL Prieur, Fru. Lalonde, William Four-
niet, Willi Greff, Gédéen Grefi, Frs A
Lalonde, Tsaïe Lalonde, Elie Lalcnde, H.

Filiatrault, Jos. Véreneau, Julien Véroneau,  
Nap. Montpetit, Alex. Sauvé, John MeDo-
nald, John Boivin, Léandre Latelle, 49, Mar-
cotte, Artbur Lalonde, Léon Lefebvre, Zoti-
que Montpetit, John Montpetit, Aut Mont-
petit, Jon. ! ouneite, Ard. Bourtonnais,
Noë Bissonne Omer Dissannette, Ohvien
Hamelin, Isuïe Hamelin, Jokn Marcatte, Ar-
Land Marcotte, Arthur Mareuttée, Honoré
Llegros, Lé (ui, Antoine Legras, Jean-
Bie Montpeti Séguin, Aimé Si
Amour, Jos. Deguise, Gaspard Deguise, Cé

5 elit, Ludger Lalon-
Joseph Besner,  Ferdi-

nant Hesner, ¢ St-Dens, Anon La-
londe, Damien Lalande, Octave Mentpetit,
Louis Ledue, Louis Devoycau, Michel Bowe:
bonnais fils. ¥rs, Antoine Bourbonnois, <u-
tome Besner., Julien Jourbonuais, FX.
Ranger, Godiroid Constant, Hector Cons-
tant, Narcisse Lalonde, Hormisdas Lalonde,
Honoré Gauthier. Joseph Leduc, Huzhe PMu-
trisie, Benjemin Campeau, Ehe Pharznd, F
X. Re Andre Purauin, Thadefe Poirer, 1,
N. an, St-Anicet ; Frank Bissonnette,
J.-Bie Bourbonnais, Godfroid Constant. Jo-
seph De Montigny, 17, T. Rey, Miche! fieur-
bonnais. Joseph Phorand, Joachim Arse
pault, Xavier Coutlde Léan Dexner, Stncon
Audet, Antoine Besuer, Alex. Sauvé, Foch
Grenier, S. Carritre, Robt. Smith, Tews
Bourbonnais, Adalphe Chertrand, Emile it:s-
sannette, Jules Brunet.

En appelant l'assemblée à l'ordre, le Dr
Prieur a remercié Jes électeurs de store:
dus en si grand nombre, malgré la mauvare
températu
Cela prouve, dit-il, que la population du

comté de Soulanges s'occupe des iniercis du
pays et aime à se rensviguer sur les ernndes
questions du Jour. |] est heureux de constz-
ter que des hommes distingués dans Jes (Lif
Térentes professions oDL cru de leur devoir de
c'éloigner de leur bureau pour Venir expi-
quér la politique sous son Vrai jour. Les di-
vers oraleurs qui doivent adresser la parole
cont bien connus dans la province et, nul
doute, vous les écuuterez avec plaisir. Le
candidat conservaicur, M. llissonpeute est

bien et favorablement connu de tout le com-
16. Les Jeunes gens du comté forment au-
Joura hui une association forte et vue, L'u-
mon fat la forte ot avant longtemps le dra-
peau conservateur tromphera de La bantuière
lpératé qui ne porte dans ses plis que Je
signe de ta husde el du scardale

M. Bissonnette doit fue du doa l'estime
de ses conctitovens, et, en Chambre, fl se
tfvagera RON-HCU :L aux Infzréls du com-
‘à ular à coux de tout le pays
M. Arcade Lis.ounyité se lève aiors et est

vivement applaud.
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Messieurs,

Je sus vraiment flatte, dit-il, d'avoir
‘ ‘adres:cr la perule à une assem-

reuse, CL d'avoir | occaston
er du ible gue vous avez
dant en wuss grand nom-

gré l'état Ces che-

  

  
  

  hide
de

  

bre à mon va 1 &

nus. Ceci prouve, une fois de plus. l'intelhi-
pence dus élecivazs du comté de Soulanges,
qui ne manquent aucune pélasiun de se Ien-
Signer.
Je profiterai de cette assemblée pour

mercer bien cordialement de In'asuir
nueur de me Choisir comme porte-

drapean, aux pirunhaines clectioss générales,
Je profite aussi de œte asemblie pour
vous donner un aperçu de la conduite que
J'entends suivre, rl Vous 1e faites l'honneur
de n'éhire député aux Communes.

‘Après avoir suivi assez réguihèrement no-
tre histoire politique, avoir seruié et com-
paré l'œuvre des deux partis, j'en arrive à
la conclusion. que le grand patti vonserva-
teur,  rélégué dans les froides régions da
Popposition. en 1506, est le parti du pro-
eres qui à accowpli Totles les grandes Cn-
reprises dans le pays.

«€ Voyer cheuiler nos voies ferrées,
VOyez BOITE navigation ouverte à un tonnai-

ge de 14 queds—voyez nos édifices publics.

  

  

     

“Je tout cet l'œuvre du parti cConserva-
teur.
‘Sous lc régime libéral de 1873 à 1878,

nous avons  Lraversé des années de mieré
noire.
“Nos villes se dépeuplaient, nos manufae-

ures éiatent fermdes, ns OUVTICTS, sans ou-
vrage vivaient avec leurs familles de chanté
publique.
“De 1896 à ce jour, quel résultat

nous de la politique Laurier?
Augmentation des dépenses dars une pro-

portion alarmsante.
“Mainties des taxes malgré l'augmentation

du revenu des douanes;
Dépenses inutaies pour protéger les amis;
‘Contrats sols soumissions donnés à des

favoris;
“Spéculations ncondaleuses, et même cor-

ruption électorale protégée par les chefs du
gouvernemnt

“Inutile de vous dire qu’en face des deux
partis, j'enregistre ma candidature en [a-
veur du grand parti d'entreprises menées À
bonne fin, du parti conservateur, me téser-
vant men indépendance de caractère et ma
liberté d'action.”
Ces paroles ont été accueillies avec Lesu-

coup d'enthousiasme.
l'honorable I. © Taillon a été l'orateur

snivant. Eon discours, sérieux, pondéré, élo-
quent, est d'une telle importance, que nous
préiérons ne pus risquer un résumé, mas
attendre à demain pour le puhher en entier.
L'ancien premier ministre, comme toujours,
du reste, à soulevé les applaudissements réi-
térés ce In foule.
M. Arthur Brossard, avocat a ensuile été

présenté à l'assemblée.
Comme fils de cultivateur, dit-il, il était

heurmix de venir offrir son appui À tin can-
didat de la classe agricole. 11 reconnaissait
Ja nécessité d'avoir un grand nombre de
cultivateurs au parlemoent.

Al. Pissonnefte est un candidat digne de
coniiance. un citoyen distingué et il fera
honneur au beau comté de Soulanges.
L'heure de Ja bataille va bientôt arriver et

avons-

| ies citoyens de cette province doivent accar-
1 der leur confiznce à Sir Charles Tupper. Les
| libéraux, pour détourner l'esprit de l'électo-
rat de leurs propres méfaits, prétendent que
les conservateurs n’ont pas de chef. Qu'ils Te-
gardent donc de leur côté: Qui chez eux a
suplacé M. François Langeher, M. F. X.

Lemieux 7
Est-ce M. Bernier, est-ce M. Fitzpatrick ?
Este que M. Tarte est leur hel dans le
district de Moutréal ?
M. Tarte est un acrobate politique sans

principe, sans vesgogne. M. Blair n'est pas
respecié de ses propre: partisans, M. Sifton
est un grand fanatique, M. Bernier n'est bon
qu'à faire des discours de husting
L'orateur rappelle ensuite la fameuse mala-

die de M. Tarte, qui se disait trop mdisposé
pour rencontrer ses adversaires sur le par-
quet de la Chambre, mais était assez bien
pour fnire un travaii ardu à Lexpost ion de
Paris. Le paru hbéral se sent dejà
Ses principaux membres se placent dans lepsr-
vice Civil où refusent de se présenter de nou-
veau devant le peugile.
Quant au Sénat, H à sauvé de fortes sum-

mes au pays en rejetant les lis du Drum-
mond et du chemin de fer du Yukon “la
Faire” née du scandale du Drum-
mond init de vains efforts pour ner 528
fares, mails avant de comvanere l'électorat,
1} lui faut espliguer conunent al se fait que
M. Tarte, qui, avant les élections ne vahut
rien, a pi procurer À ses fils une propriété
comme leur journal.

A Miton McDonald, dépntd de Bagor,
s'est alors levé pour adresser la parole. Veu-
ci Un résumé de sun discours. ‘Je aus
heure.< comme œultivateur d'appuyer In can-
didatare de M. Arcade Bissannetie, ee
me sus rendu ici avce plaisir, bien que mes
eccupat.ons ne me permettent pas de pren-
dre are part active k toutes les assemblées

Focliques. Je crois qu'il est de mon dévor

 

  

 

 

  

  

    

 

de rcleser 1ci une accusation gue “La Pa-
trie’ a portée contre gun. Ce journal a
faisifié l'un de mes discours dans le but de
compreMmettre les conservateurs de certe
provipes aux yeux des électeurs des autres

 

parts de la Puissance.
Eîle à expédié dans les provinces anglaises

UN Lux rapport de mon discours aîin de
soulever celles-ci contre la province de qué-
bee 1: dt l'autre tour et ie le répète 161,
que or Wilfrid Laurier, sur la question des
contingents militaires, comme sur toutes les
autres, « faills à ses promesses.

D'abord. en Ancléterre, il s'était écrié, de-
vant Jne Chamberlain. si vous avez besoin
de notre bras pour la défense du drapeau
britannique, sonnez le claîren et nous répon-
drors À votre awpel. Le Canada se 1roy-
vait engxxé par cette déclaration prononcée
far son premier ministre -
Lorsque re dernier pronençait res paroles,

H était loin de penser qu'elles penrraient lui

 

  

 

 

être rappelées dans un aveiir prochain Les
premiers muustres des autres colonies, qui

W fait la même promesse se sont hâtés
nvover des soldats en Afrique sud, rs

de la déciaration de la guerre. sir Wilfrid
au CobLrAITe, à prétendu, dans le “Glohe”*,
de Toranto, que le Canada n'avait pas le
droit. d'envoyer des troupes participer aux
guerres de l'Angleterre
Sur ces entrefaites, il est allé à Chicago,

ol 1 à passé plusieurs jours. A son retour.
il a trouvé l'opimion angluse tellement suu-
levée qu'il a armé 1000 honunes et les a ex-
pédiés en Afrique, malgré ce qu'il avait dé
Claré duns le “Globe”
M. Tarte a alors tenu une assemblée à

Si-Vincent. de Paul, où il a dit que l'envoi
de cæ contingent ne constituait pas un pré-

tédent. Cependant, quelques sois pius tard
sn autre contingent de 760 hommes armés
de pied en eap partait pour le Transvaal
Voilà la vraie versiun de ce qui s'est pas-

sé. Aujourd'hui les libéraux essaient de
falsifier les faits afin de ioucr leur double
jeu lls disent dans Québec que c’est Sir
Charles Tapper qu: a forcé Si Wilfrid Lai
rier à envoyer les nôtres à la guerre et, dans
Ontario, !ls s'écrient que Sur Wiifrid seul est
responsable de l'envoi des contingents.
Sir Charles n'a que rappelé les paroles pro-

noncées par Sir Wilfrid à londres et les a
cunfrontées avec celles que le premier minis-
tre à pulliées dans le “Globe
Les libéraux prétendent que nous sommes

les alliés des orangistes.
Qu'ils regardent donc chez eux et ils ver-

ront que leurs meilleurs amis, leurs chels
sont les Sifton, Jes Martin, les Greenway.
Ou sont allées leurs promesses de récipro-

cité par lesquerles le cultivateur devait tout
acheter a bas prix el tout vendre très cher”
La seule chose qui en reste est le compte de
dépenses de la commission internationale de
Québec et Washington, où les ministres sont
allés danser et faire bombance. Depuis 1696,
les Américains ont augmenté de 84.00 por
tonne jes droits sur le four. Aujourd'hui, les
produits de la fermie ne se vendent jas plus
cher qu'il y a quatre ans. Je ferais une ex-
ception, cependant, pour le beurre dant ie
prix a avgmenté grâce à la grande demande
de ce prrduit sur le marché anglais.

La cause de cela est la guerre en Afrique
mits ce n'est pas une cause permanente et
vile est tout-A-fait indépendante de l'action
du gouvernement
À qui revient le mérite des vaisseaux à

compartiments frigorifiques? Ce n'est  cer-
tainemeut pas aux libéraux, car je me rappel-
le que l'honorable M, Beaubien, M Taché et
moi-même avons tenu trente-huit ascemhiées
poliliques dans cette province afin de pré-
parer l'ayinion pulilique sur cette queston,
Nous avons fait un rapport à l'honorable A.
R. Angers, ministre de l'Angleterre et ce
dernier à institué les bateaux réfrigérateurs

Pour la ligne rapide et le transpors du
fromage en Angleterre, le gouvornutieat cine
servascurs avait préparé un contrat avec MM
Allan. Toutes les démarches étaient faies,
it ne restdik plus qu'à appnser la signature
officietie. Les libéraux ont relusé de le ter-
miner et depuis 1896, M. Dobell, a fait envi-
ron vngt voyages en Europe sans obtenir
aucun svccès pour l'établissement d'une ncu-
velle ligne rapide.

La prospérité, aujourd'hui, ne règne
gue chez les favoris du pouvoir. Elle n'existe
pas en campagne. L'un des indices les plus
évidents de la prospérité du pays est l'aug-
mentation de la valeur de la propriété fon-
citre. Est-ce que le prix de vos terres a
augmenté depuis que les libéraux sont au
pouvoir ?
Les droits de douane n'ont pas changé

sous le régime libéral, II v a eu, 11 est vrai,
quelques petits amendements, mais ils sont
de si peu d'importance pour la classe agri-
role que celle-ci paie plus cher tout ce qu’el-
le achète Pour ces raisons et beaucoup
d'autres, les lbéraux sont mécontents ct
tous leg jours on en rencontre qui se disent
prêts à nous aider à renverser le gouverne-
ment.
Quant à l'impérialisme, nous sommes oppo-

sés à la doctrine de Sir Wilfrid Laurier qui
veut aller siéger au parlement anglais, mais
nous favorisons l'union commerciale avec
V'Angleterre. tel que Ju veut sir Charles Tup-

    

  

per.
Après M.  MeDonald, lhon M. LeBlanc

s’est avancé sur l'estrade et à été aocueilli par les apylaudissemente de la foule.

 

Le député de Laval a rappelé à ses audi
teurs tout ce que le parti conservateur à
fait pour le comté de Soulanges. C'est le

gouvernement de sir John MacDonald qu
a construit ce magnifique canal leur per-
mettant aujourd'hui de recevoir une forte
partie du trafic de l'ouest. ;

i Dans une élection précédente, lui-même a-
vait montré aux électeurs des Cèdres l'arrê-
té ininistériel décrétant l'établissement du

canal. Le député actuel de Vaudreuil avait
prétendu que cela ne se ferait jamais, mals

les faits sont là aujourd'hui pout le démen-

tir.

Depuis 1896, le gouvernement n'a eu qu'u-

ne politique de compromis et d'atermoie-
ments. Sir Wilfrid Laurier est un parlait
gentilhomme, un ornement pour n'importe

quel salon, mais il n'a pas d'énergie. C'est

une tête faible. 1 avait promis de ne pas
augmenter les dépenses annuelles et 'un da

066 pour s'amuser de l'opinion bien connue du
public sur la prohibition. Depuis 1898, la
dette du pays a augmenté de $7,000,000 a

$8,000,000 par année.
Le prix de l'huile de péirole a augrenté

sous les libéraux qui ont donné le ‘n°mopale
de cet article à Ja Standard Oil Canpang.
une riche compagnie américaine qui, l'an der-
nier a paré $20,000,000 en dividendes.

11 en est de meme du {il d'ennerbage ef de

la broche barbelce ;
L'honorable M. LeBlanc a aussi parlé.

[qos minutes en anglais puis l'ascemblée
s'est disperse.

  

Une proposition des propriétaires
intéressés. au sujet des terrains
expropriés illégalement, rue

Notre-Dame-Est

On offre à la ville de garder tes terrains à

charge de les payer quand sile en

aura le pouvoir

Voici que les chances d'en arriver à un
arrangement au sujet des terrains dont la
ville s'est emparé légalement pour élar-
gir la rue Notre-Damecst, s'aifaiblissent de

plus en plus.
Les propriétaires intérressés ont envoyé au'

greffier de la cité une proposition qui peut
se résumer en trois points principaux, D'a-
bord, 1ls consentent À laisser Ja ville en
possession des terrains. à condition qu'on
leur paie les différentes sommes qui leur
ont ét allouées en 1845 par les experts qui
ont conmaru comme témoins et dont ils ac-
ceptent l'évaluation. ;
En second lieu, ces montants seraient

pavables environ trente jours après ratili-
catien par acte de la Législatuie nu quand
Ja ville obtiendra le pouvoir de faire des
détoursés k même son fonds consolidé.

Enfin, Jes frais de toutes les prodfdures
légales seraient portés par la ville.
En résumé, cette communication suppose

que la ville est prête A paver les terrains.
Or, il semble que c'est là justement le point
que la commission des finances s'est tnu-
jours effrras  d'éjider, de même que tous
les dorrnages qui pourraient résulter de vet-
te affaire On se souvient qu'une récente
décision de la Cour SuprAme a mis la ville
en demeure de restituer les terrains avant
le premier d'octobre. afin d'éviter les dom-
mages. II s'agissait de la propriété Hogan
seulement, mus il est entendu que le même
cas se présente pour tous les autres pro-
prufiaires. En canséquence. des mesures
ont été prises pour remettre les terrains
dans leur état primitif. Au commencement
de juillet, une résolution adoptée par le
conseil dans ce sens a forcé les
propriétaires à se présenter devant la com-
mission des finances; ils réussirent à obte-

nir un délai de quelques semaines pour en
arriver À une entente, Comme rien ne pres-
sait pour répondre à l'ordre de la cour, on
décida d'attendre au ler d'août avant de
rien faire
Depuis ce temps, le silence s'est fait sur

la question, et ce n'est que hier que ce silence
à été rompu par l'envoi de la proposition
dont il est question plus haut On ne vroit
pas qu'il soit donné sinte à la résolution du
consell avant la réunion de la commission
des finances lundi.
Quel accueil est réservé à la proposition

des propriétaires” Cela dépendra de l'opi-
ninñ des avocats auxquels le document en
question a été réjéré. Il y à cependant une
chose certaine, c'est que la ville ne fera rien
qui puisse diminuer en quoi que ce soit les
avantages de sa position.

D'un autre côté, les propriétaires intéres-
sés font remarquer dans leur lettre que l’ap-
plication de la résolution du conseil donnant
suite h la décision de la cour va entraîner
des dépenses sans aucun profit pour la ville.
Il est physiquement impossible de remettre
les terrains dans leur état primitif, des cons-
tructions ont été élevées sur la nouvelle lie
gne, et en rétablissant l'ancien ordre de cho-
ses on forcera les propriétaires à réclamer
des dommages devant les tribunaux. Le li-
tige ne se trouvera dnnc réglé en aucune fa-
çon.

[I est permis de croire qu'on n'est pas près
d'en arriver à une résolution tant soit peu
définitive de cette épineuse difficulté.

 

 

Sorties des pompiers

Lest pompiers ont fait deux courses inuti-
les, hier, la première fois, à 12.30 heures
p.m.. au coin des rues St Antoine et Lamon-
tagne, pour un petit feu qui s’était déclaré
dans une chaudière à goudron en ébullition.

—A 8 heures, hier soir, une fausse alarme
a été sonnée à l'avertisseur No 229, situé au
coin des rues St Urbuin et Prince Arthur.
Le mauvais plaisant qui avait sonné l'alar-
me était muni d'une fausse clef qu'il à laissée
dans la serrure dé la boîte d'alarme.
 

Les propriétés de Baxter
 

Les lots vacants, au nombre de 196, qui
appartenaient à Jaines Baxter, dans le quar-
ver Saint-Gabriel, ont été vendus par le
shérif, hier matin, à la suite d'un jugement
rendu en faveur des Sœurs Grises, qui
avaient une Bypothèque sur ces lots,

L'agent. des Révérendes Sœurs, M. Alfred
St. Cyr, s'est fait l'acquéreur au nom de la
communauté pour la somme do 845,000. MM.

Jos. Dupuis et M. A, Hutchins étaient les
seuls autres enchérisseurs. La première of-
fre était de $5,000.
 

 

Personnel

Arrivées à l'hôtel St-James ©

J. Johnston, Toronto, Ont. ; P, J. John-
ston, do, J. G. Shaw, do; C. H. Church,
Labelle, À. ; Geo. Bilodeau, Lac Beaudette,
Lac Bt-Jean ; Alp. J. Tobin, Lancaster,
Ont. ; Kenneth Dalton, do ; M. ct Mme T.
J. Wallace, Peterbotro : M. et Mme J, H.
Balk. London ; KH. J. Scott, Toronto ; I.
Prest, do : E. Brunelle, Trois-Rivitres, Q.
M. et Mme J. Déry, Escanaba, Mich. ; C. T.
Pratt, Portland, Me. ; S. Landry, do ; C. H.
Willis, do; M. et Mme Geo. James, do; O.
Claus, New-York ; Jas. Johnson, do; J. II.
Touchette, Casselman, O. : E. Robert, St
Urbain, W. I. Funk, Albany, N. Y. ; Gen.
H. Frederick, Troy, N.Y., G. C. Doran,
Morrisbure : H. A. Due, $r., Charlottetown,
IP E.; Mme A. Lafrance, Ste-Flavie, Q. ;
W, Ramsay, Toronto ; John Munden, Gana-
noque ; Jas. Munden. do ; J. A. Wilson, Go-
Veten, N. II.

 

 

ses premiers devoirs a été de dépenser 8270- !

EST-CE LA SOLUTION ¢
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Les SportsJe
LACROSSE

Pour ne pas se laisser rouiller, les Natio-
nal ont décidé de faire venir les Corawall
pour une partie d'exhiiition sur leur terrain.
Nous félicitons les directeurs d’avoir ptis ce
moyen de temr jeurs joueurs en condition et
de leur donner la chance de se préparer pour
les luttes plus sérieuses qu'ils auront À sou-
tenir prochainement avec les plus forts clubs
de la ligue.
Une partie comme =celle-là vaut autant

qu'une semaine de pratique et cela empêche
les membres d'un club de s'endormir dans les
délices de Capoue, ce qui à été la perte de
plus d'un hérox. Ce sera une belle occasion
pour les joueurs d'attaque de se raffermir
encore si possible, dans les combinaisons ra-
pides. Allons done encourager par notre pré-
sence, samedi notre équipe qui semble ne
rien négliger pour donner la plus entière sa-
tisfaction à ses nombreux partisans et ad-
mirateurs. /

 

 

 

——

BRAMPTON vs BRANTFORD

Le club de Ste-Cathorines, Ontario, n'ayant
pu se rendre hier pour sa partie avec Brant-
ord, ceux-ci les firent remplacer par les
Brampton. La partie fut très chaudement

; contestée, les deux clubs ayant compté
chacun 5 points. L'enthousiasme pour le
jeu de crosse semble augmenter tous Jes
jours dans la Province d'Ontario.

BASE BALL

LIGUE DE L'EST

MONTREAL vs HARTFORD

Hartford a encore dffait le club de Mon-
tréal hier, avee fa plus grande facilité. La
partie fut suspendue à cause de l'obscurité
pendant la dernière inning alors que les
Montréal frapçaient. Les buts étaient vide
et ils avaient un homme de mort. La se
conde inning fut fatale à Cross le pitcher des
Montréal, alors que les Hartford compthrent
trois points sur quatre coups bons pour un
but et un sacrifice opportun.

1} pitcha ensuite magnifiquement jusqu’à la
fin de la partie.
Hemuung pitcha tellement raide que les

Montréal ne purent toucher ses balles que
pour six hits éloignés les uns des autres. ]ls
ne purent faire qu’un point sur un fly attra
pé par un des joueurs du champ. Avec un
peu de courage, nos joueurs artiveront cer-
tainement bons premiers …….À la queue
de la ligue,

  

 

Score:
HARTFORD.

AB RIBPO A E

Turner. rf... 4 1 2 8 0 0
Shindle. 3b... 3 1 1 0 1 @
Myers, 2b... …. … … 4 6 0 2 3 0
Stratton, If... .. .... 3 # 2 3 0 1
Gatins, ss. … … … 3 0 0 2 8 0
Massey, 1b... … …… 4 1 1 6 2 à

Fleming, cf... .. .. . 8 1 1 6 60 0
Steelman, ¢.. ... .…. 3 1 2 1 1 0
Hemming, poo. veo ……. 8 0 0 2 0 0

Total … … …. 30 8 25 10 1

x Partie suspendue à cause de l'obscuri,

  

   

 

 

LÉ.
MONTREAL,

AB R 18 PO A E

Ranh. €.. «ei wo wee. € 0 À 0 2 0
Odwell, of... ... un. 4 0 1 2 0 a
Lezotte, rf... ... we ww. 8 G 60 3 0 0
Delehanty, M... …œ .. 2 0 1 3 0 0
Henry, 8h... ... .. .. 4 0 0 2 0 6
Doaley, 1b... ... … 8 1 2 86 1 0
Schiebeck, ss... 8 0 1 6 8 0
Souders, 2b... .. . 3 4 1 2 0 1}
Cross, p... 3 0 0 0 4 0

Total. … … ….…. 29 1 6 24 16 1

INNINGS.

Hartford... ..... .. 13100000 —35
Montréal... ... 0006000101

SOMMAIRE

Coups bons pour 2 buts; Stratton, Mas-
sey, Souders.
Sacrifices ; Fleming, Hemming.
Doubles jeux , Cross A Schiebeck 3 Dooley,

Gating & Myers A Massey.
Puis sur 4 balles , de

Cross 4
Struck out ; par Hemming 1,
Wild pitch ; Cross.
Laissés sur buts ; Hartford 7, Montréal 6.
fer bul sur erreurs; Hartford I.
Umpire, O'Loughlin,
Temps, 1.30.

A SPRINGFIELD

Toronto vs Springfield

Les Toronto out battu les Springfield à
late couture, hier après-midi. Bruce a bien
auvé la balle pour les Toronto et a été
très bien supporté par ses coéquipiers. Pap-
palau, au contraire, n'était pas dans son
assiette et les autres joueurs ont trouvé
moyen de faire § erreurs. Conclusion : dé
faite écrasante pour les Springfield.
Score :

Hemming 3, de

   

 

     

   

 

 

   

TORONTO

ABR IBPO AE
J. Bannon, cf. .. 8 1 1 2 6060
T. Bannon, rf. 2 2116060
Grey, Uf. … … 4 01 1 0 0
Carr, 1b. 5 1 2138 1 0
Lynch, 3b. 3 3 60 0 4 0
Bemis, c. à 1 3 5 1 0
Clymar, ss. 3 01 3 80
Schaub, 3b. … 5 0 60 3 1 1
Bruce, p. . s 8 1 1040

Totaux .... we. 34 81027 14 1

SPRINGFIELD.

AB RIBPO A E.
Cargo, 58 cover ven van wemeees À 1 0 0 4 2

Knoll, cf ...... 4 0 210 9
Eustace, 3 b 300 31 1
Dolan, If ,.… vousse ose 803200
Echoch, 1 wee ess vresveu4 0 3 2 0 1
Curley, 2b voces coer we 0c. 4 0 0 4 4 0
Tucker, 1D ier on oe 4 6 014 0 1
POIL, © Lvvevrs vus one 3001 20

301170Pappalau .……. see vee

Totaux ... .. 82 1

  

 

R EE
Torontoa emescre scores sewer10080202 — 8
Springfield ...... ...100000000 — 1

Temps 1.50.
iy

Umpire Rinn.

A Providence ::—
R ED

Rochester .……. … ser —.…...100102000 — 4 12

Providence ...... couse …..#00000100 — 1 61

Murphy et Dixon Dunkie et Leahy. Umpire

Eagan. ‘

A Worcester :—
EER

veers ……202000100 — 5 81
000103000 — 8 5 2
Kittredge; Altrock et Smink,

Worcester ...
Syracuse ....

ittinger et
   

 

  

 

Umpire lJunt. ,

POSITIONS DES CLUBS.
Ling. Jed. P.C.

Providence ... ew. « 65 1 673
Rochester 51 85 572
Hartford .. 48 34 552
Hartford .. 48 30 552
Springfield ... Ji... #3 44 495
Jgorontoeo. votes 3 151

“wv «Montréal ..…. » 38 o 33 
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STE-THERESE et MASCOTTE 1

Il est rameur que le (lub Baseball Ste-
Thérèse veut lancer un déli aux Mascotte I.
Apres avoir vu le résuliat de lu partie en-
tre les premiers et les Ville-Marie; je crois
que les Ste-Thérèse feraient mieux de 5e
tenir tranquilles, car, À moins de pouvoir
améliorer leur équipe, ils ne serment certai-
nement pas de force à jouer gortre les Mas-
ootte II. En tous cas, nous ‘espérons qu'ils
ne suivront pas l'exemple des Lachine qui
s'évertuent à crier que Jes Mascotte ne sont
que des bavards. Je me permettrai de citer
la réponse textuelle de mon confrère Marier
gui montre les faits sous leur véritable jour.

MASCOTTE Il vs LACHINE

Nous avons regu de !achine une longue
lettre en répuanse aux détis répétés du Ciub
Mascotte II. Les Lachineprétendent «voir
affaire à des bavards, à des peureux, etc.
Nous avouons ne pas comprendre sur quoi

se basent les Lachine pour qualifier ainsi les
Mascotte II.
Voici les faits.
1o.—Le Club Mascotte 11 va & Lachine, se

lait battre par un point, le score étant de
4 à 8.

20.—Prétendant avoir été volé par l’um-
pire, il lance un défi qu'il accompagne de la
somme de $10 qu'il dépose entre les mains
du rédacteur du sport de ‘La Patrie”. I
demande aux Lachine de couvrir ce dépôt.
30.—Ceux-ci répondent par des lettres, ils

traitent les Mascotte I! de bavards et disent
qu'ils ont pour pour leur argent, que les La-
chine donnent leur parole que cela devrait
suffire, etc.
Nous demandons à nos lecteurs, lequel des

deux clubs agit en ‘‘bavard’' et en ‘‘pou-
reux.””
Celui qui dépose son argent dans le but

d'amranger un nouveau match ou l'autre?
Dans les choses du sport c'est l'argent qui

parle: Money talks.
Si le Club Lachine veut en venir aux pri-

ses avee les Mascotte II, il n'a qu'une chose
à faire c'est de couvrir le dépôt de ces der-
niers. Les détails de la rencontre s'arran-
geront d'eux-mêmes après, et nous sommes
en mesure d’assurer aux Lachine qu'ils n'en
seront pas pour des frais et que lems dé
penses leur seront non seulement payées,
mais qu'ils auront ce qu'ils donnèrent aux
Mascotte II lorsque ceux-ci se rendirent à
Lachine.
Le public veut voir ce match qui l’intéres-

se. C'est le temps de prandre une décision.

CHEVAUX TROTTEURS

Il y avait une foule énorme sur la piste de
Fort Erié, Ont, hier.
Le vent souffla très fort et gêna beaucoup

l'allure des chevaux. La première course,
classe 2.0C pour les ambleurs fut un vérita-
ble fiasco: les jockeys se conduisirent d'une
façon st étrange dans les lere, et 3e épreuve,
que tous les paris furent annulés. Dans la
lere épreuve, tous les jockeys excepté celiti
de “Free Bond,” furent condamnés à une
amende de $50 chacun pour avoir retenu leurs
chevaux. Dans la 3e, le conducteur de “Free
Bond'' recut son plat sous forme d'une pé-
nalité de $150 pour avoir voulu empêcher son
cheval d'arriver premier. Le temps de la Ire
épreuve fut de 2.14, co qui éveilla les soup-
çous des juges qui connaissaient les chevaux.
Après une minutieuse investigation, ces der-
niers n'hésitèrent- pas à imposer les amendes
sus-mentionnées. Après la troisième épreuve
tous les jockeys furent mis de côté et ren-
placés par d'autres.

SOMMAIRP1

Classe de 2.08, ambreurs, bourse, $1,500.

 

  

Ace, bh... ...00e 5 8 1 1 1
Free Bond, bg ... .... 1 2 5 2 4
Choral, bin ... ... 2 5 8 3 3
Eyelet, gm ... . 4 4 + 3
Indiana bg … … …. . 8 1 2drawn,

sick.
Temps: 2.14; 3.06; 2.10; 2.10; 2.14.

Classe de 2.23, Trotteurs, Bourse $1,200.

James Sheviin, br g. 3 2 1 1 1
Emma Winter br f … 1 1 3 8 2
Major Greer, sh . … 2 8 2 2 3
Hilda, blk, m...... yy 5 4 4 4
Cantoniun, b g . 4 .. 4 dis.

Temps: 2.21 14; 2.17 1-2; 2.16 1-3; 2.18
1-2; 2201-4,

LE BICYCLE
Une dépêche de New-York nous apprend

que Frank Starbuck, que nous avons vu ici
lors du World's Meet est actuellement à
l'hôpital  ““Jobn Hopkins’ à la suite d'un
accident qui lui causera probablement la
perte d'une jambe. Ce fâcheux accident a été
causé dans la course avec entraîneurs alors
que dans une Collision le bicycle de Star-
buck n été précipité en dehors de la piste.
Cet événement regrettable fera perdre au
cyclisme un de ses plus vaillants athiètes.

 

 

THEATRE HER MAJESTY’'S

Il y a eu salle comble toute la semaine et
l'auditoire qui assistalt aux représentations
de’ tonte-Uhristo’' par la Compagnie Bald-
winsàtelville au ‘Théâtre de Sa Majesté a
su fort apprécier le Jeu magnifique des popu-
laires artistes. On jouera en matinée demain
ainsi que samed{ après-midi.
La gérance proniect une magistrale repré-

sentation de ‘The Charity Bail.’ une comé-
die-drame en quatre actes. Cette pièce era
splendidernent rendue. Les pièces de décors,
les costumes, etc, seront magnifiques. Ce
sera une des meilleures pièces jamais jouées
par la compagnie, et les artistes rempliront
tous des rôles qui leur sont favoris et dans
lesquels ils paraissent le mieux.

UNE GRANDE CONVENTION
av Sacré-Cœur

 

 

 

Les Artisans Canadiens-Français

Les élections des officiers de la succursale
Sacré-Cœur de la Société des Artisans Ca-
nadfens-français a cu lieu, hier soir, à la
salle des réunions habituelles de la Cour No
229 rue Plessis. Ces élections ont donné le
résultat suivant * Chapelain, M. l'abbé Bru-
net, vicaire au Sacré-Cœur : président, C.
J. Béland, réélu; vice-président, Dr Z.
Courtois ; 2e vice-président, J. Lévesque;
secrétaire, J H. Poulin; e¢nmmissaire-or«
dopnateur, J. D. Rochon : 2e *Commissaire-
ordonnateur, L. L'Archevéque. Le bureau
de direction est composé de MM. A. Nor-
mand, O. Mercier, L. Granger, Censeurs,
MM. Joseph Huot, J. H. Sylvain et P. Bi-
net.
La grande convention annuelle générale

des membres de la grande famille canadien-
ne-frangaise, qui porte le nom de la Société
des Artisans, aura lien à Montréal, le 9
septembre prochain. On est à faire de gran-
réparations pour célébrer dignement cette,
ête, car un nombre considérable de délégués
des Etats-Unis viendront k Montréal pour
cette occasion. Le programme de cette fo
te, qui durera trois jôurs, n'est pas encore
définitivement fixé, nmis on peut dire que
cette fête commencera par tinc messe ponti-
ficale à ln Cathédrale St-Jacques ; il y au
ra ensuite banquet, réception civique, lunch:
sur la tnontagne, promenade en voitures. Or
calcule qu'il y aura cinq à six cents délé-
gués présents à cette fête.

Mgr BEGIN A PORTLAND

Québec, à
Sa Grandeur Mgr DBémin, est parti pour

de feu Mgr Healey, décédé dimanche dernier.
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‘BILLARDS’
The Brunswick-Balke Coilender Co. |

Less prevuders manaierurio rade Tables de Bilinrd ot
de “Pool,de inatèciel sie billurd ei fuarnltures de
toute sorte au plus bus prix qu'il y allait monde Le
véritatl- drap “Ivan StmontaLu rétèbire bisnbe
rapide “Monareh,lu plux fatale et cetle qui est pré-
févée pur les experts ef les Jimeurs de profvasion
Fonrnltitres de jeu de quite, ete. ‘Tables neuves Ou

da acconde main, srundenr anuioise en régulière, à
des conditions raisonnables. Pour catislogiur et ste
de prix, cerlvez 8

THE BRUNSWICK-RALKE COLLENDER CO.

o #8, Rue King ourst, Toronto. ]
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d'Amérique
MONTHÉAL À

i2 St. Andrews -
ET RETOUR o

PORTLAND
OLD ORCHARD

Service de Montréal,Portland of Old Orchara
Yuittent Montréal...
Arrivent à rortland.
Arrlvent a DI Orchard
QuETeuL OI Oreluard
Quitteut Portland
Arrivent à Montre

tous les jours, r xcepté

Dép de Montréni 17,45 am.

 

(TIME ’
Places d'Eté

Taux pour l'ouristes à partir de Montréal;

$lo.50
$11.00

    

 

NT
RETOUR

T

BnEoUK

… BIR.IN. 01 °R pm
à 5 4h pan. ot #84 1 tn
AVdipom.er 7.4a I
A7 46m. et *8 upon.
ô 8.158.101. 44 8 Gu
AGM pm. ot ey Ng,

# §C8 £065 Cop vale clr
le dimanche. Hale clreuten:
——

Service de Convois ametioré
ENTILE

Montréal & Ottawa.
Arr Ottawa 18am,

11.25 poo,

 

  
   

  

   “Tous les jours, Pou

HLnm.“ “ 14.10 po. “ * Sp.- «sebew Avis hin” £56.50 pa. " “« 10 pon,: 9.10
= Ottawa +16 8.172 ; Montreat wnly

   y qu, Vs win“ “ hw “ i 1
* “ Fos hans - net pin," " 5.00 hn “ » Jet pin

. = 00 in
Frous les jours excepté le diinanche. 8Le di >

he seulernent ‘ a

Bureau des billets de la ville, 187, ruo St-Jnc
u à luliare Bonaventure , ' re

 Place d'Eté idéale pour familles.
Des chars-dortoirs dircets quitterunt Montréal,

gare do la rue Windsor, le mardi ot le vendredl

B 8.29 pan, pour revenir quitteront St. Andrews le

mièreredi et 1ê funds, a 54% pon

BORD de la MER etNOUVELLE ANGLETERRE

RESEAU DU GRAND-TRONC
Entrant en vigueur le ser Mai 1900

SUJET AUA LilädoOLIkSUS
Lès trains partent de us gare Bonaventure

comme Buit :

   

Aix 1 pe i . RE Nute —(u) slgoifis servtre quotidi "SAISON Li 100. SERVICE AMÉLIORE , - ; 4 en. Tous
Entre Montréal Portland ct Olt Orchard et | nytres trains marchent Luu les Jours, lo du

Montréal. Heston, Springfield, Worcester, anne @ excepté, sous indication contrai-
Nashun, ete. 7.00 à m.~Jlemmingford, Hunting >

Prix de passage pour les touristes de Montréal ; Ouvinken et Massena’ Sorin1!

PORTLAND M __ t Retour — $10 59 7-40 à. m—Toronto, Ottawa et Valieytieid.
y 8. 8 ’ 8.00 un H.—Sherbrooke, lsiand Fond, Pore

_ — jand, Québec et Borel,
0LD ORCHARD, Me. at Retour $11.00 R.40 a. m.—New-York, vA D, & [1

A travers Ios MONTAGKER BLANCHES. af.00 a. m.—Toronto, Detroit, Chicago,
Service de chars dortotrs ot_de wagons-salons sans 0.01 a.m New-York et Boston, vi Ç V. 8

arrêt, entre Montréal et Old orchard 9.40 a m-—Ottawa et Vail«yficid.
9.45 à. m.—(Pimunche seulement) St lyacin- 

NOUVELLE ROUTE ENTRE 1

Québec, St-Jean, N. B. et Halifax via Mégantic.
Servien dirvet de chars de première classe et de

chars-dortoirs,
Bureaux des billets ot du télégraphe, en ville,

129 rue St-Jacques, volsin du Bureau de Poste,

CHEMIN DE FER DU PACIFIQUE
GARE DE LA RUE WINDSOR

Express do jour pour St Jean, Newport, |
Manchester, Yortian d, Boston et
stations de la Nouvelle-Angleterre,

via Montreal & Dostun
Air Line

Arrivés, 9.10

a5.50 p,

he
raidi.—St Cean, tous los Jours, exceptô sa-

med: et dimanche,
2.00

1.23 p m--(ramodi seulement) St Lambert
et St Jaan.

145 p. m.—(sameal seulement) St Hyacin-
the.

4,00 p. m-—Istand Pond, Bherbropke et Qué
eC.

4.00 p. m.—Hemmingford, Huantingdon +
Fort Covington.

4-05 p. m.—Ottawn ot Vailoyfleid.
4.40 D. IN,—8L Senn et Rouses Point, Watarioo

et stations intermédiaires, vis
Chambly.

5.15 p. m—Vaudrouil, Cornwall ot Prockville.
5.20 p, m ~81 Hyacinthe ot les stations sur

VA. C. Ly et Sorel.
m.~Oltawa et leg stations do l'O. A.

and P. 8. RyDépart, 9.00 a.m. .m, LS ,
Express rapide pour Brockville, amith Falls, ag.30 p. m.—Now-York et Boston, via C. V. BR,

Hamilton, Hutffalo, Kingston, Toronto. Cab P- m.—New-York, vi D. & H.

Départ, 8.55 a.m. Arrivée, 7.00 p.m. no p. m.—Toronto, Detrot:t et Chicago.
Express local pour St Jean, Farnham et Shere yy 5 p. m.—Tioston et New-York vià C. V. R.

brooke. af 80 p.m.Québec, Sherbrooke et Portland.
Arr vée, 11.55 a.m. 10.25 p. m—Toronte, Détroit ot Chicago.Départ, 4.30 p.m.

Express do nuit pour St Jean. Newoort,
Concord, Manchester, Lowell, Boston

Portland et stations de la
Nouvelle-Angletrrre.

Départ, a8.06 p.m. Arrives, u8.10 a.m.
Express de l’ouest pour Sinith'e Falls, Hamil-

ton, Buffalo, Toronto, St Thomas, loa-
don, Detroit, Chicago et toutes

es stations  d'Untario et
Etats de l'Ouest

Départ. a8.30 p.n. Arrivée, a7.50 a.m.

Les trains arrivent à In gare Bouuven-

ture
a7.00 a. m.—Portland ut Québec,
a7.15 a. m—New-York, vià D. H.

A m.—Chicago, Détroit et Toronto.
a. m.—Now.York ot Dowton, via CO. V. IL
&. m.—Now-York et Boston, via O. V. B.
a. ra.—Fort Covington.
a. m.~—Uttawa, Valleytield et St Césaire

stations sur Jo CG, V.
Sherbrooke, St Jean, N.B., Hailfax, N. E., etc 8.35 a. m.—ft Hyucinthe.
Départ, 8.20 pm. ox~- Artivée, 8.35 a.m. ex- 0.08 a. m.~Rouses Point

copté les samedis cepré Jes lundis 8.20 4. m.— (dimanche soulement) Bt Hyncin-
Sauit Ste Marie, St Paul, ete. “the. .

Départ tous les jours  Arrivée tous les jours, 0.60 a. m.—Brockviile,
al0 p.m. n8.00 a.m. «11.15 &. m—Utiaws ot Valleyficld f(arrive ge

Ottawa Yalloytield tour les Jours, ie a
rt 1{dien,a 9.80 Arrivée, 88.00 a.m. manche excepté. Arrive la

PE. 10.00 em, 4.06 0.8 am. 11.10 ! 11.30 a moRSucheLILESwm.)
: - . m.—=Isla . ste,

p.m, al0 p.m. m.,. £6.10 p.m, 1-33 à ETquéne.

Winnipeg, Vancouver, etd

Départ, 8 9.40 a.m. n 6.10 p.m.

 
 

 
 

2.80 p. m—(namedi ot dimanche excepifs)By
san.

mw.— (Samed! seulement St Jean,(a) Signifle train auatidien. 8.40 p.
4.40 p. m—Mnssecna Bprings.
0.00 v. m—Toronto, | étroit, Chtengo.
23 p. m.—Toronto et stations intermédini

NAVIGATION. 650 p. m—Ottawa, Valleyfield. res
7.00 p. m.—Poriland, lsland Pond, Sherbrooe

ke et Borel vià St Lambert, sta
tions sur I'D. C. “

LIC N E 8.20 p. m.—Fonton, vik GO. V. R.
8.45 p. m.—New-York, vià D. & H,

DE 9.45 p, m.—~Ottawa.
10.15 p. m.—New-York of Moston. vif C. V. KR,

 TORONTO
 

 

 

Les steamers 1atasent. Io bassin dn canal les jours de
sematins à IL n m. excepté les dimanches,
; Les billets pour l'ouest comprennent les repas et
© Lie

—

LICNE DE HAMILTON
Les steaimers laissent le besain du canal a” pom.

les lundis at les jeudis Les billets comprennent les
repas ut le lit.

LICNE DE QUEBEC
Les steamers laissent le quai Victoris les jours de

semglue, à Ÿ p.In. Les dinsinehes à à p.1n.
Prix spécläux pour oxcursions du samedl et du

dimanche.

LICNE DU SACUENAY
Les steamers laissent Québec tons les jours pour

la Malbals, la Rivière-du-Loup, Tadousac etls Sa-
uénsy, à Sam.
ous Informations s'adresser au No 128 rue Bt.Jac-

¥, vis-a-vis "Hotel des Pontes.
our 18s excursiona de samedi ot de dimanche, pair

54jos 8TAn" de vendredi soir.

LICNE DE TORONTO

CHANGEMENT D'HEURES.
A partir du V juillet, les steamers laisseront

le bassin du canal À 11.80 a.n., au lieu de 1
p.m. pour Toronto, (tous les jours excepté le
dimanche).

LICNE DU SACUENAY

CHANGEMENT D'HEURES.
Les steamers parient maintenant de Québec

pour la Malbale, Ja Rivière du Loup, Tadousac
et le Saguenay, tous les Jours & 8 a.m.

LICNE DE QUEBEC
-—

Les stcomers partent les Jours de semaine, à

7 p.m. læs dimanches, & 3 p.m,

Main 1731. Pour le fret, à BR. McEwan, A. G.

Pour plus ample information, s’udresser à H.

FOSTER CHAFFEE, agent des billets, 128 rua
St Jacques, vis-à-vis l'ITôtel des Postee. Tal
F. Tél, Moin 2478 ou 1733.
———

 

 

Le Vapeur ‘‘St-Laurent’’
FAIT LE SERVICE ENTRE

MONTREAL ET BERTHIER.
VOYAGES REGULIERS.

a MArdia-Do Montréal à 1 pm
LeMorcredt—Do Ter hier a p.m,

"endredi—-De Montr p. mn.
Le Vendre re Berthier à (09 p. fn
Le bimanohe—De Montréal à 3.00 a mn.

Ne Rerthier à 2.00 p. mn.
Prix, le semaine, 25 et 35c. Prix, le Dimnnecha 5)e

Aller ot retour.

M. LANGLOIS,
Propri étaire

N.B.—Ii y aura sxcarsion tons es Dimnanchos, do
lartbior,

Mebateau arn & louer tous los lunilis, Jeudis ot sa.
~ Mo-jnomed!

 

UN TUYAU ECLATE

875,000 de dommages

 

 

Boston, 8.

Un tuyau de 88 pouces & éclaté sous le
trottoir en face de  l'riutel t'ouraine, Lue
Tremont. L'inondation à causé pour 944,100
de domimages.

 

L'IMMIGRATION JAPONAISE

Victoria, C. A., le 1.

Le Premicr Ministre a annoncé officiehe-
mont que le gouvernement japonais, a inter-
dit toute émigration au Canada et aux Etats  Unis.

FETBL aIONAR HEAefSEEIRSESRR QE1LE
a 

du CP Retd
Québec; 8 CUNAKD Æ CO, à Hallfax, OÙ à

NAVIGATION.
 Tommy

CIE FRANCO - CANADIENNE
DE NAVIGATION A VAPEUR

 

Borvicé mensuel de fret entre io HAVRE, BORe
DEAUX et MONTREAL, éscalant en avril, Julllot st
octobre. à LA ICE.

  

14 * Mont Blane” quitters ls Havre je 18 jum,
Bordeaux le 23, Montréal le 19 Juillet
Le” Loulsiana" quittera le Lavre le 10 Julliet, La

Pnilce lo 18, Me“troal le f uoût
Des connmssements Girecus seront sousorits de ot

tous tous les points de l'Intérieur en Canada, Etats
nié, do l'Ouest 6t France, .
Pour rot ct reuscignements, s'adresser aux agunté

wt. T. IL; & JTAROLD KRRNRDY, &

A. POINDRON,
89 Rus 81. FRANÇOIS-XAVIEH, MONTHBÉAL

S>-jino

Ligne Dominion
STEAMERS DE LA MALLE

SERVICE DE LIVERPOOL.

 

 

fiteamer De Montréal Je Québes

Vancouver....….ll Août, à l'aurore 11 2oût 2.00 p. rm
Dominion... Zinaoût,à l'aurors Ziaoal 2.00 pan.   

 

Londr-
cossatr

—

Cuambroman 1 sept, À l'aurore \sopt 209 pu
*Romnan....…....Rsépt A l’aurore, direct,
“Ce stosmor ne prend pas de pusaugera

LVRIX DU PASSAGE.—Cablnes $60.00 et au-dets
pour aller ct $11 et au-delà alter et retour, saivant |»
stonmer ot 1a caline: seconde cabine $47.50 pour alles
ef grid aller et retour. ponds Dns

antrepont — Hour verponi, TY
Quechstown, Belfast et Glasgow, 82350 Ke
d'entrepantfOul-pis gratuitement
salons an millon du navire, lumière dlectrique,

ponts aporleux pour In proraennde.  Poar autres rene
scIgnements s'adrosser À 'Iuporle quel agent do la
Compugnleon a

DAVID TORRANCE & CO,
AGEXTS CENERAUX,

(7, Rue St-Sacrement, Montréal.
107-jne

| J

Route du St-Laurent

Montréal à Liverpool
Stonmor à hélices

BAVARIAN, 10,087 TONNEAUX ; TUNUSIAN,
10,576 TONNEAUX

vaisseaux los plus gros, les plus beaux of

eopio rapides qui solent dans le commerce

transatiantique avec lo Canada.

“apt d P «

Exposition de Faris.
ne M M

Lo nouvel océanique ‘‘Lorintnian” fera voll
our ss première traversée le © juin et aussi
e 14 juillet.
Par co ateamer, 11 y aura une excursion da
remière classe, à bas prix, do Montrrel à
aris, et rotour ; passage $128 25. Cela come

prend taut ce qui donne le confort dimirabie,
sur les oclaniques ot Jes chemins de fer anglais,
prenière classe sur les steamers de la Mancha
st Jes chamine de far francais.
Secondo classe sur tout le trajet, $88.35
Qabiner réservôca sur palament de B25.

Agents généraux,
213 jan rue Common,
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Un peu Frtutdan la Province
ECHOS ET NOUVELLES

Ara.

PERCE

La nouvelle église
pi 3 de ce mais, M, J, C. Morin, des Troisstoles, entreprenenr &s Ja nouvelle églisede pierre, de Percé, Cu. Gaspé, en à conumensof les travaux Ils sont sous la surveillancedeM. l'architecte Jos Venne, de Montréalqui a fait les plans de cette nouvelle église.
Ce sera la première église de pierre, dansla Gaspésie. C'est un grand bonheur pour

Percé de donner ce bon exemple au district.

ST-HILAIRB
M. J. E. M. Desrochers, N.P., et secrétai-

re de cette paroisse, a rendu un compte-ren-
du de son administration pour Ja dernière
année scolaire.
Ses remarques judicicuses et progressives

ont été fort applaudies.
—Mademoiselle Aglaée Tellier, qui était en

promenade ici est repartie.

—La foudre à tué un des chevaux de M.
Théoret, dans la nuit de dimanche dernier.

—M. Alphonse Authter, huissier, est de re-
tour à Saint-Hilaire, avec sa famille.

—Madame veuve P. A. Lahaise a été vic-
time d’un accident de voiture qui a failli
lus coûter la vie; elle est aujourd'hui hors
de danger.

ST-ROCH DE RICHELIEU

M. l'abbé M. J. I. Courtemanche, curé de
ŒULE paroisse, est arrivé d'Europe ces jours
derniers.

SAINTE-LOUISE

Les cultivateurs de cette paroisse ont
beaucoup de peine à préserver leur grain
contre les ravages constants des chevreuils,
qui viennent par troupeaux ravager les ré-
coltes.

—Le pèlerinage de Sainte-Louise à Sain-
te-Anne de la Pocatière a forcément été re-
mis pour cause de réparations à l’église de
«& dernier endroit.

ST-HYACENTHE
Dimanche dernier, le 5 août, Mme Isaac

Rodier, de cette ville, eut l’houneur de rece-
NOIT Un grand nombre de parents et d'amis,
qui ont voulu fêter ie soixantième anniver-
saire de sa naissance. Sa filleule, Mlle Loui-
sa Poulin, lui lut une adresse et lui présen-
ta un magnifique cadeau. Mme Rodier est
la mère du Dr G. Rodier de Central Falls.

—M. Paul Wingerder a opéré l'arrestation
d'un individu employé au cirque Lemen; cet
individu faisifiait les comptes, et fut accusé
d'avoir ainsi: détaurné un montant considé-
rable d'argent, du propriétaire ou gérant du
cirque. L'arrestation eut lieu à Ottawa, le
procès aura probablement lieu, à St-Hya-
cinthe.

—M. Gendron, avocat de cette ville, est de
retour d'un voyage à Old Orchard.

—M, Aug. Fontaine, notaire de Marieville,
était en ville, mardi, pour affaires profes-
sionnelles.

—M. Z. Richer, ingénieur, de Québec, est
en visite chez son père, en cette ville.

—M. l'abbé Guy, curé de Ste-Rosalie, est
arrivé du ptierinage à Paray le Monial.

—M. l'abbé Cardin, curé de Ste-Héltne, é-
tait en ville mardi.

WICKHAM OUEST

M. l'abbé Landry, notre curé, a été l’objet
d’une bien belle et touchante démonstration,
de la part de ses paroissiens Ce bon et
saint prêtre, s'il ne l’était déjà, a dû se
convaincre combien il était aimé et appré-
cié dans sa paroisse, car tous sans excep-
tion sont venus prendre part aux grandes
téjouissances occasionnées par son retour.
A l'issue de la messe, M. l'avocat Bou-

cher lui présenta, au nom de tous les parois-
siens, une magnifique adresse, accompagnée
d’un cadeau, consistant en uno bourse bien
garnie.
Monsieur le curé, qui ne s’attendait nulle

ment à la chose, fut pourtant heureux dans
sa réponse, si pleine de sentiments et de dé-
licatesse, et de suite, son cœur de père lui
inspira de faire bénéficier ses paroissions,
d’une partie de ce cadeau, par l'achat d'u-
ne statue de saint Antoine de Padoue, qui
sera placée dans le sanctuaire de notre tem-
le.
Pe don nous sera d'autant plus précieux
qu'il nous rappellera Fheureux retour de no-
tre dévoué pasteur.

SALABERRY DE VALLEYFIELD

Une fabrique en remplace une autre. Nou-

vel édifice pour la banque Hochelaga.

Notre théatre. Cirque trompeur.

Le ler noûtf dernier, la manufacture de pa-
pier Buntin a fermé ses portes pour tou-
Jours. C'était la plus ancienne usine de
Valleyfield. Disons en passant que c’est M.
Buntin qui donna le nom de Valleyficld à
notre ville. Il sera construit sur ces em
placements une grande manufacture de coton
qui comprendra deux bâtisses, à 3 étages
chacune, de 300 pieds de longueur par 104
pieds de largeur; l'intérieur. Ces bAtis-
ses seront reliées entre elles par un pont
couvert et reliées à la ‘‘bleachery” de l'an-
cienné manufacture, par un autre pont cou-
vert. Il n'est pas encore décidé si ces cons-
tructions seront en brique ou en pierre.
C'est l'intention de la compagnie de fabri-
quer dans les usines projetées une classe de
marchandises qui, jusqu'à ce jour, ont été
importées d'Europe et des Etats-Unis.

—On attend avec impatience le prochain
vote dus électeurs-propriétaires sur le règle-
ment No. 165, autonsant la ville à faire un
emprunt de $83,000, et qui sera approuvé ou
désapprouvé le 11 août courant.

—On annonce que M. Jack Anderson est en
pourparlers avec les gérants de la banque
Hochelaga, afin de bâtir sur la rue Nicolson,
je crois, un magnifique local. Cet ‘édifice
sern commencé le printemps prochain, et cofi-
tera environ §12,000.
—La rumeur circule, ici, qu'une compagnie

de théâtre de Montréal est en marché d'ache-
ter le Palnis des Amusements, afin de le
mettre entièrement à neuf, et d'en faire un
magnifique théâtre. Ce n'est qu'une ru-
rheur, car M. Laberge dit qu'il continuera à

er le théâtre comme par le passé, à l'ex-
ception que les représentations n'auront lieu
que le dimanche.
—Le cirque Lemen Brothers, qui a passé

par ici, a Assez bien fait son affaire. Nes
tentes ont été remplies de monde aux deux
représentations du midi et du soir. Mas

d'un autre côté, il n'a pas satisfait tout le

monde, pout-être est-ce à cause de la pluie,

mais une chose certaine, c'est qu’on n’a pas

vu fout ce qui était annoncé. C'est ordinai-

rement l'habitude, dans le commerce, comme

dans les cirques. Il faut forcer l’annonce |
—— ny

BT-GABRIEL DE BRANDON

 

Une belle féle en perspective

Samedi prochain, le 11 courant, aura lieu

à St-Gahriel de Brandon une soirée dromati-

que et musicale donnée à l'éccasion de 1
naugutation de la salle publique, sous le pa

tronage de M. l'abbé Picrre Sylvestre, curé,
et du conseil municipal du village.
On donnera “L'homme de la forêt noire”,

frame en trois actes de M. McGown. les 

principaux acteurs seront: MM. H. Champa-
gne, N. P., Dr Albert Laurendeau, H. Oti-
vier, marchand, Arthur Laurendeau, étu-
diant; Dr J. H. Archambault, R. Beausoleil,
agent; J Laurendeau, ferblantier; J. FE. Ar-
chambault, N.P., ; Louis Jacques, M.C.; J.
Poitras, étudiant; Arthur Ecrement, élu-
diant; J. O. Bellemare, peintre.

Il y aura du chant et de la musique par
Mlle E. Remingten, M. A. Laurendeau, UC.
Laureudeau, J. Archambault, etc.
M. C. Beausoleil, ex-M.P., maitre de poste

de Montréal, pronoucera le discours de cir-
Constance.

VICTORIAVILLE

—La fonderie de Victoriaville a si hien
prospéré depuis quelques années, qu’elle se
voit dans l'obligation d’y ajouter une aile
très considérable; cette aile mesurera 102
par 36 pieds.

—M. Boutin, constable de police, s'est tiré
accidentellement une balle dans la main avec
un revolver à répétition, La main a été tra-
versée de part en part.

—M. H. H. Guay est de retour d'un voyu-
ge en Europe.

CHARLEMAGNE

—Notre paroisse voit d'un bon œil la réa-
lisation du projet de la construction d'un
pont les ralliant à la ville de Montréal, et
d'un chemin de fer les unissant aux princi-
paux centres commerciaux dé la province.

BAINT-JEROME
 

Commissaire d’écoles, Nouvel hotel.

Mandamus

—A une assemblée des commissaires d’évco-
les de ia paroisse de Saint-Jérôme, M. Jo-
seph Forget, fils, a Été nommé en remplave-

ment de M. Michel Grandmaison, qui avait
donné sa démission.

—Les funérailles de M. Arthur Clermont,
frère du chet de police de Saint-Louis du
Mile-End, ont eu lieu ici, mardi matin. Un
grand nombre de parents et d'amis de Mon-
tréal, Saint-Jérôme et Sainte-Anne, y ont
pris part.

—Madame Calixte Labelle est décédée lun-
di dernier. Nos condoléances à M. Labelle,
qui est un de nos vieux et principaux conci-
toyens. Des funérailles imposantes lui ont
été faites ce Matin.

—On dit qu'un nouvel hotel sera ouvert
prochainement à Saint-Jérôme. Le proprié-
taire serait un ancien hôtelier de Sainte-
scholastique.

—M. Alfred Fortier, par ses avocats, mal-
tres Prévost et de Martigny, a fait signi-
fier une requête pour bref de ‘mandamus’
contre les commissaires d'écoles de Sainte
Adèle. Le requérant allègue que les commis-
saires refusent illégalement de fixer le taux
de la rétribution mensuelle et ont de ce chef
fait perdre à la cominission scolaire de
Sainte-Adèle, l'allocation annuelle du gou-
vernement. On sait que la loi de Pinstruc~
tivn publique décrète qu'uné rétribution,
mensuelle de pas moins de cinq centins et
pas plus de cinquante centins doit être im-
posée pour tout enfant de sept À quatorze
ans, qui assiste ou non, à l'école, à moins
d'exemption légale, ainsi que pour tout en-
fant de cing a sept ans, et de quatorze à
seize ans, qui fréquente l’école. Les com-
missaires prétendent avoir droit de ne pas
imposer cette rétribution et que s'ils per-
dent l'allocation du gouvernement, ils ont
l'avantage de ne plus être sous son contrô-
le. La question est de savoir si les com-
missaires vont soutenir cette théorie devant
les tribunaux.

WEST FRAMPTON

Les exercices des Quarante-Heures ont lieu
cette semaine.

—M. l'abbé J. O'Farrell, curé, va bientôt
s'absenter de la paroisse, pour prendre quel-
ques semaines de repos ; il visitera le Sa-
guenay et autres endroits le long du fleuve
St-Laurent.

—Jeudi dernier, le 2 août, beaucoup de
paroissiens de Frampton se sont rendus en
phlerinage k la chapelle de Ste&Anne des
Montagnes, à St-Dainien, comté de Belle
chasse.

—Ii ÿ a eu à la salle publique une confé
rence agricole donnée par M. J. Cha-
pais.

—Madame le docteur W. J. Enright, de
Port Daniel, Qué., est & Frampton, en visi-
te chez son père. +

RIMOUSKI

Un nommé Louis Dupré, âgé d'une soixan-
taine d'années, eb ouvrier de la paroisse du
Sacré-Cœur, près de Rimouski, s'est fait
broyer sous les chars, entre la paroisse du
Bic et ceile du Sacré-Cœur.

Il avait travaillé au Bic et revenait chez
lui dans la soirée, sur la voie de l‘Interco-
lonial. Ce n'est que le lendemain matin, le
7. qu'il a été aperçu pour la prémière fais
par l'ingénieur du train de fret. II avait
GA être tué de bonne heure dans la soirée
et plusieurs trains avaient dû passer sur sun
corps, qui était tout en lambeaux. L'ingé-
nieur en l'apercevant, crus que C'était un
objet quelconque qui se trouvait sur la voie,
mais en arrétant son train il fut obligé de
se rendre à Ja triste réalité.
Cet accident a jeté la consternation par-

mi ceux qui le connaissaient.

ECHOS DE QUEBEC
Projet d'un théatre à Québec. Les noyés

de Lotbinière. Pélerins. Nouvelles di-
verses.

 

 

 

(D'après notre correspondant spécial )

; Québec, 8.

Le comité des citoyens nommé récemment
pour étudier le projet dA construction d'un
théâtre à Québec, s'est réuni, hier soir,
pour la première fois, à l'Hôtel de Ville.
Parini ceux qui étaient présents on remar-

quait MM. Harold Kennedy, J. Geo. Gar-
neau, B. Leonard, Geo. Tanguay, A. B.
Seatt, J. A. Lavigne, N, Levasseur, U.
Barthe, C. Duquet, Ovide Fréchette, F. X.
Berlinguet et T. Levasseur agissant comme
secrétaire.
En l'abseuce du inaire Parent, retenu chez

lui par une légère indisposition, M. l'éche-
vin Tañguay présidait.
M Lavigne parla longuement au sujet des

plans qui avaient été préparés et qui don-
najent une cktimalion approximative du
coût. de la construction ef du maintien d'un
théâtre. |
Finalement, après discussion, il a été dé-

cidé de former une compagnie avec un capi-
tal de $100,000 divisé en 2,000 paris de $50
chaque.
Les membres du comité daivens se rencon-

trer avec des capitalistes pour savoir s’il y
a moyen de faire réussir la chose, et doivent
faire rapport à une réunion du comité mer-
credi prochain.

—Le coroner a tenu une enquête hier sur
les cadavres de l'hommo, de la femme et du
petit garçon trouvés dans le [cuve, des
deux premiers à Lotbinière et le dernier vis-
à-vis l'église de Noatre-Mame de ia Garde.
Verdict : ‘‘Asphyxie par sutbmersion.”
Il n'y à pas de doute, d'après l'enquête,

que ces trois cadavres faisaient partie de la
méme famille qui a été rencontrée par des
gens à Lotbinière, à Batiscan et à Ste-Anne
de la Pérade. Les marques trouvées sur lé
corps de la femme n'indiquent pas violence
au dire du médecin.

—Trofs trains spéciaux de pèlerins venant
d'Oftawa sont arrivés ici hier en route pour
Sto-Anne de Beaupté et trois cents autres
pèlerins venant de, Troy sont arrivés cé ma-
tin en route pour la méme direction.

lundi soir, 
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Prétoria n’était pas fortifié.--Girouard et Kitchener.

Québec, B.

M. Isidore Carrier, rédacteur de ‘“l'Evéne-
ment,” a regu la lettre suivante du major
Boulanger, actuellement en service en Airi-
que :

PRETORIA CLUB.

Prétoria, 4 juillet 1900.

Mon cher M. Carrier,

Je viens de recevoir votre bonne leitre. il
va sans dire qu’elle a été reçue avec joie.
Vous avez eu la complaisance de me dire ce
qui s'était passé à Quétec depuis mon dé-
part. Vous pouvez vous imaginer le plaisir
que j'ai eu à vous lire : Depuis Kroonstad,
nous sommes sans nouvelles, sans journaux,
et sans lettres,
Vous avez di apprendre aussi que Lord

Roberts n'est pas  loquace. Il a tellement
contrôlé les nouvelles que le général Tucker,
le commandant de notre brigade ignorait
même où nous allions la veille d'une mar-
che. Les quelques correspondants accrédités
n'ont rien eu L communiquer à leurs  jour-
naux respectifs, excepté ce qu'ils voyaient
pendant la marche.
Vous avez dû remarquer que depuis notre

départ dè Kroonstad ça été uno marche ior-
cée continuelle. Quand nous sommes arrivés
en vue de Prétoria, nos chevaux se tenaient
à peine,
Notre division n'a fait que passer à Johan-

nesburg. Cette ville ne m'a pas impression-
né beaucoup. C'est peut-être parce que j'&
tais fatigué. En retournant au Canada, je
me propose d'y arrêter.
, Je ne vous parlerai pas de la chaleur du
jour et du froid de la nuit, ni des priva-
tions qu'il a failu endurer. Ce que je veux
vous dire, c'est qu'il était tomps que nous
arrivions à Prétoria. Vous allez me deman-
der comment, il se fait que nous y soyons
arrivés si vite ? Cela est dû à ce que lord
Roberts a profité des chicanes des Boers,
pour pousser l’ennemi l'épée daus les reins.
Îls avaient à retraiter aussi vite que nous
avancions. Conséquemment ils n'avaient
pas le temps de s'assembler, de discuter et
de*se demander mutuellement s’il était op-
portun de défendre teile ou telle position.
Maintenant un mot des célèbres défenses

de Johannesburg et de Prétoria :
D'abord, Jubannesburg n'avait aucuns tra~

vaux de défense. Quant à Prétoria, ses dé-
fenses se résumaient à quatre petits forts
sur le sommet des montagnes qui entourent
la ville, vous comprenez que si les Boers
avaient fait mine de déjendre leur capitale,
il nous eut été facile de hombarder ces forts,
puisqu'ils étaient =faciles à localiser ; ils
nous apparaissaient entre le ciel et Je som-
met des montagnes. i
Une chose que les Boers avaient oubliée

en bAtissant ces forts, c'est celle-ci : S'ils
avaient défendu Prétoria, en nous forçant,
de faire le siège de cette ville, nous aurions
d'abord bombardé les forts, et tous les pro-
jectiles qui auraient manqué leur but, c'est-
à-dire tous les obus tirés trop haut seraient
tombés dans la ville, où ils auraient causé
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des dommages considérables. Lorsqu'ils se
sont aperçu de clla, ils ont préféré se reti-
rer dans les montagnes, au nord de Prétoria.
Vous voyez qu’une principale partie de leurs
défenses sestrouve inutile. Cependant elles
out dû coûter des sommes fabuleures.

Les Boers ici sont complètement iudifié-
rents et ils ont profité des premiers jours
de notre arrivée pour déposer les armes.

11 y a unc chose que tous les étrangers
ignoreni. (C'est que le pire Kruger, que tout
le monde respecte, parce qu’il est vieux, au-
räit dû se retirer depuis dix ans. Pour se
maintenir à la présidence, il dépensait de
l'argent. M faisait éhre qui il voulait.
Tous les employés publics étaient des Hol-

landais nouvellement arrivés au pays ; de
Sorte qu'il avait ses créatures. Joubert fui
Était un honnête bommie, à passé sa wie à
le combattre.
Aujourd'hui, Anglais, Hollandais et autres

disent que si Joubert avait été à la tête du
peuple buer, ils n'auraient pas À déplorer la
guerre, ni la perte de leur pays, et que les
mines d’or qui environnent Prétoria et qui
sont aussi riches que celles de Johannesburg,
seraient encore en pleine apération; ils ajou-
tent que les Boers à qui ces mines appar-
tenuient seraient maintenant riches.
Le père Kruger avait peur, en développant

ces mines, qu'un trop grand nombre d'étran-
gers viennent s’étabhr dans le pays, de sor-
te que les Boers qui ont versé des sommes
considérables pour obtenir le droit de miner,
ont perdu leurs capitaux.
Je suis un de ceux qui admirent les Jou-

bert, les Botha, les de Villiers, les Dewet et
tant d'autres. Mais pendant que ceux-ci
étalent h défendre leur patrie sur les champs
de bataille, les quelques préférés ont enlevé
le trésor et la conséquence, c'est que les sol-
dats boers n'ont pas reçu de paye. Leurs
femmes et leurs enfants crdvent de faim. lis
viveut à la ration, comme nous.
Les deux petits peuples boers ont bien fait

leur devoir en combattant pour garder leur
indépendance ; mais la tête était pourrie. Ils
sont nombreux les Hoers qui estiment que
leur gouvernement n'est pas un gouverne-
ment national puisqu'il était composé d'é-
trangers. Tous ces employés publies hollan-
dais ont déjà demandé la permussion de s'en
aller, et tous les jours ils partent en aussi
grand nombre que les convois peuvent, en
contemr, et cela à la grande satisfaction
d'un grand nombre de Boers qui maintenant
volent la porte ouverte pour eux ; car ils ne
sont pag tous ignorants, tant s’en faut,
Au moment où je termine ma lettre, j'ap-

prends que Botha vient encore de rompre fe
cercle qu'on lui avait préparé depuis dix
jours. C'est la troisième fois qu'il nous joue
te tour.

Vous avez aussi appris, sans doute, que
Dewet avait détruit le pont sur la rivière
Rheénoster, capturé nos malles et tous nns
vêtements d'hiver, €t qu'il en avait fait un
feu de joie. A ce sujet notre ami et canadien
Girouard a dit sa façon de penser au géné
ral Kitchener. Il est le seul officier qui parle
au général Kitchener, tout le monde en a

penr ; je vous dis que c'est ur “‘canayen®,
celui-ià !
Nos carabiniers montés, avec le général

Hutton, sont partis ce maut, pour une des-
tination inconnue.

T. L. BOULANGER.

Ci-suit une autre lettre adressée à MM L.
J. Demers & Frère, par le major Boulanger:

ler juillet, (Dominion Day).

MM. L. J. Deniers & Frère,

Messieurs,

Il y a quelque temps déjà que je vous ai
écris. Nous étions en marche sur Prétoria.
Je ne sais si Vous avez reçu toutes mes let-
tres. Quant À nous, sur onze semaines nous
venons de recevoir celles des deux premières
semaines. Le général boer Dewet les a cap-
turées au pont de la rivière Rhenoster, ain-
si que nes vêtements d'hiver. Notre com-
patriote Girouard fait merveille, mais Jo
vous assure qu'il n'est pas doux pour lord
Kitchener, qu'il accuse de négligence et d'a-vois laissé détruire le pont de la rivitre
Rhenoster et piller nos malles ; le matériel
pour construire un pont comme celui-là a dû
êire mandé de Cape Town. Depuis Kroans-
tad, la plaine est nue, il n'y a par consé-
quent pas de bois,
Depuis mon arrivée à Prétoria. j'ai faitplusieurs rencontres, surtout celle d'un an-cien représentant de Heïildebet. Il est loind'être un partisan du père Kruger. Cepen-dant il aurait pris les armes si sa santéle lui et permis. Tout de même il est cer-

tain que si Joubert eut été président à la
place de Kruger, il aurait évité la guerre et
l'indépendance du Transvaal ct de VEtay
libre d'Orange n’auraient pas cesse
Quand, dit-il, Joubert S'efforçait de fairedes améliorations nécessitées par le dévelop-pement des mines et l'augmentation de lapopulation, Kruger et ses partisans les trai-

taient d'anglais, et c'est avec ce raisonne-
ment-là_ que Kruger se maintentit au pou-voir.’ Kruger était contre le développementdes mines, car disait-il, si ces mines sont ou-Vertes notre populacion sera noyée par l'él&
ment étranger : c'est avec cette politique qui
mécontentait tout le monde, que l'on a dé
claré la guerre. Aujourd'hui, les Boers na-
tionaux pleurent leur indépendance ; mais lagrande partie, À ma grande surprise est con-tente de ce qui arrive : cela va leur permet-tre de pouvoir miner sur leur terrain et d'a-voir droit de vote, car il ne faut pas nur
blier qu'un grand nombre de Hoers n'étaientpas électeurs, parce qu'ils étaient partisansde Joubert. Si Joubert eût été le maitre dela situation, l’Angleterre n'aurait pas eu deprétexte pour cette guerre. La guerre serait,finie il y a un mois, si lord Roberts eût puconsidérer les soldats de la Calonse du Capqui servent sous le général L. Botha com-me helligérants. Botha a offert à déposer lesarmes À ves conditions, si non, qu’il com-battrait jusqu'au dernier soldut.

Bien à vous,
T. L. BOULANGER.

  

À TRAVERS LES CANTONS DE L'EST
Graves accidents à East Angus et Windsor

Mills. L'exposition du comté de Drum-

mond. Bains publica. Echos du conseil

municipal. L'hon. M. Mcintosh. L'aque-

duc de Lennoxville. Mort subite 3 5t-

Ephrem de Beauce. Nouvelles diverses.

 

 

(Spécial au ‘’Journal”)

Sherbrooke, 8 août, 1900.

—Un pénible accident, qui sera probable-
ment suivi de la mort d'un pauvre journalier
s'est produit hier, 3 East Angus, dans la
cour du moulin à scie de la ‘‘MRoyal Paper
Mills Co.‘ Deux employés de la Compagnte:
Joseph Guillemette eu Pierre Diotte étaient
occupés à charger un char plate-forme de
madriers. En poussant le char de l'avant eu-
viron 3,000 pieds de bois dégringolèrent sur
ia voie ferrée, atteignant GQuillemette et
Diotte. Guillemette a eu la tête fendue cy
scalpée, les deux jambes cassées et reçu de
nombreuses contusions. Diotte plus heureux,
n'a eu qu'une jambe cassée.
On s'attend à la mort de Guillemette.
ll y à eu un moment d'exuitation indes-

criptible parmi les ouvriers du moulin à la
nouvelle de cet accident.
Guillemette, le plus maltraité des deux,

est un pauvre homme à la Lête d'une nom:-
breuse famille.
—Une veuve âgée. de Windsor Mills, Mde

Pérouces Enaire, percluse et se servant de
béquilies pour marcher, a été victime d’un
accident assez grave, hier. Eu passant près
du pole le bout de sa béquille glissa sur la
feuille de zinc recouvrant le plancher et Ja
pauvre percluse tomba sur le poêle brûlant.
On se hâta de venir à son secours, mais elie
n'en reçut pas moins de très graves brûlures
aux mains qui Ja font cruellement souffrir.

—l'exposition agricole du comté de Drum-
mond aura lieu à Jl’Avenir, le 20 sept. pro-
chain, Le terrain oll a lieu ce concours agri-
cole a été amchoré. On à construit un vas-
te bâtiment pour les exiibits et de nouvelles
stalles pour je bétail.

—fl est question de l'établissement de
tmins publics à Sherbrooke. Un professeur
de natation serait attaché à l'établissement.
—M. T. K. Doherty, secrétaire-privé de

l'hon: Fisher, est en ville.

—M. l’abbé Charles Gariépy, du Séminaire
est en vacance dans sa famille, à la Baie
St-Paul.

—M. L. E. Panneton, pca et sa famille
sont en villégiature à Phôtel St-Francis, de
Brompton Falls.

—M. ©. Q. Genest, marchand en gros de
provisions, est part: pour Peake's Island,
Me, où [l passera une couple de semaines.

L'honorable M. Mcintosh, va de mieux en
mieux, à Bulwer Les dernières nouvelles
sont des plus encourageantes.

—Tout le monde emprunte : A sa séance
de lundi le Conscil municipal d'Ascol, a au-
torisé le maire et le secrétaire-trésorier de
cette municipalité à contracter un emprunt
de $4,000.

—La compagnie de l'aqueduc de Lennoxvil-
le, va être protestée pour non continuation
de son aqueduc.

—Les tharretiers ant demandé au Conseil,
ar l'intermédiaire du conseiller

Caron, l'établissement d'un kiosque, dans un
endroit convenable, avec l'usage du télépho-
ne.

Le Conseil à accordé une licence d'hôtel
à M. James McDonald. pour exploitation
du nouvel hôtel, angle des rues King et
Landsdowne, dont l'ouverture aura lieu dans
les premiers jours de septembre.

Les Sœurs du Prérieux Sang, se sont
adressées au Canseil, lundi soir. par leurs
avocats MM. Panneton et Leblanc, pour se
faire exempter des taxce municipales.

~La police de Sherbrooke, a opéré dix-huit  
arrestations en juillet, la plupart pour ivro-
gnerie,

—Le comité d'Hygiène a enregistré trente-
deux décès pour juillet ; rest une augments-
tion de six décès, comparé au mois corres-
pondant de l'an dernier.

—On se'plaint que des houlangers vendent
du pain ui n'a jas le poids réglementaire.
La police est charzée de s'enquérit de ce fait
et de coniisquer tout pain trop léger.

—Les travaux d'excavation sur l'amplace-
ment du futur opéra sont suspendds. Ils se-
ront repris dès que le contrat sera signé en-
te M. Clement et la Corporation. Cette dé
cision a été prise à l'assemblée du Conseil,
lundi soir,

—Plusieurs citoyens de la rue du Marché
ont signé une contre-pétition au Conseil, de
mandant que le nm de cette rue ne soit pas
changé. M croit que le changement projeté
pourrait affecter les contrats d'achat et de
transport,

—Une mort subite s’est produite dimanche
à St-Ephrem de Beruce, dans les circonstan-
ces suivantes .
M. Fabien Couture un riche et respectable

cultivateur après avoir entendu religieuse-
ment la sainte messe ct les vêpres se prépa-
rait à s'en retourner chez lui avec les men-
bres de sa famille qui l'avaient accompagné
au saint oifice ; 1 Venait d'entrer à l'écurie
où était remisé son Cheval, lorsqu'il s'affais-
sa soudainement franpé fatalement d'une ma-
ladie de cœur.
On accourut aussitôt pour le relever et en

même temps on mandait M. le curé Morisset
qui eut le temps d'administrer le malade
avant qu’il rendit le dernier soupir.

Courrier de Ste-Anne de La Pocatière
Un grand pélerinage à Ste-Anne de

La Pocatière

(De notre Correspondant spécial. )

Nos cultivateurs se hâtent d’engranger leur
foin, avun! que les averses très fréquentes
que nous avons ces jours-ci ne l'aient rap

cndommagé.

— Dinsenche dermer, deux trains spéciaux
de l'Intercolonia! atrivaient ici, vers 9 heu-
res du matin, hondés do ptlerins de St-Hocl
de Qu'bec et autres places, qui venaient fai-
re jéur pèlerinage au sanctuaire de la bonne
Sainte-Anne du Sud
Enviton 200 personnes descendirent de res

{rains ct après s'être formées en procession,
la Garde Champlain avec sou Excellente fan-
fare en tête, se nurént en marche vers lc
sanctuaire où il y cut messe solennelle pour
les pèlerins à 9 1-2 heures.
La musique instrumentale à été fournie par

la fanfare de la garde Champlain et fa musi-
que vocale par l'Union Chorale Palestrina
de Québee.
L'Union Chorale Palestrina chanta aves

beaucoup de suceds la messe barmonisée de
Perosi. Les différents soli ont é16 rendus
avec beaucoup de Talent par MM. Chouinard
Pelletier, Drouin, Cantin, Gignac, Gosselin
et Lachance.
A l'Offertoire l'Union chanta ‘’O salutaris®

de Gallus, et À la lin de la messe, le canti-
que pour ainsi dire national: ‘Vive Sainte
Anne, elle est notre patronne,” avec solo par
M. Plante.
Après la messe, tous lès pêlerins allèrens

prendre leur diner qui fut servi au collège et
dans différentes pensions du fautourg.
La plupart des pèlerins se sout fait un

plaisir de visiter notre beau collège qu'ils
ont admiré dans tous ses détails, aîns: que
les incumparables bocages qui l'enviconnent.
A deux heures, ils retournaient à l'égisse

pour entendre un éloqueént serinon donné
par notre dévoué curd, je fv M. Fraser.
Les pèlerins se formèrent ensuite en proces-
sion et, précédés de la Garde Champiain et
sa fanfare, se  rendirent au pied
de la Madone du bocage eu eu

 

 

 
collège. M. l'abbé  Beauliey ancechapelain de l'Hôtel-Dieu, assisté commedasCre €i Fous-diacre par AL l’ahné Auguste Ua-ron, curé de St-Pacwne, et M. } nobé le fie.langer, fermait la marche de la processionen portant la relique de la bonne FALLAnne.

’
Le curé de Saint-Roch de Québec verend- M. Antoine Gauvreau, aves, re

parole à la foule immense et sicuesthe quiSe pressait aux pieds de !a célèbre Madoet avec l'éloquence que tout fe monde luiconuait, il rappela en peu de mots l’un desplus cLets souvenirs de son enfance Ia ix-nédiction de la Madone dn hocage par un :l-lustre archevêque de Québec, of demanda àla Reine du ciel de répandre ses bénédictionssur la foule qui Élait à ses peds, ’Apres la récitation de quelques prièrel'honneur de N.-D. du Rosaire. les pôlerinsFELOUINÈreRL dans le même ordie à l’égliseoù un salut soiennel fut chanté. or
, L'Union Chorale Palestring interprétaAve Maria”, de Pubois, avec solo par MJ. Pelletier, ev ““Tuntum Ergo”, d’Archum-bault, solo par ie même ’

près le salut eut lieu la v at
relique de sainte Anne. “énération de la
À quatre heures ct demie, les pèlerins re-prenaient Je chemin de Québec où ils aire.

rent vers sepl heures du soir.
Le révérend M. Gauvrean qui était l'orga-nisateur de ce pèlerinage, mérite des élogespour la manère admirable avec laquelle1à dirigé un si grand nombre de pèlerius.
—Dimanche dernier, avec les pèlerins deQuébec, les citoyens des paroisses euviran-

nantes et ceux de la paroisse, on peut diresans se tromper qu'il y avait au moins 5 à
10,000 personnes dans’ la paroisse. Malgrécette grande affluence d'étrangers, l'ordre lePlus parfait n’a cessé de -régne * :
plusDarla gner durant toute

—Plusteurs pèlerins se sont plaints, avecraison, de l'état pitoyable du trotloir de la
route de la station, qui est en réalité un vi.ritable casse<ou. Je suis heureux de die
qu'ils n'auront plus À s'en laindre, tar no-tre conseil municipal a décidé de le renoure-ler complètement. ;
La récolte des Iruits promet d'être 5 bon-

dante cette année, ici when
—Plusieurs familles qui avaient 1 habitude

d'aller passer ta belle saison à iCanioutasta
n’y sont pas allés cette année, pour lu za.
son qu’ils ont été DUKES sous ià fausse Un
pression que l'épidémie de la picale ul a
exercé ses ravages dans quelques Pat onmsts
du comté, cel liver, avait passé dans ce wil-
lage.
L'est absoluinent faux. Il n'y a Fas cuun

seul cas de picote durant toute r'annfe dans
le village de Kamouraska.
—H parait que nous allons avoir Ins eico-

Liuns générales au mois d'octobre jeovhuim.
Les conservateurs du comté de kamouraska
Suut prêts pour la lutte et les apparences
sout belles pour eux. Fils ne craignent qu'une
chose, c'est que M. Carroll ne se présente
plus dans le comté. C'est qu'ils sont sûrs de
le battre à plate couture,
—L'hon. M. Gilbert M. Déchène, durant,

son séjpur à Paris, a réussi, on ne sait par
quels moyens, à se faire décorer par une
grande société d'agriculteurs français, déco-
rations ym ne s'accordent, en France, qu'à
des agronomes de grands mérites.
“Cette nouvelle à ‘té reçue avec grande

satisfaclion par ses amis”, dit le “Sole”
de Québec. Ceux, Ici, qui connaissent les ca-
pacités comme agriculteur dn ministre de
l'Agriculture de M. Marchand, se sont con-
tentés de hausser les épauies, eb ils avaient
raison, car en fait d'agriculture notre ami
Gilbert n'a james va pousser autre chose,
par lui-même, que les ‘arbres St-Jean" au-
tour du tnanoir du village des Aulnaies.

{Signé )
  

“Mother Graves’ Worm Exterminator’ est
apréable À prendre ; et détruit sûrement et,
eificaceméht les vers. Un grand pogabre on
ont fait l'essai avec les meilleus rénitats.

44.

Pourquoi payer 10c. quand
vous avez une palette de

=

tabac à  

pour 5c. aussi

fumer  

grosse qu’une
de 10c. des autres marques.
Une palette de 10C. est
grosse en proportion.

Il ne brule pas la langue.
——

  MARK

dit:
EUR CHAQUE PALETTE

 

Il est en vente partout
5, 10 et i5c Ja palette

Méme les raquettes ont de la valeur,
rapportez-les

»&" Ecrivez pour notro liste de primes, illustrée.

THE EMPIRE TOBACCO CO, Ltd,

196-1 47, rue Coté, Montreal.

 

 

E JOLIETTECOURRIER
Une nouvelle qui s'accrédite.—Inauguration

partielle du Grand Nord.—L’école Indus-

trielle.—Longévité à l'Epiphanie.—A la

convention acadienne d’Arichat.—Con-

ventum d'anciens élèves : les hotes de

M. l'abbé G. Bélanger, à Danemora, N. Y.

—Mort d’un ancien citoyen.—Plus an-

ciens pionniers survivants.

3 

(Spécial au ‘“Journal’")

7 août, 1906.

—La nouvelle que vous avez publiée là se-
matne dernière, annonçant comme probables
les élections générales au mois  d'actohre
prochain (16 et 233) semble se confirmer,
car le ‘“Journal” publiait bier une dépécle
de Toronto disant que l'’Evenine Telegiam”
avait appris la même nouvelle à la suite à u-
ne réunion ce l'Association de Réforme d'One
tario. Ces deux nouvelles venant À di£ jours
d'intervalle, de deux sources diamétr Jement
opposées, peuvent, Il est vrai, re pas être
fondées, mais n'en sont que plus intéressan-
tes, À Joliette, beaucoup de gens yajouteut
foi.

—Le "Grand Nord" inavgnrera sa ligne
depuis La Chute à Québec jeudi par une ex-
cursion à laquelle prendront part les princi-
paux actiontaires et employés de la Compa-
gnie. Les entrepreneurs NUM. Boss, harry &
McRae, avec leurs mgémeurs et leurs pris-
cipaux commis seront naturellement de la
partie. puisqu'ils ont organisé eux-mênues ce
voyage d'inspection et d'inaugueation
Ce sera la premibre fois que des trains de

chemin de fer traverseront cette partie du
ternitoire provincial, depuis LaChete, dans
lb comté d'Argenteuil jusqu'à la vieille cité
de Champlain en passant par les comtes
d'Argenteuil, Terrebonne, l’Assomptiion,
Montealm, Jotietre, Masktnonge, St-Maur-
ce, Champlain, Portneuf et Québe-, et reliant
les Hautes Laurentides aux Basues Lauteutl-
des.

—L'Ecole Industrielle de Joliette a réou
vert ses vlasses Jendi. Un assez bon nombre

  

 

d'élèves en suivent les cours. Les prinoipalez

 

branches enseignées sont, outre fu tenve
livres et le calcul, la cordonnerie, J'ébén:s
terie et le riétier de tailleur. TP y a ausa
l'enseignement religieux. Cette évule #s$ utnis
Ie contrôle du curé de la paroisse ot alle est
dirigée par les Frères de l'Institut des Cleres
St-Viateur. Le frère Désiré Turcotte en est
te directeur.

~—im rapporie que dans la paroisse de l'F-
piphanie i y à actuellement vingt-quatre
personnes Agées de plus de & ans | une Ie
Marie Paquette sera bientôt centenaire , elle
a aujourd'hui fa printemps.

—M. l'abbé 3 T. Gaudet, curé de Tip
phante, M. Adoiphe Fontaine, avocal de Je
hette, M. Camille Lugas, cultivateur de =t-
Jacques de l'Acligan ; 1 Ernest Gaudet
inspecteur de beurreries, de Ste-Marie Salo
mé, et quelquesautres, me dit-on, se propos
sent de partir lundi pour Arichat, Cap Bie-
à la grande convention acadienne.
C'est une belle occasion de faire connais-

sance avec des parents. dont les ancêtres hur-
bitaient une conumune patrie, la génireuse
terre de l’Acadie.
Lette convention qui sera, je n'en doute

pas, un grand succès est appelée à produire de
nombreux résultats dont bénéficieront tans
les descendants de race acadienne répandus
un peu partout en Amérique.

—M. Augustin LeBlanc est venu la semaine
dernière inviter ses frères acadiens de l'Epi-
phanie, St-Jacques, Ste-Marie Salomé et Je-
hiette à la grande réunion d'Arichat.

—Le R. P. C. Beaudry, M. le curé PF. Heau-
dry, M. l’abbé P. Sylvestre, M. labté 0.
Laferrière, curé de St-Ambroise de Kildaie
&t M. le natare CG. Hector Beanudin, de
Jahette, sont partis lundi peur aller assis-
fer À la convention des anciens élèves Hiuls-
sants de 1874 su Collège de Jotietté La can
fraterneile réunion à co lew chez Mo l'abbé
(George Bélanger, curé de Danemota, N.Y.
M. le Dr J. L. Leprohon, de St-Bruno, oni
était élève à cette classe a dû se joivire à
scs confrères du comté de Johette pour jren-
dre part à la joyouse fête que leur a prépa-
ré M. le curé U. Bélanger.

—M. Joseph Aimé Lapaime., bourgess ci
l'un de nos concitoyens les plus estimés et
les plus respectables est décédé ici samedi
matin, aprds six jours seulement de maladie.
Il était âgé de 74 ans, et habitait Johette
depuis uné douzaine d'années. Ses obsèques
ont eu heu lundi, au milieu d'une nombreuse
assistance de parents et d'amis. Ses restes
mortels furent trausparlés au cimelière de
St-Esprnit où repose déjà l'épouse du défunt
Près de 30 voitures formaient le cortège fu
nèhre.
Les porteurs ét- €

eau, Pierre St-Jean, Camille Duges et Hr
noré Lafortune qui l'ont accompagné à ra
dernière demeure. Un détail à noter: MM
Antoine Castelleau et Pierre St-Jean sont
les deux plus anciens pionniers qui noient
venus se fixer 3 Jolette, olt ils n'ont cessé
de résidet avec leur familie depuis plus de
52 ans.
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Le grand guérisseur des poumons, c'est cet
excellent remède; le sirop anti-coissomptif de
Bickle, 11 adoueit et diminue la sensilulité
de la membrane dé la gorge. et dés vnjes
respiratoires, et c'est un remède souverain
pout tous Îes rhumes, les toux, enrouenænts,
douleurs ot malaise dans la poitrine, bron-
chite, ete. II à guéri un grand nombre do
fens, qu'on supposait être très avancés tu
consomption, 188-8,

* 46 Mongesn ee a Te

Nouvelles d’Ottawa

Vaines recherches, Linrécolte. Pale.

rinage. Appels contre M. Senkler.

 

 

Ottawa, B.

Les recherches qui ont Cté faites autour-
d'hui au lac Deschesnes pour retrouver lux
corps des jeunes Steers ont ELE iniruciveu-
ses,

Les récoltes dans le district d'Ottawa sont
au-dessus de la moyenne, cette aupde En
certains chnuroils, cependant, elles ont souf-
fert des orages récents,
—Plus de deux mille pélerins sont partis,

ce matin, d'QUawa ct des cuvirons pour le
sanetitaire de Sainte-Anne de Reaupré.
Le Père Forget, curé  d'Embrun. et M

l'abbé Dominique J s. card de Maimt
vfeau-Baptisté, actotupaguent les pèlerins.
«-L'hon Chifiord sib on a entendu cet gprs

midi un certain nombre d'appels der shoo
sionsdu commissure Senkier du Ÿulken
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COURRIER DE ST-DENIS

Sport.

 

Hyménée. Visiteurs.

 

(Spécial au ‘“ Journal‘)

7 anit.

—M, Alphonse Archambault, tailleur, con-
duisait à l'autel, hier matin, Mlle Evfling
Huard, fille de feu M. Arnédée Huard. L'hew-
reux vouple est parti pour voyage. Nos
menlenzs souhaits les accompognent,

—MM. les ahbés Arthur et Albert V@ina
sont de retour dhune Iongne visite à leur
frère, le KR. P. Wilbrod V@ma, O M. I, à
Ottawa.

—Mlle Paras, fille de M. le maire de Soe
rel. estoaciuellement on visite chez Me D.
Paradis et chez M. F. X. Paradis, marchand
de celte paroisse.

M. l'abbé Belisle, vicaire de notre na
roisse, et M. l'abbé Arrher Vézina, partu-
rent evdi pour cer retraite annuelle qui
dint ævoir heu à St-lIyacinthe

—=%3 Joseph Perron et Cie viennont d'i-
nauiurer, Ce maum, leur naerilique mance
laciure de portes & Cuvvus, Le {onetime
ment donne pleine satisfaction aux proprid-
laires entrepre -

—bitaient à Phôtel Dravon, la semmuine
dernière : MM Jos. Papillon, Louis Laval
fée. T Chaput, O Maiflet, FX Coibue, TT.
Caren, J. (rard, Lusinan, Jos. Thihau-
dcau, M. et Mise J. A. Dufresne, tous de
Montréal: Nop Archambault, de Spring
field; [édovard Duval. de Nurhioidge, À.
Jalbert, 1D. A. Charron, eu

—Dimanche dernier, magnifique parte de
base-v.uil sur le terrain du coilèee, entre le
club de St-Antoine el les amateurs de ist
Denis.
Malgré l'ardeur et Vurtivits des ipseurs,

la paix ct lintérét ont teueurs rérsé, 4 la

   

       

   

 

  

   

grande satisfaction des nombreux sports.
teurs. Le rapport 5 4 % en faveur des »st-
Antoine,
St-Denis ne se compte pas pour vaincn,

après son premier essal.
Le club de St-Antoine doit aller jouer con-

tre le club de S:-Mare, dimenche prochas
TH y aura probablenent une excursion por le
vapeur ‘St-Antoine , L ectte oc

  

tretstnt me

Ou puis-je me procurer du Holloway's
Corn Cure” J'ai été complètement guérie de
mes cars par ce recede eh ow ovens ‘n neur
encore poir mes amis. C'est ce qu’écnt Mine

 

 

J. W. BROWN, de Chicaxo. Yid-4

Messieurs LOUIS BOURGEOIS,

RENE MOREL, If. GAGNE et J. P.

MORIN, sont os agouts généraux

vosageurs pour Ia Provisice de Québac,

M, PHIDINE SIMARD, 247 Rus

Richelieu, est notre agent pour la ville

de Québec.

M, LOUTS MILLER est notre agent
pour te comté de Kamouraskar

M. J.T. MORIN est notre représens

tant aux Etats-Unis.
Ces Messieurs SONt AUTOTISÉS à porcce

voir te paiement des abonnements et à
dontuer des reçus.

 

COUPON D'ASSURANCE
Tout abonné qui part en voy-

age doit inscrire son nom dans

cet espace et laisser le journal

à la maison...……..............

........................

afin d'avoir droit, en cas d’acci-

dent, à l’assurance dont bénéfi-

cient les abonnés du “Journal,” 
‘Voir votre polica d’assurance.)
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PEER

LA BOURSE À MONTREAL, LONDRES, NEW-YORK
Les différents marchés sont toujours lourds
 

LE 7AARCHE FINANCIER

Le blé a perdu ce qu
 

Des bureaux du “Journal”.
Mercredi, B zoût.

II s'est fait bien peu d'affaires à la Bourse
de Meontrël encore aujourd'hui, mais le Pa-
citique était un soupçon plus ferme à la clô-
ture à A7 1-5; su véritable cotation est ve
pendant K7. |

Le Richelieu est sans changement au pair,
les mines sunt soutenues.

 

  Londres indiquait un peu plus de farce,
grâce au fucets de l'emprunt du gouverne
ment.
let emprunt et le déplacement de l'or amé-

ricein caplivent en ce moment attention ou
monde financer et soulèvent en certains
milieux de violentes critiques,
M n'y a pas de doute cependant ge la po-

sition prise par le gouvernument anglais
était la meilleure et In plus sage, «tiendu
que les Banques Anglaises avaient hessir du
fortilièr leur encaisse et que cette tnsratoon

aun Eta is de souscrire la petite sum-
me de x5,006,000 Gludait la nécèssiot d'au.
menter le taux de l'escompte of ditsinuait
d'autant les exportations de l'automne.
Le moyen était naturel et fuctie etsurtout

il était lé plus prompt. li asuih d'un

tour de chapeau pour bacher toute !'aliaire.
Aujourd'hui cependant les Dnancers, Au

glais se recrient et déclarent que ce n étuil

pas ‘fuir play", que d'inviter les capitalis-
tes à souscrite à tn emprunt de 10,008,400

de livres, quand de) S,U00,UUV étusent ver-

sees par les Etars-Unis, Cet emprunt était
si sûr, disent-ils, que l'on aurait dû en con
server toutes les obligations ich
Pourtant les esprits vont se clamer ob se

jouir car ce succès promat ot définstil sa
airement améliorer la conditbeon du

marché rrondliire. ;
New-York ; sans vie et suit paresseuse-

ment les fluctuations, très limitées, de ses

walours, mais (1 s'intéresse à la conditiuss du

marché finaucier en Europe. |

II prévoit dès orages pour ses COUSIUS

d'outre-mer, chez qui lu crainte de demain
semble paralyser toute idér de spéculation,

et Uncle Sam se dit. entre deux Ciignements

d’yeux, que la guerre coûte cuer à l'Augk-
terre |
Les Cotes suivanirs sont spécialement ci

bites de Londres aujcurd'Lui a MAN. L. J.

Forget & Chen .
Grand Tronc, lère prêf, E32

1-8 ; 3e, IN I-4.
C.P.R., x8 :
Baie d'Hudson, 221 1-3,
"Anaconda, £8,

MARCHE MONETAIRE

Les prêts à demande fout à Nontréal 3
1-2 p..; 2 Londres, 4 3-16; & New-York,

 

  

     

  

      

 

 

   

 

  

i 1-3. Banque d'Angleterre. 4,

ENTRE BANQUES.

New-York Funds … … 3-64 à 1-04
Sim, 60 JOUTS ee oye one 87-8 a 815-16
Cig. demande … …… .…913-160 A 97-8
ig Cables oo ow ee we 15-148 297-8
sty. tates de come

erce, 64 jours, … 8BG£ k
traites de com

merce, à :ours 4 1-8 en     Francs, lungue €

Francs, breve éci
C8 ve en ee …. eu HIS BB 1%1-18

EU COMPTOIT.

PCY. Puls, oe ee 1-16
  

&te. 60 jours
Ag. demande …

r. Cables o.oo. IED Boe
i, breve échéance 5.13 1-8

BOURSE DEMONTREAL
VENTES DE LA MATINEE.

87; 2 à 86 3-1; 25 a

 

   

Pac. Can, 455 à
87 1-8.

zichelieu et Ont, 27 A lon,
Tramways Toronto, L9 à 36.
Payne Co, ltuü % 95.

Republic Co., 2000 à 57 1-2 ; #50 à 57,
North Star, 500 4 83, 2000 4 ad.

Virtue Ca, 1500 2 60 1-3, 4600 2 GO.
Banque Québec, 15 à 10
Banque Montréal, 1 à

-i
5

  

  

BOURSE DE MONTREAL
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Pacifique Canudien....
Duluth Coin

Ds p
  
  

     

   

re PR ….

Tramways, Montreak …. 5
Das Do nouveau! 254
Do Toronto... .……. ss
Bo Halifax .  

   

  

 

   

     

  

 

   

    

  
     

     

Lo Foden.
Twin City Transit

0 do pres
Cite Hlchb. & Ont. es.
Cable Commaercin!i 0.
d'étégrapte, Montréal.La

 

&
Gay
Itoyale Electrique. .
diuiitax fAcat Light.
Curon Montreal... -
iso Dominion.
Ihe Can. Coul...
Pd Murchuinls.
Do Montworenyy

War Eagle...
Nepublic
Payne... arabes

Montreal London xd...
VITLGE he cave aie
Por Blar.........
Joraision Coal Cota

  

 

1 wo
Anter. Coul Com...

; I] Jio pre:
View Coal & Cue.

BANQUES
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il avait gagné depuis deux jours

 

 

BOURSE DE LONDRES
Londres, 8,

Les affaires ont été tranquilles à la Bour-
se aujourd'hui, nas, grace au succès de
l'emprunt du gouvernement, les valeurs d’or
out eu un regain de force. Les valeurs auné
ricaines ant etd déluissées et sont demeurées
soucenues et calmes. Lus industmielies en ge-
nérale étaient plus fermes. En somme le
marché avait Un ton plus encourageaut, par
suite de la perspective dus exporlations
d'or.
A lu clôture
Catisolidés au comytisnt: 05 1-8, iden, À

tere, Yx 3-8.
Atchizon, 27 3-5; Can. S

Paul, 114, Mlinois Central, 139 1-4; Louts
ville, 72 3-4; CP opr, TTS N YL CO

#

 

1
the

Puc. 8Y 1-&,

   

    

  

 

18}, Ere, 11 1-3; Penna, 65 56; Reading ¥
5-5, I£rie prin, 8% NOPoprfl, 73, G. TR.
ul Anaconda, $ 7-5, Rand Mines, dut,
L'urgent lingut, tranquille k Zsd de l'on-

ce
Mantaie: 3 1-2 à 3 3-4 pe
Le taux de l'escompte au marché hbre est

h d 1-5 n.C, pour tes billets à courte échéan-
te CL pour les billets à 3 mous
Le sannitant en espèces retiré de la Banque

dAngleterre  aujourd'hus s'est élesé à si,
Got, A
Le quatre Espagnol a clôturé à 70 7-8.

 

 

Destin, s.

Le change sur Londres, 20 mares 51 1-2
plas, sur luttres de change Taux d'escomp-
te 3 peur vont pour des billes à courte
échéance es 4 1-1 pour cent pour les billets a
3 mois,

 

|
|

Le trons pour cent de rente fait 100 fre
23 1-20, à terme. À ge sur Londres 2
frs. lie. Le quatre Espagnol u clôturé a
71.50.

   

 

Londres, 8.

Le rapport du Board of Trade pour le
mois de itHet accure une aurmestation de
LAZRBLO en UDPOFLALIOUS, et X1,331,000 Eu
exporteatiezs.

BOURSE DE NEW-YORK
New-York, 8.

A l'exception du Tennessee Coal et du
Raulter Co, les valeurs étaient en baisse sur
truite la ligne à l'ouverture. Le Great Nor-

  

MARCHESEUROPÉENS
Liverpool, 7

Blé sur place, ferme, No 2, roux, ouest,
d'hiver, #s 3d; No 1, nord, du printeæps,
6s 4d; No I, Calif, is 3d & ts 3 1-2d. Fu-
Lars tranquilles, Dec, Gs 2d.
Maïs, sur place, ferme, Américain mêlé,

8s 11d; id, vieux, 3s 11 1-2d; futurs, soute
nus: sept, &$s 11 1-24 uut, 35 11 7-8d. Nov,
$s

Farine, St-Louis, ferme, $s
Fromage américain de choix blanc 18s; co

loré 48 s dd.
Beurre Sls,

Anvers, 7

BI&, sur pleece, soutenu. Blé roux d'hiver,
No 3, 16 france 3-4 les cent Kilos,

Paris, 8
Le blé a ouvert en hausse de 25 à 30 cen-

times, et la fanme, en hausse de 15 à Zn
céntimes. Cette avance était causée par le
teinps défavorable à la récolte de blé. Ou-
verture: BIE août, 20 fr. 45; nov. fév. 21ir.
8ä. Farine, août, 26 fr. 30; nov. fév., 26ïr.
30 Clôture” blé, août, 20 fr , 45" nov, fév.
2lfr., 75. Farine, août, 26fr. 35; nov, fév.,
28ir., 25.

MARCHES AMERICAINS

New-York, 8 aofit, 1900.

Farine, arrivages 18,058; export, 2.387;
ventes, 6,700 pkys. Le marché a de nouveau
Été négligé et À peine soutenu sans change
ment dans les prix,
Funne de seigle, calme: ventes 400 bila;

benne 3.10 à 3.25 - de choix 3.40 à 3.60.
seigle: tranquille ; No 2 ouest, 56 £o.b,

à flot.
>rge” soutenue, 44 à 45.
Hlé, arrivages, 54.573; ventes, 3,730.000

boiss. futurs- 720.000 boiss, sur place.
Sur place, faibleNo 3 roux 79 5-8 en en-

trépôt ; No 2 roux 82 1-8 f.o.b,, à flot No
1 nord Th uth, KI 5-8 Lo.b à ilot. No I,
dur Duluth 86 5-8 fob. A flot. Le marché
a ouvert fucile par suite de la faiblesse imat-
tendue au Nord-tiuest ov la liquidation luca-
le. T1 clôtura faible a 1-2 2 58 en baisse.
Sept, &v 11-16 a KO 5-8, déc, 53 38 à s2
15-15 , Mars, k5 5-8 ; mai k5 3-8.
Maïs, arrivages, 121,875; ventes 10,000

brass ole marché a ouvert facile en stmpæ-
thie avec le blé et plus tard déclina, prices
aux promesses de pluie au Kansas.
M clôtura faible à 5-5 à 8-4 en baisse ;

mar, 10 1-2, sept. 43 3-4 clôtura 43 1-8,
duc. 40 à 46 1-2 clôtura 40.
Avoine, arrivages 26,004 boiss ; export

5,575 boiss. Sur place ferme Nn 2, 25; No
3, 26 1-2. No 2 blanche, 29; No 3, 28 }-2.
Beurre soutenu: crérueries 17 à 20, manu-

facturé 14 à 15 3-4, imitation 15 à 18
Fromage ferme: coloré 9 34 à 9 7-8 ;

blanc 9 5-8 à 34,
Ueuis. soutenus de

Pou 11 à 14 1-2.
Café suutepu;, sucre brut soutenu, ruffiné

é 1-4

 

 

 

l'état 11 à 17, de

 

 

Buffalo, 8

BLE— No. 1, dur sur place. par chars, 84
5-8, No. 1, nord sur place, $158 Blé d'hi-
ver neuvnal, No. 2, vieux 79, nouveau 77,
MAIS — soutenu. Peu de demandes; No. 1,

jaune 43% 1-2; No. 3, id. 13 1-4; No. 2. 43.
AVOINE— solide 4 No. 2, blanche, vieil-

le 281-2, No. 2, id. 25 3-4; No. 3, #1 3-4. 

 

thern préf. 4 perdu 114 et fe Sucre et
Erooklvn Transit était en baisse de fortes
fractions

(riveture facile © Atchisen pref, 7014 :
BH & 0 7378 BR T531-2; 1.. & N. 70

“our: Pacific 50 1-2, New-York Cen-
81-2; Nerthern Pacihe 31 3-4. Rock

: 533, Reading ler pref, 58 1-2; St
aul 111 1-4; Sucre 121 1-2; Southern pref,
53; Tenn. & ! 70 i-2 ; Tubac 921-2 ;

  

 

   

 

 

Arger* À vue facile à ! 1-4 toute la jour-
“e, premier ppler marrhand, { à 3 pour

Cha STering, scutenu à of K8 }-S à       
1-4 à Kotxonte Jours. Taux affichés, 1.85 a
1-2 et 454

fhets de coramerce, 4.83 A 3-4 Arrent

 

poet Ga Tes stres meziaints, 45 1-2,
Ouliyutians d'Etat, faibles.
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Western 1    
New-York 8 août 1900

La maison Heideiback, Ickelheimer & Cu,
& complété ses arrangements pour l'expédi-

ORCHE— 48 à dB.
SEIGLE~ No. 1, nominal 48,
Farine tranquille mais ferme.

 

Détroit, B.

Blé No. 1, blanc au comptant 78 1-2; No.
2, roux, 78 1-3.

St. Louis,S.
Blé au comptant, août 72, sept. 72 3-4 ;

déc, 75 1-4,

— Toléda, 8.
Mé au compiant 78 1-1; août 78 1-4, sept.

TE TR: ul 78 1-2, déc. 80 3-4, Maïs au
comptant 44. sept. 35 1-2.
Avoine ~ Au comptant 22 1-2; sept. 22 1-2

Seigle No. 2, 51. Huile sans changement.
 

Duluth, R.
BLE— No. 1. dur au comptaut 79 7-k ;

ante 79 7-8; sept. 79 3-8; Nu. 1, nord au
comptaut 77 7-8; août T7 7-8; sept. 77 8-h;
de. 77 7-8; No, 1, nord, 76 1-8; No, 3, 72 7-5
Mais 38 1-4.

 

Milwaukee, KR.
Blé en baisse No. 1, nord, 76 à 1-4, No. 3,

nord 71 à 75 1-2; seigle soutenu, No. i, 51
-2, orge, soutenu, No. 2, 19 à 50.

 

Minneapolis, B.
 Blé — Sept. 74 1-2 à 5.8; déc. 36; No. ,

dur 77 1-8. No. 1, nord, 75 1-8; No. 2, 73
a-8.

MARCHEDE CHICAGO
Chicago, 8.

Tous les inarchés ont recuié aujourd'hui,
par suite du manque d'intérét causé par la
chaleur. Le bid à cloturé en haisse de 7-kc,
le mais de 34 à 7-4, l'avoine, de 1-8 à
1-4,

“hicago, 2.

A la cloture 1

Blé, août, 74 54, sept, T5 3-8 ; oct, 76
1-4.
Maïs, août, 37 7-8 à 38 ; sept, 37 8-4;

cet. 37 1-8.
Avoine, août, 21 1-2: sept, 21 3-4; oct,

23 ; sept, 23, wlute, 23 3-8.
Lard, août, 11.72 1-3 ; sept, 11.77 1-2;

11 80,

 

  $ : sept, 8,83 1-2 ; oct,
8.55 à 57 1-2, nov, 6.60 ; déc, 6.70 , jan,
8.70,
Côtes, août, 7.15 ; sept., 7.15; oct., 7.10;

jan, 6.16, déc, 6 25,

Chicago, 8.

Les principales valeurs ont cloturé com-
me suit :

TLié, août, 74 3-4 ; sept. 75 3-8 ; oct, 76
1-4
Maïs, août, 37 7-8 à 88; sept. 37 3-4;

oct., 37 1-8.
A voine, uoût, 21 1-2; sept, 21 3+ ; oct,

Lard, sept. 11.77 1-2; oct, 11.80
Saindoux, sept, 6.82 1-2; oct, 6.87 1-2;

jan… 6.70
Côtes. sept, 7.15: oct., 7.10; jan, 6.10.
Au comptant, ferme, tranquille ; beurre,

ferme, crémérie, 15 à 20; de ferme, 14 à
17 ; fromage, calme, 8. 1-2 à 3-4, œuis, fer-
mes, frais, 12c.
sucres sans changements

Aluinettes, 121.
 

Arrivafes. Expéditions.

 

 tion de $1,000,000.
£300,000 jront à Londres et $504,600 à

Paris et la maison  Latard Frères envoie
8), 400,066 à Paris.
Une autre importation de $600,000 par

  

Farin... ves ver m0 25,000 15,000
file .….… 265,000 301.000
Mais «= + 249,000 585,000
Avoine. 732,000 183.000
Seigle 5,100 ———

. 24,000 3,000

Chicago, 8.
La guerre ost ouverto entre les compa~

gnies de Télfgriphe Western Unios 2% Postal Ladenturg Thalmein & Co, mes à $5,800,.  
TEL ME SEdear APTO

 

- - oo ape - Cm en

UVO le montant d'or exporté jusqu'ici, -

EERO
pT priryrie:SR

 

et les autouslés Judiciaires, Lescompaguies

 

  

 

informations privées pour se procurer ces
Cotations, ce qui est une violation à la Joi
criminetle.

LA CLOTURE ACHICAGO

  

Fd
5 @

3B #
2 % 2
5 É 3

Blé:
Auüt …. … …. T5 75 1-8 1-4 73 3-1
sept LL . T5 7-8 76 15 3-8
Mais

Août … … .…. 3853-8 3358 37 1-8
Sept. … …. 8838 381-2 37 3-4
AVOIRE

Août or ee eee 21 5-8 21 1-2
Sept. … …217-8 217-82 21 3-1
Lard:

cw se ees 1172
we oo HIB5 1135 1177

ce eae ees 680 ‘
vie eee LBD 655 6852

Août … … Cove een ees es 715
Sept. Lal713 715 715

GRAINS ET FARINES
MARCHE LOCAL

L'amélioration des archés américains,
hier, a donné au marché aux grains un meil-
leur ton aujourd'hui. Les prix n'ont guère
changé, mais ils sont plus fermes,
Nous cotons.
Blé, No 1 dur, Manitoba, à flot, Fort Wil-

bam, Rjc.

 

Avoine: 30 cents À flot. 4
Puis” 70 à 7lc. 2,
Sergle: 65 à flot. it
Orge: No 1 en magasin, 52e,
Sarrasin: À flot, 57e.
Le ton du marché aux farines est tranquil-

le et sans changement, les affaires se lime
tant à quelques transactions privées.
Nous cotons-
Patente de blé du printemps $4.65 à S4.70

patentes d'hiver, $3.95 à $4,25; straight rol-
lers $3.75 à 33.85; forte de buulangers $4.10
à 81.33.

Les arrivaces aujourd'hui à Montréal ont
été comme suit:

Blé, minots .. … …
Maïs, minots ... … …
Avoine, nunots ... .
Farine, barils

- 109,289
. 144,950

…. 3,250
1,980

  

vu.

 

Winnipeg, 8.

Le gouvernement du Manitoba a publié son
rapport sur la récolte, pour le mois d'août.
Il appert que 345.819 acres de terrain culti-
vées en blé, 143,842 acres en avoine, et 23,-
111 en orge ont été détruites par des causes
diverses.
la halance en culture donnera à peu pris

7.5 Loisseaux à l'acre, ou un total de lu,-
934,613 boisseaux, soit un ters de la quan-
LÉ ordinaire.

MARCHE DE TORONTO

Toronto, 8.

Blé, calme et a peu près soutenu. Le blé
roux et le blé blanc, vieux, sont cotés Tuc,
par les détenteurs mais les acheteurs n'of-
frent que 68c, ouest. Le blé nouveau est co-
lé 67c ouest, Le blé du Mamtoba est plus
ferme, le No 1 dur est coté 90 1-2 x lc,
moulu en transit, 80 1-3 à Bic à flot A Fort
William es 87 1-2 à 88c à Toronto.
La farine est calme. La patente 80 p.c,

ordinuire est cotée $2.75, ouest et les quali-
tés de choix font 15 à 20c de plus. La fari-
ne du Manitoba est plus ferme à $4.50 pour
les pateutes et $4.25 pour les fortes, a Tu-
onto.

Le son est coté $11.50 et le gru $11 à 11-
30, ouest.
L'orze est soutenue. La nouvelle orge No

À vxtra est cotée 35c à 6c, et la qualité No
2, 47c à 3RC, ouest.
Le seigle est soutenu»

5}c, est, et 5ûc, ouest.

le maïs est soutenu, le maïs jaune cana-
dien est coté 4Gc, ouest. Le maïs jaune uiné-
fiuain No 3, 47e.
L'avoine est tranquille mais soulenus A

3fc pour l'avoine blanche vicille, et 21 1-2c
pour ls nouvelle. ouest.
La clarine d’avoine, en sacs, est ontée,

$3.10 et en barils $3.20 en lots de char. Les
petites quantités font 2c de plus.
Les pois se maintiennent à 5ÿc à GUe,

ouest, Lu

 

Le No 1 est cuté

—

COTON

New-York, 8.

Les futurs ont ouverts soutenus à la
hausse
Août, 8.75, sept, 8.37; oct, 8.20; nov,

8.04, déc, 8.68; janv, 8.08, mars, 8.10 ;
avril, 8.13 off., mai, 8.17 off.
Hs ont clôturé très soutenus:
Anût, 881, sept, 8.47; oct, 8.27; nov.

8.17: déc, 8.11; janv, 8.14, fév, 8.11,
mars, &.1s; avril, 621; mai, B,23; juin, 8-
25
Le coton sur place a clôturé tranquille …

Middling Uplands, 9 13-16; id., golf, 10 1-16.
Ventes, 8,117 bulles.

PETROLE
Pittsburg, P.A., &

L'huile ouvre et clôture à 127,

A TORONTO

 

 

 

Toronto, 8,
Ventes de l’avant-midi

Deer Trail 3 1900 à 4 1-2. Te
Evening Star > 1000 à 8 3-4.
Black Tail: 2500 à 13. EO
Athabasca = 1000 à 28.
Cariboo-McKinney : 3000 à 78 1-2
Golden Star . 560 à 8 1-4 ; 1600 |

Ventes de l'après-midi is

Fairview  R0O600 à 2 3-8.
Monte Christo :! 4000 à 3 1-2.
Rambler-Cariboo = 500 a 23 1-2.
Golden Star z 500 à 814.

PRODUITS DE LA FERME
11 n'y a pas de changements dans le ton

des différents marchés aujourd'hui. Le beurre
de choix est coté à 20 1-2c bien que les pro-
ducteurs demandent jusqu’à 2ic.
Le bon beurre de ferme vaut de 16 à 18c.
Arrivoges 2412 paquets. ;
Ie ton du marché au fromage se main-

tient ferme à J0c pour celui de Québec et
celui de l'Ouest. Arrivages 6,538 meules.
les œufs sont fermes et sans changement.
Nous cotons 11 1-2 à 12c pour la première

qualité ; le No 2 fait 10 à 10 1-2. Les œufs
strictement frais valent 16e.
Les arrivages d'œufs sont de 711 caisses,

AU DETAIL

Le‘ beurre de choix:se paie de 24 à 25c la
livre sur le marché Bonsecours. Le bon fro-
mage de la province se vend 12 1-8 A 13c.
Les .œuis frais wonb cotés à 18C la dou-.

  ; zaine, vd

ET  
SioedabiaesLain

 

  

VALEURS MINILRES

1æ rapport suivant nous est fourni par: M. DeNtois
Thibaudeau courtier eu inines, Ch, 801 bâtisse Now
York Life

Mercredi, le 8 noût 100
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Big l'isrce ….
Brundon G ves
dultiornia. 00,
(canada G. Fields. . |
Curtboo Hyd ....,.
Evaning Mtar
Fern. ...........
Gold Hills Dev.
Iron folt |.
Knob Hill...
Monte Christo. .
Montreal G. F
Noble Five...
Novelty...
Old Lronsides.
Virginia. .
Rambler Car.
Bullion... ...
cou...

Morrisson.
Golden Sine,
Bsloean Boy,
Funtenoy
Matbmullen..
Winnipeg...
Dardanelles
Leer Trail Cons

 

  

  
  

 

 

North Star 5 $2
Kenneth _. . 4.
Dupont My Co 4B | …    
 

 

L'Aluminium en 1900
 

Hyaah
était encore
métal rare et

peine quinze ans, l'aluminium
presque Considéré comme un
Sans grand avemr. Sa pro-

duction dans le monde entier ne dépassait
pas 13 tonnes. C'était l'ANemagne qui
était alors le grand producteur d'aluminium.
L'Angleterre, la France eu les Etats-Unis

n’en fabriquaient guère ensemble que 3 ton-
nes. Or, l'année dernière la production to-
tale du monde attëignit environ 5,000 ton-
nes.
Les grands producteurs sont aujourd'hui

les Etats-Unis, la Suisse, la France et l'An-
leterre, l'Allemagne est passée au quatriè-
me rang; elle importe l'aluminium au lieu de
l'exporter.
Les Etats-Unis onu produit, cn 1598, 2,-

358 tonnes; la Suisse, SUV tonnes; la France,
500 tonnes; l'Angleterre, 800 tonnes. Natu-
rellement, les prix de vente de ce inétal su-
bissent une baisse continue. En 1835i l’alu-
minium, alors qu’il n’était qu'un produit de
laboratoire valait 1,250 ir. le kilog. Dès
1856, le prix descendait à 475 ir. De 1837
à 1656, les prix se maintiennent aux envi-
rons de 125 fr. Puis la chute a été progres-
sive.
En 1886, prix du kilos &8 fr. In 1890, 19

fr. En 1881, 15 fr, En 1842, 6 fr. En 1841
5 ir. En 1895, 4 ir. En 1897, 3 fr. 20. En
1898, 2 fr. 70. Maintenant 2 fr. 56. 1 y au.
ra encore une petite baisse, mais nous som-
mes près de la limite imposée par le mode
de fabrication actuelle, On descendra peut-
être à deux fr.
N'importe, les extrêmes ont de l'amplitude.

Production en 1835, 13 tonnes, en 1595, 3,-
958 tonnes. Prix1,250 fr. en 1833; en
1698, 2 ir, 70,

NOUVELLESMARITIMES
PORT DE MONTREAL

 

 

LIS PASSAGLR® DU LOUISIANA

ME SORT QUE CEUX  ILS SUBISSENT LE M
)

  

DU LAKE CITAMPLAIN

Lorsque le steamer Louisiane, de la ligne
Franco-Canadienns est arrivé au port mardi
soir, 1 y uvait encore dix-huit passagers à
bord sur les R3 qui s'étaient embarqués à Bar-
deaux. Ces parsagers étaient desmigrants
Syvrens. Les autorités lei ont refusé de les
laisser débarquer parce qu'ils ne posséialent
pas le montant requis par le gouvernement,

comme assurances qu'ils ne seranient pas à ia
charga publique.

t. A. Poindron, l'agent de Ja compagnie, vi-
sita plusieurs Syriens résidents del et cos der-

nirrs ont souscrit le montant nécessaire, do

sorte Que leurs compatriotes furent liberds hier
aprés-midi,

DON A L'INSTITVT DES MARINS

la somuo da & Ionia sterling (540) collectde
parini les passagers après tn concert à bord
du dteamer Vancouver, Jors de son dernier
voyage, a Été donnée À l'Institut des Marius
de Montréal, par le capitame du Vancouver.

NAVIRES ARRIVES AU PORT HIER

Folina, 524, Lachnace, H. Dobell & (ie, Syne
ney, charbon.
Manchester Corporation, Williams, Mapchester

line, Manchester, générale.
Torr Head, Thompson,

gûnârule.
Campana. Demers, J, G,

d'en bas, fénérale.

lead lino, Belfast,

Brock & (Cie, ports

 Brazilian, , ©. & À Allan, Glasgow, g6&
nérale,

Départs

Amarynthin, ——, R. Reford & Cia, Glasgow,
générale.
lord [veagh, Minister, R. Meford & Cie, Car-

dif. générale,
Ramore Head, Phillips, McLean,

Cie, Dublin, générale.

VAISSEAUX ACTUELLEMENT PANS LE PORT
Hurons, Darwood, R. Reford & Cie,
Albanian, Farrivgton, F. Leyland & Cio.
Lake Champlain, Stowary, Elder, Dempater &

Cle.
Jacona, Lindsay, R, Reford, & Cie, au pied do

la rue Berri.
Glenrèsa, barque, Carr, bassin de la dounne,
Vanrouver, vis-à-vis la rua St Gabriel.
Replingham, À Hochelagn.
Concordiæ, Webb, KR. Relord & Cie, pied de la

rue Berri.
Houavfsta, bassin du la douane
Numidian, Main, H. & A. Allan,

place Jacques-Cartier
Montauk, Elder. Dempsater & Cie,

rua lerri.
Lizate (parquet Lindsay, J, G. Brock & Cie,

vis-à-vis la douane.
Polino, Lachance, M. Dohoil & Cie,

te du Moulin A Vent.
Loouisiana, Chadwiek, A Poindron & Cie, pied

de Pavenue Papineau.
Manchester Corporation, Williams, Manchester

line, Mauchester, à Maisonneuve,
Torr lead, Thompson, lead lina, DMfost,vis-

a-vAs du Pare Sohmer,
Campana, Demers, J. G. Nrock & Cie, plod do

la rue Hi Sulpice,

Kennedy &

pled de Ia

pied do la

à la Poin-
 

firazillan, ——, M. & A. Allan, pied de la
placo Jacques-Cartier.

ee

NAVIRES TPARSAGERS EN PARTANCE DE
MONTREAL EN AOÛT

Yola, pour Avonmouth, 10 aot.
Lake Éhamplain, pour Liverpool, 11 août.
Van-ouver, pour Liverpaal, 11 août,
Numidian, paur Liverpool, 11 aodt,
Albanian, pour Londres, 11 aoa,
Rosarian, pour Londres, 11 aont,
Manehester Corporation, pour Mancheater, 15

sont.
Brazilian, pour Glasgow, 15 anit,
Tritonis. pour Glasgow, 15 août.
Lake Megantié, pour Livernoul, 17 août,
Corinthian, pour Liverpoof, 18 aafit,
Lord Charlemont, pour Cardiff, 23 noût,
Devons, pout Londres, 22 aont.
Altider, pour Glasgow, 23 nofit.
I.ake Superiol, pour Liverpool. 24 août,
Parisian, pour Liverpaol, 265 août, -
Domintoni ponrf Liverpool, 25 août,
Frisix. pour Manchester, 25 nont.
Fremona, pour Londres, 26 anût.
Asvyrinn, pour Anvers, 28 pont.
Kastalia, pour Ginagote, A0 août,
Lake Ontarto, pour Liverpool, 31 août,

—

EN ROUTE PODR MONTREAL
Canning, de Table Bay, 18 juillet,
Dunmore Head, Belfast, 20 juillet.
Looughrigg Holme, da <hiclds, 80 juillet,
John Christie, de Preston, 21 Juillet,
Manchester Importer, de Manchester, 31 juils

Jet. 
yenpmax

" Vimera, de StZJcan, N=B4.91 juillet. Lt

 

 

LE MONT BLANC ECIHOUE

Québre, Une dépêche de Lotbiuftre sit
que le “Mont-Blanc” s'est échoué, à 6x heures,
ce matin, près du phare, & trois milles du vil-
lage. I repose sur un bane de sable.

Lai navire n’est pas en danger et l'on croit
qu'il pourra étre aisément rénfious. Le Moat
Blane à 5 pivds à l'avant : on erpera qu'il ve
sera pas nécessaires de débarquer la cargaison.

FAISAIENT DE LA CONTREDANDE

CAPTERE IYUNE GORLETTE PAR LES OFFI-
CIERS DU KEVENC

Evdney, Cap Breton, & — L'officier de donane
capita: James Gardan, du Gladiator, ost ene
tré dans port. hier matin, nsec la goélotte
MC. McLean. La goélette, qui parte une car-
guison de liqueurs et de tabac, la tout évalué

k 8500. a ME capturés en vue de Chéticnmp,
samedt dernier Ia dette revenait de Saint-
L'ierre Miquelon.  L'équipage s'est enful.

PESTE BURONIQUE

Hambourg, 8 — Un eas de peste bubanique a
été découvert dans un vnisseau, dons le port.

ON REPOND A SON BILLET

Pensarela, Flo, 8 — Le & mars devnier, M
W Nn. Chapman, de cette ville, qui était & bord
du steamer Trent, en passant à environ 50 mil.
lex de Jackmel, jura À Ja mér vue bouteille her-
métiquement bauchée, contenant cette note
‘Celui qui trouvera cette houteflls sst prié d'&
erire € M. HN. Chapman, Canada, et de muen-
tionner l'endroit où il l'aura trouvée. D obli-
ger.

ILS

 

  

“ee

La bouteille en question a Cté trouvée, le 25
fuillet, sur les rives du golfe de Pensarola, Fla-
rite, par un jeune nîgre du nom de Will Raw-
hos, qui écrivit aussitôt à M. Chapman.

NAUFRAGES RECUFILLIS

Now-York, 8 — Le steamer Alene, ide la fiten
Atlas, ui est arrivé hier du Kingsten, Port
Linon et Fortune Islaud, à umend le second
afficler John Pouman er cing antelats du atan-
mer allemand Prina Willinm I, qui à fait pau-
frage à Inagua, le 30 juillet nu matin. Le
Prinz William I était alors en routs pour Malt]
ct le Vinézueln. Les matrlots, sous le come
mandement de l'officier Bauman, quittdrent leur
navire deux jours après le nonfrace peur se
rendre an chaloupe à PFartune Island. De arri-
virent 8 destination après avoir été 34 heures
sur l'eau.

AMELIORATTONS AU PORT DE SORPL
Sorel, 8 — Parmi les Importants travaux qui

s'exécutent A Carel ou sont en voir d'exécution,
on ost A commencer la constraction de deux je-
tées sur In rivière Richelieu, l’Une près du mou-
lin Sheppard, l'autre un peu plus bas, et du
deux autres, le lang de lie da Glace. M. No-
zalre Provost sera Ja directeur de ces travaux
subventionnés par le gouvernement fédéral et
qui seront  commencts dès la semaine pro-
chain.

PAUVRE SAISON DE PECUE

St Jean, Terrencuve, 8 — Les perspectives de
poche sont des plus défavarnbles, cette année,
dans cette région Les montagnes de glace qui,
depuis le commencement de Ja safson, n'ont ces-

:6 de bloquer les côtes du Labrador, ont énor-
nut à Ix pêche de l& morue.

même sur les côtes de
mement

La situation est la
Terreneuve.

LES PASSAGERS DE L'EMPNERS OF JAPAN

Parmi les passagers de premières cabines ar-
rivés à Vancourer hiet, à bord du steamer Fm-
press of Japan, venant de la Chine et du Ja-
pon,étaient *Mme © P. Adams, M. Auchterin-
me, Me Marher, Fr JL, Brander. comte von
Bulter, Mile PBuzzell, M. PnlsCarew, commun-
dant TT Clarke, de là manne anglaise ; 3M.
John Endicott, de la marine anglaise; M, et
Mme A.B. Fontaine, M. ot Mme Furlonge, v.
comte Fusinami, M. 8. Fujita, mv. M. J. M.
Gruham, M. SQ Tliramaten, M. A. Lazard, Tir
M, Landaaborough, capitatne Ritter von Lome
mer, Mme et Mile Meakin, M. J. Gazer de la
Meuse, MHe Thino, M. A. Stewart, Mlle
Terry, M. J. P. Watson, M, et Mma L. Wolfe
et nutres.

 

 
 

AMFLIORATIONS AV PORT DES TROIS-
RIVIRTIES

Trois-Rivières, & — L'augmentation du trafic
maritime ici est tel que In commission du port
est A faire alfonger les quals aciucis. En ou-
tre «lle vient do faire construire une jetée neuve
et ast à considérer la question d'en construire
une Muuxième,

RAPPORT DU GOLFE

Pointo au Père. 8 — Remontast, 11.839 am,
Orcadian ; sortant, 19,05 p.m., Lycia.
Méca. À — Hemontant, $.19 a1…m., un navire

A deux mats de Ia ligne Allan.
Cap do la Madeleine, 8 — Hemontant, 6 a.ni.,

Oceano ; 10.50 a.m... Maylonds ; 1.35 pin,
Akaha,
Fame Point, # — Remontant. 11.10 am,

Wanderer : 1.30 pm, navire norvégien.
Cap Rosier. 8 — Remontast, 5 am, Atlantic;

2 pro. barque J. W. Q. N.
1 ointe  Maquerran, & — Sortant, Admiral,

North Share, les yachts Bernadette et Salmon
Queen, sont ancrée & Godbout

Rivière du Loup, 8 — lirmontant, 3 a.m., St
Olaf. ;
Matane, 8 — Remontant, 7 80 n.m., un navire

de la ligne Allan ; le City of Belfast est anced
ici.
Cape Race,
ead,
Low Point, 8 — Remontant, Stortfard : hier,

Tritoma ot Turret Bay ; sortant à midi, hier,
Bogstad ; à 8.30 p.ui… Hiso.

R — Remontant, 6 a.m., Dunmore

Pointe au Père, B — Le steamer Orcadinn, de
in ligne Allan, venant de Londres, est [assed
ici 8 11.30 heures ce matin. Le cepitaine Im-
rle rappmrte avoir rencontré une Lanquise de
glace A onze milles à l'est de Belle-Isle at une
Autrn de vingt pieds de haut & environ huit
tpilles à l'est du Cap Norman.

Il rapporté nvolr roncantré le steamer Monte
videan six milles à l'est de Pointe Amour.

MOUVEMENT LES PAQUEROTS

Eo route

Ourangi, de Sydney, N. G. du B., pour Van-
couver. 16 juillet, .
Daimaty, de Barry. pour Pugwask, N. E.. 20
lat.
Pi 11, de Boston, pour l.ootz, 24 Juillet.
Maylands, de Greenock, pour Québec, 22
siltet.

} iselhalme, de Bhields. pour Québec, 23 juillet,
Tealin Iead, de Belfast, à Miramiehi, N. B..

24 Juillet,
Adlsa Cratlg, de Halifax, à Liverpool, 24

uillet.
! Vizcaina, de Barrow, & Miramichi, 23 father
Thrift, de Swansea, à Tilt, Cove, ZR juillet.
Silvertown, de Boston, & Londres, 31 fuil-
1

et. 5
læuctra, de Manchester, à 8t-Jean, N.-B., 30

juillet. .
! Damarn, de Halifax. pour Liverpool, 1 anit.
Aquitaine, de New-York, au Favre, 2 aout.
Uisdawoll, de West Marticpoel, pour Québec,

2 août.
Glen Mend, de Belfast, pour Miramichi, 2

anût
Oruro, de Glasgow, pour St Jean, N, B., 4

ang.
Pydna, de Andressan, pour Bathurst, N, BR,

7 naît.
Jamta, de Glasgow, pour Miramichi, 7 nots.
Oceanic, de New-York, pour Liverpool, 8

août.
Deutschland, de New-York, pour Hambourg,

8 antt.
Kensington, de

R noût.
New-York, de New-York, pour Southampton,

8 anût.
Empress of China, de Hong Kong pour Yako-

New-York, pour Anvers,

hama, 8 août.
Arrivés

Empress of Japan, à Vancouver de Yokoha-
ma. août.

Pointe au Père, 8 — L'Oreono, de la compa-
guia Elder-Dempater, est. passé À 6.45 p.m, ve
nant de Londres

11 y a du broufilard.

EN PARTANCE DE NEW-YORK

La Touraine, pour Je Havre, 0 aout,
Marco, Minghettf, pour l'Italie. Ÿ août:
Columbia, pour Ilambourg, 9 noût.
Vincenzo, pour Filoria, Itnite, 9 noût,
Anchoria. pour Glasgow, !J août.
Aller, pour Rrômes, 11 août. ti
Campania, pour Liverpool, 11 nofit, I)
Marquette, pour Londrés, 11 août. arte
Walderace, pour Rotterdam. 11 pot,
Lohn, four Brême, 14 août, ee.
Tautanic, pour Liverpool, 15 aoat. Ce
&t-Puul, pour Southampton, 18 aofit.

 

EN PARTANCE DE BOURTON

Sagamore, Warren & Cle, Liverpool, 11 ant,
Snxonin, Alex. Martin. Livernsel, 18 août,
Kansas, pour Liverpool, 25 noût,
Sachem, pour liverpool, 1 sept.

 

Calino, valet de chambre, sachant que son
maître est absent pour quelques jours, se
carre dans un fauteuil du salon, allimoe un
cigare de prix et s'écrie

+
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ë - Tos Ver t id * ' i + Grecian, de Liverpeol, a1 juilles. | |

rbglriricbttt

birt

blediirbied

Te New-York 8 ao0t 1800

|

Gifeld denaprplerdeLinjonction,ao VALEURS MINIERES Glenarm Head, d Andros-in, venant de Mel- COURRIER D'OTTAWA…
La maison Baring Magout & Uo a annonce enjoignant aux dites re de fournir — nihinn,dù 14verprol a _

+ =. ; r En . . 7 rip » de 1fverpool, Z août.
I Cette aprisandi que Sof 000.0du moivel àJe cotations du Board nf Trade de Chicago ||Ventes de l'avant-mdi Buenos Avrean, de Glasgow,4 aoa.- ; ; = mpront de l'Hehiquier augluis avaient Été ux marchés de Kansas Cité. En atiendant Knob Hill, 1,000 à 52 1-9, ; Alrides, de flasgow, à ao Trop decher cheurs de places. Convention

: iliis any Eats Unis. Les SOUSCEPHOTS le résultat de l'appel, les compagnies refuse Deer Trail Cons, Td 45 L ’ daperTEES aca. ouvrière. Le chemin de fer ‘Canadien du4 ad s au pays, disent-ils exCdent $55,800,

|

pont de trunismetire les cotations. 1 Le res.

|

Chegon, Svi a16 4-4, ; ! = CU Nord." Mgr Lorrain aux Incendiés. Pour-tera done pius que le moyen de filouter les Golden Star, 5,006 2 8. , DEPECHES GENERALES quoi Boss Tarte revient, d'aprés le
‘ Temps ‘’. Nouvelles diverses. Mgr Du-

hamel a Casselman

(Special au “Journal. )

Ottawa, 8.

Pourauoi les partis politiques, à Ottawa,
né tiennent-ils pas leur convention avant ly
proclamation des élections générales ?
C'est qu'Ottawa, Ville oificielle, ayant plus

de chercheurs de position qu'une autre Ville,
lex candidats sont trop assiégés avant coms
me après l’élection.

ouvrière du Dominion
s'ouvrira sci, le 18 septenbre prochain,
L'Ouest enverra plusieurs délégués. Le prins
cipal suiet de sdiscussion sera la formativs
d'un parti politique ouvrier. On sait que le
plétiscite pris parmui les unions sur Ce su-
Jet n'a pas réussi. La majorit* était insignis
fiante. Les unions de Montréal entr'autres
ont voté contre la proposition.

—Mgr Lorrain, de Pembroke, a remis
£165 et $166.04 respectivement @Œu bureau
des écoles séparées à Ottawa, et au bureau
des écoles publiques à Hull, pour aider à la
reconstruction des écoles incendies,

~—MM. Mackenzie et. Mann étaient 3 Otta.
wa aujourd'hui. Le premier arnve de Lone
dres, ob 11 dit qu’il à réussi À négocier les
débentures du chemin de fer Canadien North-
ern. Il à eu ute entrevue, ce matin, aves
l'hon. M. Sutherland. I dit que dans deux
mois il y aura cent milles de chemin de fer
de construits entre Port Stanley et les mi-
nes de fer d'Atikoken, 1455 milles à J’ouest
Ge Port Arthur. Dans le même temps, 150
milles de chemin seront construits entre
Winnipeg vers le sudest et l'embouchure de
la rivière à In Pluie. 1! restera 143 milles
pour relier Port, Arthur et Winnipeg,
—Le Dr Fleming, [ils de sir Sandford Fle.

ming, à été nonuné

=

A.DC. du général U'e
grady-Haley.

—M. W A. MvKinnon a écrit de l'Expost-
tion de Paris, à ses chefs à Ottawa. disant
que le Canada a remporté le grand prix pour
le fromage. le beurre et les œuls conserves
en compartiments froids. La vitrine [rugo-
rifique € son contenu unt abtiré l’attention
de tout le monde commercial et on peut
prédire une augmentation notable des expor-
tations canadiennes de produits périssables,
Les derniers envois de pommes arrivés à
Paris sont en excellent état, surtout celles
de Grimsby qui comptent de 75 à 95 p. €
d'échantillons parfaits. La Fameuse de l‘au-
née dernière fait encare meilleure figure à

cette saison. Les variétés suivantes parais-
sent bien: American Pippin, Baldwin, Gol-
des Russet, Hen Davis, Newman C.P., Pe
waukee, Canada Hed, Mann et Northern
Spy.

—Les actionnaires de la minoterie McKay
se sont assemblés ce soir pour ratsfier Ja
vente des pouvoirs d'eau de la Cie, au mon-
tant de $120,000,

~Dit le *“Temps” d’Ottawnr
‘L'hon. M. Tarte revient en Canada, dit-

on, pour faire une tournée politique dans le
pays, alin de dissiper la mauvaise impression
qui aurait pa rester parmi l'électorat, à la
suite des dénonciations et accusations lan
cées contre lui par la meute tory depuis son
départ. M, Tarte visiterait surtout les pro-
Vinces anglaises et serait doublement bien
requ, parce que le Canada s'est couvert de
glaire à l'exposition dé Paris aussi hien que
sur les champs de bataille du sud-africain.
—M. Elkington, de la Society of Friends,

de Philadelphie, est ici. Il a fait une visis
te aux Douchobors et a rapporté au surin-
tendant de l'immigration à Ottawa que ces
nouveaux colons sont très prospères.

—Une grande cérémonie religieuse aura jiey
dimanche prochain 2 Casselman, Ont, Mgé
l'archevêque d'Ottawa y fera la bénédiction
de la première cloche de l'église ressuscitéo
des ruines de la terrible conflagration qui, il
y à quelques années, a dévasté cette prospds
re Incalité. La fête de dimanche sera le cou-
ronnement de l’œuxte patriotique de M. l’ab-
bé Touchette, qui n'a pas hésité le lendemair
de J'incendie, a assumer la lourde tâche de
relever le temple détruit, l'école catholique,
le presbytère et les institutions religieuses.
M, l'abbé Touchette desservait Casselman
à cette date lugubre. M. le curé Béauséjour
s'étant retiré pour accepter plus tard ‘a cu-
re de Ste.Anne d'Ottawa, et c’est avec un
dévouement purement a, ostolique qu'il reçub
de Mgr Duhamel, Ie lendemain de la catas-
trophe, la imission de ressuscitet des décom-
bres fumants les monuments qui avaient été
élevés à la religion et à la patrie et qu'un
souiflo dé feu avait anéantis.

Bien difficiles furent les débuts : l'élément
destructeur n'avait rien épargné, tout n'était
que ruines et désolation, mais ariné de cou-
rage et d'énergie, l’abbé Truchotte s'entours
de ses ouallles désolées, les exhorta à accep-
ter avec résignation la douloureuse épreuve
que le ciel avait envoyée et à refaire ce qui
avait été détruit.
Quelques semaines plus tard, grâce aux”

SECOUTS Envoyés des principales villes, le vil-
lage reprit peu à peu son ancienne physiono-
mie, un joli temple se dessina, un presbytè-
re remplaça l'étroite chambre où logeait le
curé, des écoles, des maisons de commerce
surgirent, et voilà qu‘aujourd'hui Casselman
apparaît plus beau, plus fier que jamais.
‘Tout s'est refait avec le zèle, l'activite du
curé et la bonne entente des paroissiens, la
paroisse renouvelée marche de l'avant dans
la vole de la plus encourageante prospérité,
Toute la population de Casseiman ct des

paroisses avoisinantes prendra part, dimane
che, à la bénédiction de la première cloche,

—La convention

  

Accusés d’homicide

Hull, 8,
Trois hommes ont été traduits ce matin

devant le recorder Champagne ici, sur accu-
sation de meurtre.
Ce sont les nommés Georges Dion, Adé-.

lard Robitaille et Chs. Madore, de Perkins
Mills. Le premier est hôtelier, le deuxième
conducteur de malle et l'autre contre-maitre
de séierirs.
Hs ont, paraît-il, causé la mort d’Hilaig-

Martin, oclogénaire, en le forçant de hoffe
de l’alcool,
Le vieillard devenu ivre, se serait couché

dans un hangar, ol il a été trouvé mort le
lendemain. Ceci se passait au commence-
ment de juillet,
les arrestations ont été opérées par le

grand coustable Groulx et J'huissier Cæli, do
Hull. Les trois accusés, trois hommes émi
nemment respectables, ont nié leur culpabi-
lité et l'enquête n été njournée à lundi,
En attendant les témoins, M. Dion, frère

du sous-hel de police de Hull, est en liberté
provisoire. Il y aura une autre arrestation
à propos de cette affaire.

UNE BONNE DIGESTION DOIT SKR-
VIR L'APPETIT.—Avoir l'estomac bien
c'est avoir lo système nerveux bien. Les or-
gants de ln djfestion sont très délicats.
Chez certains individus ila sont si sensibles’
que les changements atmosphériques les ale
fectent. Lorsqu'ils sont dérangés, il est im-
possible de se procurer un meilleur régula-
teur que les Pilules Végétaies de r'annelce,
Elles aident la digestion et celui qui mange
beaucoup ne sera pas incommodé par sa
nourriture, mais cn tirera tout le bien pos-
sible. 104-8,

  

Champhaudet h un particulier qui lui de
mande un renseignement, dans une langue
inconnue: =-Comme l'état de damestique-scrait agréa~| LordChasemontu,doCardiff,BL juillet, of
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RAFRAICHISSEZ
LE SANC

Dans tous les cas d'husseurs
brulantes et causant des dè-

mangeaisons, avec le

RESOLUTIF
+ CUTICURA

Toutcn nettoyant la peau et le
cuir chevelu avec des bains
chauds de SAVON CUTICURA
ot en guérissant la surface en.
flammee avec de t'ONQUENT
CUTICURA.

 

Fn vents partout. ER
ZORP., senile propa, Buste, Et tt $

      

 

ALL”
ORIGINAL

Belfast Ginger Ale
PEUT ÊTRE RECONNU

PAR L'ÉTIQUETTE NLEUR PORTANT LE NOM
DU FABRICANT

KENNETH, CAMPBELL & CLE.,
Bim NUE ST-UKBAIN —34 41 )

 

 

Un Beau Teint Falt Toujours Plaisir.
 

ORIENTAL, CRFAM ou L'EMBELLISSEUR
|GLQUE du Dr T.XELIX GOURAUD, PUF

Fait diFparaître les
teint basané, les bou-
tone, tuches de rous.
seur, vers, maladies
dels pean et tout ce
qui porte atleinte à la
Lenuté et céin sans

‘h s'apérçoive que
Gi west servi do ru

mêde I rétéà l'os
tal pendant 652 ans ct
eh st Inofenstf que
HOUR &VOIS pour cur-
tain qu’il vat talison.
vénatblement. N'ace
Coptéz jus de contre

È facon de nom sembly.
ble, Lolfu A, Sayer

diait 8 ane dame ds haut ton yne patienie) “Come
JU6 VOUS vour en servirez, vou, les dames,je recom
tmmande ln “Crème de Goarau-l "comme Ja moins of-
Pusive de toutes les préparations pour is peau. Une
boutellle dure six nots meme sl l'en w'cn sort tous
jes jours, LA POUDRE SUBTILE DIE GOURACD
eulève tous les poils sans endonstuager la peau. En
vente chaz tous Ins pharmaciens cb les marehanda
d'articles de fantass! des Etats-Unis, du Canada et
de l’Europe FERD.eT, HUPHINS, Prop. 37 Great
Jones st, N.Y.
Ecrivez pour avoir le sutalogue et des elredlalres

donnant des Informations complôtés sur cette propo
ration élégante, et mentionnez * LE JOURNAL.

6-2 uns, eod

Phosphatine de Wood,
Le Grawd Reméde Anglais

Veudu et recommandé par tous
ian Pharmseiens so Canada, Seul

I~ rembils sûr conun. Six prquets
% 2 guériaseutsirement toutes formes

do fnitivsee sexuelle, Loif effets d'abus on d'exe
cès, dépression mental», abus du Latine. de J'opiom
ou des stimaiante, Envoyé s0r réception du prix,
“Us paquet, 81.00. ax, BSUn vous plaira, aix
guérront. Pumplets gratis à n'importe quelio
adresse.
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Avant, Après,

    

 

¥ The Wood Company, Windsor, Ont.

La Phosphatine de Wood est vendue à Montréal
ar ER. MeoGaus, 2124 ru Notre-Damo, et par tous
ox pharmaciens sn Canada.

a Poudre à Pâte

CREME de TARTRE

HPRRIALE
La plus Pure, la plus Forte,

la Meilleure.

Nscontivnt nt alum, n! ammoniaque, ni chaux, ni

phosphates, nt rien de nulaibie

 

E W. GILLETT, TORONTO, ONT,

IL. JOIINSON
Impartateur et Exportateur da
¥ourrures ¢t de Peaus Crues,
Payetepiuahaut prix dy mare

ché. On demuindedes consigna
tons lExpress payé

484, RUE 8T-PAUL
Montréal.

N.B. —Ausat les plus hauts
pris payés pour ia CIRE D'A-
EILLESel fo GIN-NMENG.
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Entropot sutarisé No 8, Tol. Bel Muinlis

CHOISEUL MATTE,
COURTIER EN DOUANES

Cide'Entrepot Canadlon
191, des Commissairos,

106-12
Aygonco Général

MONTREAL 

 

A Lh DERIVE
Emouvante histoire de deux
enfants entrainés par les

courants dans un

brouillard

QUATRE JOURSSANS MANGER

Le plus jeune des deux fréres suc-
combe à la fatigue et aux

privations

 

On raconte une histoire bien émouvante au
sujet de deux jeunes enfants entraînés à la
dérive dans une frêle  embarcation et dont
l'un est mort de faim après plusieurs jours
de souffrances.
Mardi de la semaine dernière, tes deux en-

fants de M. Buckle, de Boune-Espérance, sur
lu Cote du Labrador, étaient partis pour une
tourte promenade sur l'eau, Tout h coup, Un
épais brouillard les enveloppa complèieoment,
dérobant Lu vue de la terre. On conçoit les
inquiétudes de la famille affligée qui, à la
nuit tombante, n'avait pas encore vu revenir
lès deux enfants.
L’alihetion se répandit bientôt dans tout

le village. La nuit se passa dans les larmes,
ainsi que les jours suivants, le mercredi, le
jeudi, le vendredi et le samedi. On pleurait
les chers absents qu'on comptait perdus sans
retour. Le service religieux du dimanche fut
bien triste, dans la maison affectée à cette
fin et où l'évêque Dunn, de Québec, officiait.
Mais aussitôr l'office terminé, il se produisit
une grande excitation. On annonçait le re-
tour de l'un des enfants sain et sauf. IL c’é-
taut vrai. Le plus Agé des deux frères, un teu-
ne garçon d’une douzaine d'années, énergi-
que eu intelligent, racontait l'émouvante
aventure où son  [rère avait perdu la Vie.
Quand 11 vit le brouillard se lever, son pre-
mier mouvement fut de jeter l’ancre pour at-
tendre le retour du beau temps. Mais son pe-
tit frère se mit à plenrer si fort, demandant
d’être ramené à lu maison, que les deux en-
fants se mireny A ramer vers la terre. Ils
s'épuisèrent en vain. Quand le brouillard se
dissipa, le jour suivant, U était impossible
d'apercevoir la terre. L'embarcation éta:t
entourée de glaces dont les pauvres petits
casstrent des morceaux- pour apaiser leur
soil. La seule nourriture qu'ils avaient était
Ir produit de leur pêche de la veille, quelques
petits éperlans dont on se sèrt pour amor-
ter la morue. Le troisième où quatrième
Jour le plus jeune des doux frères était com-
piètement épuisé, En vain son alné chercha-
t-il à remonter son courage, & rappeler en
lui la vie qui fuyait et a le réchauffer, la na-
ture était valneue,
L'enfant dut se coucher pour mourir. “Ce

n’est pas le froid qui l'a tué, dit son frère
ulné, car quand 1l s’est couché, je l'ai enve-
loppé chaudement dans un morceau de voile;
mais quelques minutes apres, i était mort.”
Ce n'est que le samedi que Je surwvivant a-
pergut; un rocher qu'il parvint h atteindre.
Trop faible pour ramer, il se fit une petite
voile et une brise propice le porta vers la
terre.

11 se trouvait à Saint-Augustin, à 54 mil-
irs de chez lui. Qui sait combien de lieues 1l
avait fait ainsi à la dérive, balloté de va-
gue en vague? Arrivé à une pauvre butte de
pécheurs, l'enfant affamé raconta sa triste
histoire et fut accueilli avec bonté. Le len-
demain, dimanche, il fut mis 3 bord d'une
goélette avec le corps de son frère âgé de
huit ans, et ramené chez lui & Bonoe-Espé-
rance.

NOUVELLES DE QUEBEC

Grave ma-

 

Retours de soldats canadiens.

ladie de M. Joncas

Québec, 8.

Une centaine de Canadiens ayant [ait par-
tie du prenuer et du second contingents
s'embarqueront jeudi sur le Parisian, d Liver-
pool pour Québec. On les attendait ici sa-
medi, le 18 du mois courant. On peut s’at-
tendre que Québec féra une réception enthou-
siasié aux béros qui nous reviennent.

—M. LL. Z. Joncas, surintendant des pêche-
ries, est sérieusement malade A la Grande
Rivière, comté de Gaspé, où il est allé en
excursion de pêche. On ne croit pas qu'il
puisse se rétahhr ; on attend même sa mort
d'un moment à l'autre. M a regu les der-
niers sacrements dimanche.

Sir Alexandre Lacoste est parti, cet. après-
mudi, pour Montréal, par le convoi du Pacr-
fique.

—Une établa contenant trois ou quatre
cents bottes de foin et appartenant 2 un
tommé L. S. Simard, charretier, a été con-
sumée par le feu, hier, à Limoilou,

—Un M. Latulippe a été tué, hier, À AL
len’s Mills, par un train du chemin de for
du Lac St Jean. Le député-coroner Gar-
heau, tiendra une enquête.

—Le bazat organisé pour meubler l'école
modèle du village de Matane est terminé de-
puis quelques jours. Les recettes, qui se
sont élevées à six cent-<inquante piastres,
unt dépassé toutes les espérances.

—Un nommé Johnston, âgé de 19 ans, et à

l'emploi d'un cultivateur, de Valcartier,
nommé Larose, étuit à faire ure clôture en
pierre, ces jonis derniers, lorsqu'il a été vic-
time d’un pémble uvcident. TI posait ue
EFosst pierre sur le sommet de la clôture
lorsqu'il tomba à la renverse avec son leurd
furdean sur la poitrine, On ne croit pus
qu'il survive à cet accident.

—M, le coronér Bellean à tenu une enquête,
ce matin, sur le cadavre du garçon trouré,
hier, dans le fleuve près de Lothinière. Ver
dict : “trouvé noyé”. Le défunt purtait le
même costume que l'autre garçon, trouvé di-
manche, vis-h-vis l'église de Notre-Dame de
la Garde, et d'après les apparences doit être
son frère on appartenir à la même famille.
H portait au cou une médaiHe qui indique
que c'est un catholique.

—M. Britton, député de Kingston, et le ca-
pitaine Gaskin, gérant de la “Montreal
Transportation Co’ out eu une entrevue,
ee soir, avec M. Mulock, ministre suppléant
des ‘Travaux Publics pour obteur des ira-
vaux de dragage dans le port de Kingston.
Le ministre rie Voit pas que le gouvernement
puisse draguer le long du brise-lames, 1el que
demandé, car ce brise-lames est propriété

privée.

—M. J. R. Booth est l’acheteur du pou-
voir d'eau Mckay.

—Lord Hoberts sera le colonel honoraire
des Queen's Own, de Toronto.

 

 

Cudavres identifiés
Québec, 8,

Les trois cadavres qui sont h la morgue
ont été identifiés ce Matin par un nommé
Laflèche, de Sainte-Anne de ln Pérade. Ce
sont ceux de William Riley, ça femme et un
de ses enfants, de St-Thomas de Pierrevil-
le.

 

LES CHEMINS DE FER

Les excursions

Al'ouest de Syracuse, la semaine dernière,
fe New-York Centrai a transporté 20,000 ex-
cursionnistes en un seul juur. La moitié d'ez-
tre eux se rendaient aux chûtes.

Aruélivrations

On projette des améliorations considéra-
bles sur la division ouest du Pennsylvama,
si on en croit un juurnal de New-York. Les

déclivités vont être réduites, les cour

bes supprimées ou modifiées ; on va poser de

nouvéaix rails plus forts et fortifier ou re
construire les ponts.

La longueur des chemins de fer

Au Canada et aux Etats-Unis, il y a vingt
huit compagnies de chemins de fer qui con

trôlent un total de 117,061 milles de vuies

ferrées. Sur ce total, if y a 11009 milles

sur le territoire canadien appartenant au
Grand Tronc et au Pacifique.

11 reste un total de 135,000 pour les Etats-
Unis, à distrihuer entre 26 compagnies, soit

7u pour cent sut la longucur totale. Le l’a-
cifique Canadien, avec ses 11 018 miles vent
la troisitme place parmi toutes les compa-
gnies mentionnées. La longueur de ses voies

ferrées n'est dépassée que par celles du New-
York Central et du Pennsylvania, et par un
très petit nombre de milles. Le Grand
Tranc se trouve à venir en seizième heu.
Voici la liste complère des compagnies de
chemins de fer avec indication de la longueur
respective de leurs réseaux

1—New-York Central... ...
2—Pennsylvania..... . .
3—Canadian Pacific... ..
4—Southern Pacific... ..

 

wr we 10,410
+... 19,482

. 16,08
11,303

   

 

5—Chicago & Northwestern... ... .. 8,463
6—Chicago, Burlington & Quincy … 8,001
T—Southern...... rarer eiebe ent ends 1,887
8—Atchison, Topéka & Santa Fe... 7,859
dChicago, Milwaukee & St Paul... 6,437
10—Union Pacific... … «sn 3,084

  

  

11—Northern Pavific
13—Missouri Pacific...-
33-—Iilimois Central... ……
14—Great Nerthem.. pe
15—Louisville & Nashville.
16—Grand Trunk...

     

 

 

  
  

 

17—Chicago, Rnck, Island &Pacific.
1&—Baltimore & Ohio.sive ov ve re
19—Boston & Maine... PAN
20—Colorado & Southern.
21—Seahord Air Line. .
22—Erie..  

 

23-—Missouri, wi
24—Wabash.... 5 arcerer if seer wed sere
25—Atlantic Const Line. € we sons

 

26—1L.ehigh Valley... .
27—Plant System. …… .
2§—New-York, New-Ilave

ford in tis ce ay se va0né

Longueur totale en milles... ... ..... 147,061

La gare do Saint-Louis

La salle principale de la gare Union, à
Saint-Louis, l’une des plus belles du pays,
esl en voie de changer d'aspect. L'expérien-
ce a prouvé que les passagers ne s'y  tien-
nent pas. C'est dans la grando salle qui se
trouve au-dessous, plus près du niveau de la
rue et du niveau de la plateforme des trains,
où se trouvent aussi les bureaux des billets,
que se tiennent le plus ordinairement les
passagers de toutes les classes.
Celle de l'étalage principal est presque tow

jours vidé. On va pratiquer une ouverture
dans le plancher et mettre une balustrade
autour, de sorte que ic plafond de la salle
supérieure deviendra celui de la salle d'en
bas. De la salle supérieure, iI ne restera
plus qu'une galerie circulaire,

  

Dangjes boutiques

“11 y a beaucoup d'activité dans les bou-
tiques de la Polfite-Samt-Charles, à l'heure
aetuelle, disait hier l'un des premiers offi-
ciers du Grund-Trouc.
Nos ouvriers sont à l'œuvre pour remplir

une commande de 1,000 chars de fret, dix
voitures de passagers de première classe et
24 locomotives.
Ces différents travaux sont menés aussi ra-

pidement qu’on peut s’y attendre.

La ligne de Santa-Fe

Les travaux pour la réduction des pentes
sur l'Atchison, Topeka et Santa Fe, sont
sur le point d'être commencés, Cette cn-
treprise va nécessiter une dépense de plu-
sieurs millions de piastres. n Corps d’in-
génieurs est occupé À localiser les réductions
entre Holliday et Emporia. Un bureau d'in-
génieurs nété ouvert à Ottawa et sera
maintenu jusqu'à ce que les travaux soient
terminés sur cet embranchement. Ce pro-
jet gigantesque a été décidé do bonne heure
cette année,

1] faudra plusieurs années de travail pour
le réaliser.

Moins de sérro-frelns

L'‘Albany Journal" rapports qu'à la
suite de l'adoption de la Jui qui exige que
chaque train de fret soit muni de freins au-
tomatiques a air comprimé, laquelle loi est
maintenant en vigueur, le Dalaware ct Hud-
son retranchera un homme du service de cha
que train de fret. Il y aura deux serre-
freins an lieu de trois.

Un peu Partout dens la Province
A STE-JUSTINE

Le maître de poste, M_Do lard Mesnard, a
obtenu la permission d'avoir un sac pour la
malle du malin, à Montréal, et de recevoir
les malles et les journaux du jour. Tout le
monde est heureux do cette amélioration.

—La pluie fréquente fait-des dégats dans
nos Campagnes,

  

HULL
 

SoumissJons. Travaux municipaux.

Marlages

Le conseil do ville a décidé de demander
dcs soumissions pour la constructiondes pos-
tes da police et des pompiers de la rue
Duke. L'édifice sera en hrique solide et abri-
tera aussi les bureaux des fonctionnaires de
l'hôtel de ville et de la cour du recorder. Le
coût estimé des travatix est de $11,500. Un
CoOniité à Été nommé pour négocier un em-
prunt, afin de reconstruire l'hôtel de ville.
La requête des contribuables de la tue

Main demandant que le nom de cotte rue ue
soit pas changé à été favorabtemezt reçue.

1} a aussi été décidé de prolonger l'aquedue
sur la rue Adclaïde, À partir de lu rue Flo-
rence.
Le 23 août a été fixé pour voter le règle-

ment des égouts des rues Wellington et In-
kerman.

—Des rkglements pour la construction de
trottoirs, égouts cet expropriations ont été
adoptées à ldull hier, par les contribuables,
Les travaux coûteront environ $35,000,

—M, L. N. Champagne, M.P., est parti di-
manche avec sa famille pour une dizaine de
jours do vacances bh Montréal et St-Eusta-
che.

—Quatorze publications de mariages ont
été faites dimanche, au prove de l’église
Notre-Dame de Grâce.

 

 

ST-MICHEL

La corporation scolaire sera régie cette an-
née par MM. J. Marcil, S. Verner, H, La-
jeunesse, J. Cardinal et Max, Coupal, Ce
dernier est le secrétaire.

—Madame G. Cardinal, de Boston, est en
promenade ici, avec sa famille.

L'église de St Rémi est actuellement en
vote de réparations.

—De grandes courses aurout heu vers la
fin de ce mois.

 

LE CORIESPONDANT

 

Revue périodique parassant je 10 et lo 25 dp
choque mois.
25 jutiler 1900
1. La China, [Europa et la

Etienne Lamy.
11. La Chine et le yruvornemen: français —

Daron Denys Cochin, député de Paris.
LIL, Les Chfuois, M. ce Nadniilac,
IV. La marine japor..-e, xxx.
V. tudes sociajes — Le bien de famille — L,

Abbô Lemire, dépuré du Nord.
VI. La magistrature in théâtre — Fieuxismé

partie — De ln révolutiin française au vingui&
me siècle. Arthur Desjardins, de l'Eustitus.
VII, Lu guide de empergur ~ I. Rent Razin.
VILL Un ag de gouverhiement dreyfusiste +

Histairé d’uh ministère — III — Fin. Ch. Des-
cotay.
1X. Là christianismo «. lo marfage français,

A propos d'un rôcénts publication, L. De Lan-
zû de Laborie.
X. LA Lunne émigraticn « En nécossité, ses

conditions. Edouard Trogan.
XI. Uné -lelta aux «alongs de Frédéric le

Grand & l'Exposition. J'aul Lefébure,
XI, s œuvres of es honunes, courrier

mensuel do la litrératurt, dea arts et du théa-

Falnt-SI2ge —

tre.
XII, Chronique politique. Louls Joubert.
Prix de l'abonnement : Paris. départements of

étranger, un An, 45 fr.: six mois, 1H fr Les
ahonnements portent u premier de chaque
mois. On s'abanne À Paris aux bureaux du
“Correspundant'’, rue Saint-Quilluume, 81, dans
tous les Bureaux de prswu et Chez tous les li-
Lraires des départements

LA COMMISSION DU PORT
M. Andrew Allan élu président

du comité de pilotage

RAPPORT DES OPERATIONS POUR LE MOIS

DE JUILLET

 

 

A l'assembiée des commissaires du port
tenue mardi après-midi, M. Andrew Allan
fut assermienté pour son 27ème terme come
me commmussaire el aussitôt après il fut élu
président du comité de pilotage.
Lecture à été ensuite faite d'une lettre de

M. Howden, surintendant des travaux que
le gouvernement fait exécuter ditns le chenal,
se plajgnant que certains steamers, et no-
tamment le “Tunisian® et le “Livonian”
passent trop près des dragueurs. La rapidi-
té des navires, en passant près des dra-
gueurs, à Varennes, à été cause que l'une des
chaînes qui rétiennent ces dragueurs s'est
rompue par suite des vagues que les stea-
mers soulèvent dans leur marche. Cette
question a été référée au comité de pilatiue.
Les conunissnires ont adopté le rapport de

M. Kennedy, qui recommande d'élever les
quais à 19 pieds au-dessus du plan de niveau
du port, ce qui représente une élévation de
deux pieds au-dessus du plan primitif. De
cette manière, les hangars permanents que
l'on projette de construire sur les nouveaux
quais seront au-dessus du plus haut niveau
de l’eau, même au temps des inondations le
printemps.
Les commissaires ont aussi pris connais-

sance du rapport suivant indiquant les opé-
rations du port depuis l'ouverture de la ta
vigation, jusqu'au ler août, puur les aundes
1859 et 1900,
Du percupteur des douanes — Juillet ©

1R99. 1400.
14,300 00 15.000 00
17,500.00 14,500.00

83,000.0u 249,500.60

1899 1900.

Trafic Incal. Juillet. 3,834.00 2.813.681
Montant antérieurement
TAPporté.… … +. Lee 57.330,00 61,214 3

Totaux... 2. voy oe on 94,164.00
Augmentation... ... ..

Les sommes Lotales provenant des sources
suivantes :

Importations... ... ..
Exportations. ..

 

 

 

1899 1950
45,500.00 49,457 94
40,065.00 38,418.83
7,649.00 s 650.97

   Importations... … ...
Exportations. .. ....
Trafic local... ... ...

94,161 00

1899,

Voici le rapport des droits
perçus sur les revenus
du pintage, dont 5 pc.
sont affectés au fond des
pilotes mis en retraite
e 2 pc aux dépenses

du pilotage du district
Montant antérieurement
ERPPOTIÉ. cr 04e 0 1,400.00

06,558.74

Hoo,

662.5820,60 |

1,147 28

 

Diminutfon... ... .., 411 24

M. John Kennedy a obtenu un permis d'ah-
sence de quelques Jours pour lui permettre
d'aller étudier sur place, à Buffain et à Du- !
luth, les matériaux qui entrent et la ma-
fière de les cinpluyer pour le pavage des
quais,
 

Le testament de feu M. le

chanoine Piché

Feu M. le curé Pirhé, de Lachite, a exer-
cé l& saint ministère pendant plus de qua-
rante années, et comune la presque totalité
de ses confrères, 11 à trouvé le moyen de ne
fas s'enrichir. La fortune qu'il a laissée
est évaluée à $8,000, y compris une sonime
de S1500 dont 11 avait hérité de son frère :
Louis et qu'il logue A ses nikces et neveux,
Une somme de S406 est affectée au paic-

ment des messes dites pour le répos de son
Ame, et une autre somme de $4ut servira
à faire dire des miesses pour le repos de
l'âme de ses plus proches parents. Ce qui
reste est légué à la paroisse de Lachine, à
l'exception des sommes suivantes :
$260 pour achat de vêtements pour les

pauvres de Lachine.
$200 pour achat de pain pour les pau-

vres.
$300 aux Petites Sœurs des Pau-

vres.
$200 pour la Propagation de la Fui,
$100 à la Fabrique.
$100 à Mile Aimée Hétu, une fidèle ser-

vante.
$300 à Mme H. Genffroy, ménagère
$100 à MHe Léa Davust, une fidèle ser-

vante.
$60 par année À Mlle Joséphine Lempson.
 

Sirop Calmant de Mme Winslow.

Ce remädo a été employé pendant soixante ans
ar des millions da mères de familles paur leurs
anta, ét & obtenu un parfait succes. Li attene
drit les gencives et querit les coliques, diar-
rhéos. En vente par les pharmaciens dans tous
tas les parties du pays. Suyez vertain de de
mander lo vrai Birop de Mme Winsiow, eL n'en
renez aucune autre sorte. 25 cts la boutetlle.

Rranqu.llite et bonheur bour ia mèra et l'enfant
a

 

 

$200 et certgms articles utt noviciat des
Ohlats.
Vases sacrés à la chapelle du couvent de

Lachine.
La Révfrende SomMarie de 3'Ange Gur
dien, supérivure du couvent, ent geome
exécatrice testumentaire.
Le testament est de La main même du dé

funt et porte la date du 24 août 1343.
 

 

Mort du fameux socialiste

 

Charlettenburg, 7,

Le docteur Liebnecht, le membre bien con-
nu du Reichstag et un des cheïs du parti
socialiste allemand, est décédé lier soir. I
était né i Giessen on 1816 et fuf rédacteur
du ‘‘Vorwarts,‘" organe socialiste.
 

LES GRIEFS DES CATIOLIQUES

Atlantic City, New-Jersey, 8.

Les Chevaliers de Colomb, une société ca-
tholique des plus importantes des Etats-U-
nis. ont célébré, samedi, À Atlantic City,
l'anniversaire du départ de Christophe Co-
lomb pour l'Amérique Mar Meraul, de
Trenton, N.-J., à prononcé le sermon de cit-
Constance.
Sa Grandeur a vivement insisté sur les

avantages qui résulteraiert pour l'Eglise aux
Etats-Unis, d'une coopération plus actives
d'une union plus intime, de toutes les so-
clétés catholiques américaines.
La profanation des églises catholiques aux

Philippines, le refus du gouverneur de don-
ner des représentants aux catholiques dans
les différentes commissions clargérs d'adrai-
nistrer les nouvelles colomes aivéricaines, Ja
reconnaissance exclusive du mariage pure
ment civil à Cuba, l'absence presque com-
plète d'aumôniers catholiques dans l'armée
et la Marine américaines, et l'abolition des
subsides aux écoles catholiques pour les sau-
vages, à dit Mer MeFaul, sont antant de
grieis pour les catholiques.

 

 

VOLEURS DE 5 ANs

 

New-York, 5.

avant lee de cing ans,
nt plas ni moins, ont ÉLÉ arrêtes k Chicazo
et mms sous les verrous. Ces (rois voleurs
encore au biberon pour als dire, se sont
fauflés dans le magasin d'un épicier de South
Chicago et ont enlevé $20 du UroitCarsse
L'épicier s'est aperçu du larcin dès que les
marmots cnrent quilté son mazsasis, Ho s'est
tuis à leur poursuite of. avec laide d'un po-
liceman, les æ arrêtés. Ils étaient encore nan-
fis des $20.  L'épicier est rentré dats ses
fonds et leg petits valeurs ont été emmené:
et cofermés au poste de pobie en attendant
que leurs parents viennent le- réclamer.

tilSphonques entre
et frauçai:es cent Été

Trois marmots,

 

  

 

Les communications
des villes allemandes
Matgurées aujourd'hui,

CAPITAL = =

 

MORT MYSTÉRIEUSE

Trouvéc morte, Lachéo
sn

 

New-York, $.

Ur ue veuve dd village de Braudertrre,
dies Je Kentucky, âgée d’enviren 53 ony, c3d
allée seule en voiture au service religienx,
dimanche Foir. (Quelques heurez plus tard,
Intsque.sou abrvence prolongée cn dé:

des inquiétudes, le cheval cr rentré cen) A
La derme du pire de L, jeane fille 3 n'y cvait
pus de de 1 weeident lui Gui
&rrivé, Le pire et des voisin nt-allés à
sa recherche. Has l'out trouvée lue morte
sur le bord du chemin, Elle avoit ta gorve
coupée ebje corps presque réduit en bouil-
he, tellement elle avait été re de coups.
Un parent de ln jeune veuve à
le scungon d'être auteur dy €
ju l'enjever eur-deæhamp # Louis

P'y euiermer cn prison, afin de le soustraire
à la furie des habitants de Braudenburg qui
voulaieuy lui appliquer la. loi de Lynch.
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CARTER MUDICINE 0, New York,

Petite Piluic, Petite Dose, Bas Prix.
(aigue

POLICE D'ASSURANCE CONTRE

LA MALADIE et les ACCIDENTS

Ocean, Accident & Garantie
CORPORATION (Limiités)

-  $5,000,000.00
Rénumère tous dommages causés par la Maladie ou les Accidents.

 

LA POLICE LA PLUS LIBERALE ET LA PLUS ENGAGEANTE EMISE
JUSQU'ICI
 

BUREAU GENERAL AU CANADA: - TEMPLE BUILDING, MONTREAL
ROLLAND, LYMAN & BURNETT, Gérauts Géndraunx.

 

Sucres ‘‘“ Cream?" son séchés)
Cassonades du Loutos qualités,

Seu

The Canada Sugar RefiningCo.
  (Limited),

” MONTREAL.
Manufacturiers des Sucres raffines de la marque bien connue

Redpath
De la meilleure qualité, de la plus complète pureté, fabriqués par les procesés les pius

récents et les machines les plus nouvelles et les meilleures, sans
supérieurs nulle part

: Sucre en Pain, par boîtes de 50 et de 100livres,
‘Crown’ Cran ule, marque speciale, la plug bellu qui puissoêtre fuite,
Extra Granule, ‘Jiulité tres supérieure.

Sirops dé toutes qualités on barils et demi-barils,

s Fabricants de sirops dee premier classä, en boites da 2 et 3 livres

 

FEUILLETON DU "JOURNAL"

RAHEL
(SUITE }}

——ert

, t LXXXXI

Que devenait, cependant, la princesse Imé
tieff dont nous sommes restés si longtemps

sans dunner de nouvelles A nos lecteurs.

Stella n'avait plus trouvé au Caucasse,

vand une fois Rahel l'eüt quittée, qu'un vi-

e profund et un unmense chou, ltls’é-

tait attachée à cette jeune et sympathique

tréature, avec toute Ja force que donnent

eux liens qui se forment entre les âmes, la

pure tendresse et le dévouement absolu, d'un

côté, 0 santiment du bien que l'on faits Cty

do l'autre, la reconnaissance pour le service

rendu. Les explications suprûmes, vives,

amères, difficiles, qui s'étaient échangées en-

tre elle et Yacoub, après la vente honteuse

de la jeuce fille, rendaient bien difficile sa

position près de lui. It ÿ a des paroles mou-

Diablos : À ne faut jamais les prononcer de-
vant ceux avec qui Fob dott vivre parce qu él-

les creusent, des abies que rien ne peut plus

combler. La princesse sentait que les bons

rapports né pourraient plus se rétablir entre

elle et son hôte. C'en était fait À jamais

pour elle des jours paisibles au conak, où sa

présence était ‘ comme un vivant reproche
pour le père de Rabel.

IL ne lui restait plus qu'un seul motif pour

demeurer encore. C'était Wu que reposaient

fs cendres de Sorge Imérieff, et les quitter

lui avait paru longtemps le perdre une se

conde fnis. Peu h'peu, cependant, quand la

première effervescence de son désespoir se

fut apaisée, et que sa douleur, toujours aussi

profonde, fut pourtant plus calme, elle com-

prit quo s'attacher ainsi à un tombeau, qu

ne contenait qu'une dépouille inanimée, des-
tinéo à devenir bientôt la proie du néant,

Ce qu'elle devait aimer de lui maintenant,
la seule chose à laquelle elle dût raisonni
biement s'attacher, c'était son Ane, son
Ame incorruptible et 1mmortelle, qui ne
restait point, comme les nines an
tiques, erranté et plaintive autour d'un
tombeau; mais qui pouvait au contraire, car
Dieu ne nous défend point cette croyan-
ce, accompagner, suivre partout une femme
adorée, et demeurer ainsi avec elle dans une
constante et fidèle union... Ah! puisqu’eHe
voulait l'aimer jusque dans la mort, elle de-
vait surtout l’honorer par ses vertus, le ru-
cheter par ses prières. Le bien qu'elle ferait
en son nom le toucherait certainement plus
que des larmes inutiles.
Ce fut dans ces dispositions d'esprit que

Stella s'éloigna du Caucase, où elie aviit
tani souffert, pour régagner Moscou. Elle y
termina promptenient les affaires d'une suc-
cession parfaitement liquide, regagna l’Italie,
et retourna vivre à Fiorence où elle était
née
San retour y fit du bruit.
On n'avait oublié ni sa beauté de jeune fil-

le, ni ses succès d'artiste. De nombreux
anus ne demandaient qu’à se presser autour
d'elle, et si elle avait vouln seulement entr
ouvrir une des portes de son salon, elle au-
rait eu toute la ville h ses pieds.
Elle ne daigna point, mais, au contraire,

elle resta chez elle, solitaire ct cachée, me
nant une vie sévère jusqu'à l’austérité. com-
me les veuves chrétiennes des premiers sit-
cles de l'Eglise, et ne se révélant que par ses
bienfaits...
Bien aouvent sa pensée se reporta vers le

Caucase: elle se rappelait avec un mélancoli-
que attendrissement les jours qu'elle avait
passés Ih, dans le regret de celul qui n'était
plus, et dans l'affection, toujours grandis-
sante, de l’aimahle créature qui avait =fait
briller devant ses yeux le raçon consolateur
de l'espérance. Donner à Dieu cette Ame d'é

lite, faite & son image, et à laquelle il ne

manquait que de le connaître, tel avait été
le but de ra vie, depuis le jour où elle avait
pu apprécier la douce ot chère enfant. lle
était heureuse de re rappeler In docilité avec

laquelle la petite Circassienne avait suivi st

conseils, l'attention qu’elle apportait X secs

une joie bien vive et bien profonde en sui-
vant chacun de ses pas dans la route du
bien; mais où étaitelle maintenant? quel
enn de ce vaste monde la lui dérobait? Elle
ne le savait point, et cette Ignorance méme
ajoutait A sa mélancolic: elle devenait pour
clle comme un chagrin de plus. Le temps,
qui d'ordinaire, atténue les douleurs hum
nes, fut sans action sur celle-ci. On eût dit
qu'elle allait toujours grandissant.

Ele s'étonnait bien de ue pas entendre
parler de Lévy, et comme elle était bien con-
vainecue de l’avoir gagné à ses intérêts par
les plus solides de toutes les raisons, elle en
était réduite à sé dire que s'il ne lui écrivait
pas, c’est qu’il n'avait, en effet, rien à jui
écrire. Elle eût voulu pouvoir stimuler son
zble, mais 1} n'avait point donné d'adresse,
et clle ne savait où prendre cet oiseau de
passage habitué à changer de ciel,
Plus de trois années s'étaient écoulées dens

cette profonde et cruellé incertitude, quand
la princesse reçut enfin du Juif, qu'elle croy-
ait oublieux, une longue lettre datée de
Constantinople, et que celui-ci lui avait écri-
te à la suite des événements que nous Venons
de raconter. Ce fut comimne uné lumière qui,
tout à coup, brillait pour elle dans les ténè-
bres Cette lumière, elle la suivrait, jus-
qu'au bout du monde s'il le fallait.
Son parti fut bientôt pris. Des lettres de

recommandation ct de crédit ple:n son porte-
feuille ; le bateau des Messagcries, saisi k-
son passage à Livourne ; le cap tourné vers
le Levant, — et tout fut dit.
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Rahcel, cependant, après sd visite au ba-
zar, n'avait plus eu qu’un désir : se reéron-
ver un tnement seule avec Zauléika, et savoir
enfin le résultat de son entrevue avec Lévy.
Mais Aïssa ne lui laissa point gofiter cette
joie. L'intendante de ln Maison-Rouue avait
l'œil ouvert, et, comme toutes les femmes
qui ont été chargées d'exercer une surveil-
lance sur d'autres femmes, elle était détian-
te, et prompte an soupçon. — La longue can-
serie de l'esclave avec le Juif l'avait inquid
tée, et l'attention que Ratel avait prétér de

mise en éveil. Aussi, bien que les Turcs, à
Constantinople comme ailleurs, savent assez
bien se défendre contre les tentatives d'éman-
cipation de la plus belle moitié du gente hu-
main, elle craignait toujours quelque machi-
nation et quelque comp'ot. Aussi avait-elle
gardé Zuléika h vué pour l'empêcher de com-
fmuniquer avec sa jeune maftresse.

Elles ne se revirent donc point ce soir-là.
Le lendemain matin, à la première heure, ce
fut Aissa qui entra dars la chambre de lu
Circassienne.
—Lève-toi, lui dit-elle, nous partons dans

un instant.
La Maison-Rouge, cmeffet, était remplie

de bruit et de mouvement, Les hamais, m&
lés aux serviteurs d'Ildem, chargeaient des
caisses et des paquets de toutes sortes Sur
leurs robustes épaules, ét les portalent dans
un immonst cafk qui attendait, accosté à la
rive, son ordre de dépact. L'embarquement
fut fait en quelques instants, avec cétte acti-
vité silencieuse qui est partout le caractère
du service dans les bontes maisons, et, sur
un simple coup d'œil du pâcha, on fila, en
faisant force dé rames. vers un paquebot
sous vapeur, qui n'attendait, pour déraper,
quel'arrivée du caïk, qui lui avait été si-
gnalé.
Une heure ne s'était pas encote écoulée, et

Rahel voyait disparaître à l’horizon ce pa-
norama si vivant de Constantinople —qu'elle
ne devait plus revoir —~et dont l'enchante-
ment, quelques années auperavant, avait
ébloui ses yeux et rempli son Âme.
Quand une fois on fut en mer, et que 1'iso,

lement du bateau parut à l'inquiète Aïssa la
plus rassurante des sauvegardes, elle consen-
Ut À se relâcher quelque eu do sa survells
lance, et il fut permis fuléfka de faire à
Rahel des confidences désormais sans danger.

La fidMe esclave coritempla un moment de
loin la fille d'Yacoub, puis la voyant seule,
un peu mélancolique, sa belle tête appuyce
contre la muraille du navire, et regardant.
fuir des deux côtés lex poétiques rivages de
I'Hellespont, elle c'approcha d'elle, et re
mettant À ses pieds, dans l'attitude humble
et fainilière qui semblait si bien convenit à
leurs rapports mutucis it

Maîtresse, j'ai biez- du nouveau k t'ap-   t'était-uoa sorte d'idgjâtrie prusque paîennes.)

|

leçons, ‘Aht-sansJoute, elle avaitréprouvé,)   

loin à cette mystérieuse conférence, onmihe,|

Lgirello côt-vouls çy_Qucoer-lo-secrot,Pavait,] Lprcodrak luidit<ile, | ‘

—Tant mieux! répondit la Circassienne,
dar ce que je sais n’est pas fait pour me
rassures.
~Tu as bien reconnu Lévy chez son oncle.

hier, au bazar?
—OQui; j'étais même assez inquiète de sa-

voir ce qu'il pouvait bien te dites Mais
Aissa n& me quittait pas des yeux, €ù il
m'a été impossible d'aller à Vous.
—Et moi, hier, elle m'A fail garder toute

la soirée dans ma chambre.
—lénfin, que sais-tu?
—]l a écrit à la princesse, et il ne doute

point qu'elle Lè sienne promprement à Lu-
tre Secours.
—Mais, où allons-nous”

—Je ne le sas pus, mais lui le sait. I
paraîu qu'il à des intelligences secrètes dans
la maison du pacha; que désormais rien de
ce qui pourra t'arriver ne sera caché pour
hui, et que la princesse saura tout! O mal-
tresse, relève-toi, et nC Cesss jamais d'avoir
conliance et bou courage.
—J'ai presque toujours du courage, dil

Rabel, mais j'avoue que parfois ma oon
fiance est ébraniée!
~Non la mienne! dit l'esclave avec fer-

meté, Si le juil à t&nu sa parole, pour-
quoi la chrétienne qui t'aimo tant manque-
rait-elle À la sienne?
-Que Dieu t'entende, dit Rabel, qui fer-

ma ses beaux yeux, et dont la pensée s'¢-
leva, dans une courte priêre, jusqu'à co
Dien dont elle ne pronongalt jamais le nom
qu’avec ainour.
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Après cinq jours d'une navigation heureuse
sur les plus belles mers, et, souvent, en
face des plus beaux rivages du monde, le
navire s‘arrêts devant un petit port, qu
n'avait point assez d'eau pout lc laisser en-
trer, mais où {1 fût Bientôt accosté par de
nombreuses embarcations, parties de terre

pour venir A sa rencontre.
Le pacha, gui pendant toute la traversée,

no s'était pas approché une seule fois de
son harem, comune s'il eût été inviolable et
sacré pour lui comme pout lo Teste des-pas- 

une minutieuse attention, et comme le ca-
pitaine qui n'abandonne, dins un naufrage,
son navire que le dérmer, al ne quitta le
pont du paquebot qu'après que tous les signs
eu furent descendus,

IL était tard, ct la nwt vient vite dan. oes
régions orientales, ou les astres semblent
avoir des mouvements plus rapudes que
chez nous. Bahel ne put donc ren décou-
vor du pays ot elle arnivait. Mes, à da
lueut des torches de resine que portaient
une vingtaine hommes, attendant le pa-
che au rivage, Cle pus voir un piquet de
soldats, l'arme au pied, qui, sous ja dirce
tion d'un lienicnant, le conduisit jusqu'à La
Vaste maison située hors des murs, IBais à
Une très petite distance de la ville où lou
venait de débarquet,

Tout cet appareil indiquait clairement À
la Jeune fille que l’'hômmo à qui ete apparte
nait maintenant était un personnage iimpor-
taut dans l'empire, et que son pouvoir égu
lait pour le moins sa fortune.

Une telle découverte n'était guère de na-
ture & russurer la jeune Cirvassienne. Aus
s1 co fut une véritable angoisse qui étreigmt
sun cœur quand Zuléika Feût quittre, la
laissant seule dans la vastc chambre ob
elle devait passer la nuit.
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Quand clle se  réveilla le lendemain, la
pure lunuère d'un beau jour, pénétrant en
quelque sarte jusqu'à sun âme par ses
yeux,$lui rendit un peu de sérénité, Mal
gré son courage, elle était, conne tous Jos
êtres nerveux, sous l'empire du inonde ex-
térieur: un Ciel sans nuages feayail sou es-
prit que lex ténèbres abattaient.

Ello courut à sa fenêtre. Un vaste jar-

din, plein de verdure et de firurs, entor-
fait sa maison, un peu plus loin, ses veux
rencontraient les murailles de la vie pu

lui parut grande, avec ses masons ehiou-

rées de vergers, vastes comme des parcs

au detk, comme limite de Phorizon, la mer—
la mer immense. ...

—Ou suis-jo? se demanda Rahel, qui fut
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était incapable da répondre à cutte ques-
tion.

A or moment. Zuléika entra chez elle,

 

apporiant dea habitdo voyage qu Alssa la
priait de revêtir.

—Nats-tu, te, lo nen de cette ville? hu
desnandu Babel
=ino l’a pas dit devant med, ef ie ny

Sms encore mals venue, pipondit Pesclase.
Mas id faust baliber, car nous allon re
partir! Qn pens dira tout celx en route.
—Ft nous alton:
—0ù 1 leur phiira: m iia n'ont pas en-

cord pis à propos de nous en inSiTuire.
—0tt Pescinvage! murmoura ly Circassien-

ve, être la fils d'un horsmo libre — et
servir!

—Qu'as- tu, Matftresse” demanda Zulétkn
dimt le rrrard suivait tous les mouvements
de ce beuu visane, ecpreéssif et mobile.
—Rient.. Mars, dr-Moi, a-t-on vu lo pa-

cha”
—Pas mais mis Ho esh dérrou beaunoup

d'homies de la villo, qu'il a réçus dans le
sétandick, *
Hahel a'hahilla, prit dans 63 chambre om ;

léger repas qui mi fus apporté par Zuléika, ;
et. vers les huit heures, fut appelée par.
Adssa, qui la pria de descendre dans la
conr Elle y troiva une foule brillante et
bruyante de moukres, de seis, (6 de cawus.
Les serviteurs du pacha tenticnt on main
des chevaux de rare, richeutent caparaçeont-
nés, €, des males à Ia fois paisihles et vi-
Enureuses,. Des Aratws AUX jambes ct aux
bras pus arrangement les bagages sur de
den de chameaux rebustes. Une escorte de
cuialiers, appartopant à l'arméo régulière,
dét\ cn sofié. n'attendaient plus qu'un or-
dre pour se mctire en route. Un grand
esclave noir. vêtit avec la recherche ef la
magnificence si chères aux hommes de sa
tan, que Rabe] havair amas vu dans le
conak de Constantinople, Mais qui semblait
werner une place élevée daus Ia hiérarchie
des serviteurs du pacha, indiquait à chacun
la monture qui lui était destinée.
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ELLE SEN SOUVIENDRA

Lisez et conservez précieusement l'article;

du ‘Globe’ que nous reproduisons plus loin.

Les positions &e dessinent et nous remer-

cions l'organe libéral de cette sortie contre

le chet conservateur.

L'habileté consacrée-à la forme de cet ar-

ticle en indique suffisamment le but hi le

“Globe' weut auire à Sir Charles dans On-

tario en soulevant contre lui le sentiment

injuste qui à profité à M. Laurier en 1886

et en dénaturant les paroles et les actes de

Sir Charles au sujet de la-fédération impé-

riale.

S1-faxprovince-desQuébec. du-cœur, elle

répondra énergiquement À cet eppel aux

passions-populaires,

Lo “Globe! veut &meuter

contre Sir‘Charles parce que celui-ci ja Com-

battu pour la constitution. en 1596.

Nous sommes eûrs que le chef conserva-

teur ne regrette Tien

Il n'a pes défendu les nôtres par simple

tactique, il les a défendus parce qu'ils

avaient. pour eux de'-drait; parce que leur

cause était celle de-la constitution.

11 les « défendus parce que, homme d'E-

tat jaloux du prestige de l’empire eL respee-

tueux des ordres de sa Kouveraine, fl vou-

lait faire respecter les prérogatives du sujet

britannique et obéir aw mandat que lui

déléguait le plus haut tribunal de empire.

Ce n'est pas la faute da Sir Charles ss:

aujourd'hui quinze à vingt mille sujets bri-

tanniques vivant au Manitobaont perdu con-

fiance dans le fairplay britannique, Quans à

là fédération impériale, Sir Charles n'a pas

plus changé sur celte question que sur les

le: fanatisme

waives,

En 1897, 11 a dit-à Londresqu'il était cp-

posé à cette utopie; i l'a répété à Qué

bec et à Toronto en 1900 et il vient de J'ai-

firmer de nouveau à la réunion do ‘’l’imperiul

League, à Londres,

* Aucun de ces faits n’étant nouveau,

qu'ils dutent de quatre ans, l'attaque à la-

voulu donner tau

puis-

quelle le ‘Globe’ a

d'importance en la préparant habilement et en

l'entourant de toutes les formes typogranti-

ques qu'il avait à sa disposition, ne s'expii-

que pas autrement que par le désir de nuire

» Sir Charles dans la Province d'Ontario eu

affirmant que toute la politique de Sir Char-

les ne tend qu'à une chose, faire plaisir à la

Province de Québec,

Fh bien, encore une fois, Si Ja Province de

Québec à du cœur, cle s’en souviendra.

 

UN COUP DE MAITRE
——

Ami lecteur , avez-vous jamais réfléchi que

l'achat du Irummond par le gouvernement

Laurier consutue l’émsodo le plus remarqua-

ble des débuis du parti libéral au pouvoir?

On v voit tout d'abord un certain M.

Grcenshields, jusque là avocat assez obscur,

entrer tont-à-coup dans la célébrité tapaguu-

se gni entoure les entremetleurs politiques.

Puis, c'est ‘La Patrie” qui change de mai-

tres et renalt de ses cendres,

C'est M. Tarte qui voue au Sénat une bai-

ne d'Iroquois scalpé

Enfin, c'est l'Intercolonial, qui abandonne

Lévis et se met en route pour Ste-Rosalie.

De ce tas de choses remuées et de tous ces

personnages qui se meuvent, 11 se dégage une

flexibilité de conscience, un Sans-gêne avec

l'argent du public, un mépris complet de l'e-

pinton, un oubli voulu des intérêts du pays

qui fut, où s'en souvient, une doulou-

reuse révélation pour les rouges honnêtes.

Pour les autres œ fut tout bonnement la

constquence Jugique des idées, de Ja manière

de faire et des aibitions des principaux ac.

ieurs.

Etant donnés d'une part un vieux “run-

gon de chemin à vendre, et de l'autre un be

Eviu de plus en plus pressant de fonds, on

conçoit qu’il n'y eut pas deux manières d'eu

venir à une entente entre M. Blair, M. Ureen-

shields et M. Tarte.

Aussi, je gouvernement acheta le chieinm
et paya un peu plus d'un million et demi

($1,534,205).

M. Schreiber, qui en avait estimé le coût

à S&84,641, n'avait oublié pour axriver « ce

chifre m un bout de rail, ni une traverse

cotée, ni un clou rouillé.

Le profit net s'éleva à $649,561,

Le gouvernement eut le chemin et les au-
tres eurent l'argent,

Le marché fut conclu avec M. Greenshiclds

qui avait trouvé le moyen de se rendre ac-

quéreur des deux tiers des 4,000 actions du

capital de £400,000 de Ja compagnie, contre

une somne de $160,000, ot qui réalisa du

coup: un Lénéfice de $533,000.

C'était un profit fort honnéte, n'es-e

pas? Néanmoins, 31 n'en tint pas à M. Blair

s M. Greemstnelds ne mnt pus duns sa pioche

un bon tiers de million de plus.

D'après le premier marché, car l'affaire
eut deux phases bien distinctes, le gouverne-

 

 

le Drummond

Or, M.

dé

ment Laurier devait payer

S64.0N0 par année pendant “99 ons.
) Fotzgerald, du mu.r-tère des finances,

j Cara que cet arrangement représentait un

; Paicinent conpturt de S2661162

Fort hrureustinent pour ie pays. le

vit éluir dans ce monstrueux marché ot ri

Liesa d'approuver ce qu'uvatent voté les dépa-
tés mainistétiei.-

Très enbbtés, les nérociateurs se Tairent de

senc L l'œuvre, et en tombu d'accord sur
le prix de $3 60h00, outre l'ubligation pour

les Vendeurs de dépenser une somme de $id,

795 à aniéliorer le chemin.

Ione trouve que le SFnat par son refus

fit frire une économie dé S559,987 au coftre

publie,

Voilè comment il se fait que la compagnie

du Drummond ne réalisa que S649 561 de

hénéfice ou lieu d’un million deux cent neuf

“aille cing cent quarante hut piastres

(81,209,548).
Voilà pourquat la part de Maître Green-

shieids a été réduite à un peu plus d'un demi
million au lieu de neuf cent mille piastres

an'il aurait touchées 5 le Sénat n'était pas

intervenu avec tant d'A-propos.

Néanmoins, SOYONS justes.
II vest pas esact de dire que M. Grecr-

shields a empoché tour ce modeste gain, 11
& eu À partager, et son patriotisme a été
largemient ais à l'épreuve,

Sans Conipter les largesses qu'il n ri gé-
néreusement faites pour le compte de la
‘Patrie.’ dont le propriétaire, M. Beau-
grand ne voulait se dessaisir que contre es-
pèces sonnantes et  trébuchantes ; il s'est
laissé enrôler dans le groupe des anus de M.
Hair qui fondaient le ‘‘’lelegraph* d'Hali-
fax. Ba contribution fut magnifique là aus-
si.

Et voilà comment il se fait que M. Tarte
& un organe à Montréal et que M. Mlair a
aussi le sien à Halhfax.

Quant à la guerre déclarée au Sénat pag
M. Tarte, elle prit naissance le jour où les
sénateurs repoussèrent le premier marché du
Drunanond, et ubligèrent Grcenshields &#
Cie à réduire leurs prétentions. Par contre
coup, la ‘Patrie’ se trouvait atteinte et Ja
fondation du ‘“Telegraph'' ajournée A une
date indéfinie,

Maintenant, dans tout cela on se demande
si on a eu quelque souci de l'intérèu public”
Est-ce duns le prix énorme paré pour le

Drummend ?

Est-ce daus l'assistance si opportune don-
née à dix orçanes du parti libéral, ou plu-
tôt à deux ministres ?
Est-ce dans les violentes philippiques et les

dénonciations virulentes de ces deux jour-
naux contre lc Sénat qui venait d ‘empêcher
lo trésor public d'être saigné de plus d'un
demi million ?

Non, mille fois non.

L'achat du Drummond marque les débuts
du gouvernement

=

libéral conduit par M;
M. Blair et par M. Tarte. Depuis, ces gens-
là ne se sont pas démentis.

lls ont continué, et leurs méthodes n'ont
pas varié,

M est grandement temps que le pays s’en
débarrasse,

Sénat

mer

Voici Particle du ‘‘Lilobe don, nous par-

tions hier:

Sir Charles upper 1gnore le sentiment to

minant du parts Conservateur avec Un Sans-

gène remarquable.

Depuis des années, nous le savons. lés con-

servateurs d'Ontario n'ont cessé de deman-

der la réforme où l'abglition du système des

écoles. séparées. Depuis des années, la masse

des orahgistes d'Ontarto appartient au parti

conservateur et garde eu politiquo des opi-

mons qui lui sont propres. Ces opinions sir

John Macdonald les à toujours respectées, et

habile comme il l'était, le vieux chef se se-

rait bien gardé d'éloigner les orangistes de

leurs convictions ou de les forcer à rompre

avec leurs principes.

Toute différente a été l'attitude prise par

sir Charles ‘Pupper. Hardiment 1! a adopté

la politique de cocrcition. Hardiment Ja

pris pârti pour la restauration des écoles sé

parées nu Manitoba, cherchant à élaguer du

Parlement le chef des  orangistes. Le chef

conservateur ne B'octupa

qu'avait de défectueux l’immixtion

politique fédérale au Manitoba. H prolongra

délibérément dans cette province un cenfht

religieux d'où il ne pouvait résulter aucun

avantage pour la mimorité, et débbérémient

aussi, H humilia et mortifia les orangistes

pas de ce

de la

couservateurs croyant pouvoir, en s’atiirant

la faveur du clergé de Québec, raiher cette

province et gouverner le pays en méprisant

les opinions de ses partisans d'Ontario. Fn

1896. ce fut comme chei des coertionniztes

qu'il se présenta au peuple, et sil eut été

accepté 11 se serait fait le serviteur des coer-

citionnistes. Sous son gouvernement, le pays

aurait été constamment en butte aux d:s-

sentions religieuses et la minorité marin

baine aurait été moins favorisée qu'elle ne

l'a été par la politique de non-interven*ion

du cabinet Laurier. Le Nord-Ouest serait en-

core en lutte contre la tentative d'usurpa-

tion du pouvoir local par le gouvernement

central.

Lors de sa sortie insidieuse contre l'iinpé-

rialisme, au cours de sa tournée dans Qué-

bec, sir Charles Tupper méprise encore le

sentiment des conservateurs d'Ontario. La

fédération impériale tient à cœur aux Cou- LIBERAUX ET MINISTERIELS
Les distinctions sont A l'ordro du jour

parmi nos adversaires. I! y à maintensnt
les libéraux et les ministériels. La sépara-
tion entre les deux camps s'accentue de plus
en plus, et clle à pour cause Je programine
de 1813,

Ceux qui restent fidèles au programme d'a-
vant les élections, sont retranchés du parti
ministériel par la presse repuile qui leur nie
fout droit au titre de Hibéral. D'autre part,
les fidèles quand même qui étaient pour le
programme de 1893 avant les élections, mais
qui aiment oueux jouir du pouvoir que d'ap-
pliquer leurs principes, sont relégués dans la
catégorie des ministériels.
La discussion est venue à propos des atta-

ques du ‘‘Gleaver” de Huntingdon contre le
fouvernement Laurier. Tous les journaux
hbéraux ont prétendu que les
conservaieurs mentaient en di-
sant que le “Gleaner” est un journal Ii
béral. A ce moment est intervenu ‘Î’Eve-
ning Journal” libéral indépendant d'Ottawa,
qui fait la séparat:on du mauvais grain d’a-
vec le bon grain.
Le bon grain, le bon grain libéral s'en-

tend, c'est ie “Gleaner, la “Tribune” ct
tous Ceux qui ne veulent pas subir la res-
ponsabilité d'avoir menti au peuple. Le
Mauvais grain, c'est l'élément nouveau du
parti qui ramasse tout et absorbe tout; se
mêle à tout pourvu que ça sorte de la crè-
che,

Puis le ‘“Journal'’ définit ce que c'est que
le libéralisme,

Qu'est-ce que le libéralisme? Est-ce la
réumon des principes et des promesses sur
lesquels le parti hbéral a obtenu le pouvoir
H y a à perne quatre ans?
Alors le ‘Cleaner’ est hbéral. Le ‘“Glea-

ner’ n'a pas changé. 11 n'a pas déserté les
principes libéraux de 1896 et il n'en a pas
formulé de nouveaux. Il prêche aujour-
d'hui ce qu'il préchait alors. Le change-
ment s'est produit chez les journaux comme
le “London Advertiser” qui répudient si
prestement le “Gleaner‘’. Le “Gleaner” est
resté conséquent avec le parti libéral. Le
parti s'est prononcé contre l’extravagance,
contre la protection, contre les subsides aux
chemuns de fer. Ainsi a fait le “Gleaner”,
aps) fait-il encore. La part a demandé une
administration honnête, écnnomique, un
tani de revenu, la réduction de la dette pu-
blique. C'est ce que le “Gleaner” a de
mandé ct c'est ce qu'il demande encore,
c'est ce que le London Advertiser et autres
journaux qui dénoncent Je Gleaner’ ont
demaudé eux aussi, Mais c'est Ce qu'ils ne
demandent plus. que sont donc aujourd’hui
le “London Advertiser’ et ces autres jour-
nanux” Ce sont des journaux du gouverne
ment."

Voilk le nœud de la question tranché par

un journal libéral: sont libéraux, vrais lihé-

rauy, libéraux respectahles ceux qui sont

restés fidûles aux promesses faites au peu-

ple: les autres ne sont que des häbleurs, des

esclaves du gouvernement, ceux-ci sont plus

nombreux que ceux-là, mais les premiers ont

pour eux le respret de tous les citoyens

homnètes, tandis que les derniers ne jourssent

pas même de la considération des maltres

qu'ils servent

À un uutre point de vue, celte nouvelle

diliniction augmente de deux les nombren-

sex [actions qui divisent déjà le parti lib

ral. 
 

servateurs de cette province, et bien qu'ils

admettent qu'aucun plan pratique n’a encore

été élaboré, ils ne veulent pas fermer la por-

te à toutes considérations ultérieures de la

question. Ils ont l'espoir qu'un jour ou l'au-

tre, surgira un système digne de recevoir

l'adhésion de tous les hommes pratiques et

pouvant assurer l'unité durable et inviolable

de l'Empire.
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DENONCE SIR CHARLES TUPPER
 

PARCE QU’IL A CCMBATTU POUR LA MINORITE MANITOBAINE
 

Et contre la Fédération Impériale

Done en parfait désaccord avec les conser-

vateurs d'Ontario, sir Charles Tuoper,

chant qu'il existe dans Québec una fertaine

hostilité à la guerre du Transvaal, s’en va

dans cette province y souffler la hame de

l'Impérialisme, le déclarant une utopie d'en-

thousiaste et exagérant les obligations du

Canada à la défense de l'Empire, si le plan

était adopté. Les politiciens et les journaux

du Bas Canada hostiles à la Fédération Im-

périaliste et à l'Impérialisme sous n'importe

sa

quelle forme, comblirent évidemment d'élo-

ges le vieux chef. La prétention de sir

Charles peut être vraie, mais il parlait pour

des fins politiques et non pour des fins na-

tionales y impériales, et il aurait dû pen-

ser au yrêtexte qu'il fournissait aux élec-

de ce pays qui ne cherchent que le

moyen d'enrayer le mouvement impérialis-

te.

teurs

Pour expliquer son attitude dans la Pro-
vince de Québec, air Charles a cité l’hon.

Edouard Blake. En cela il avait encore

son but,

M. Blake n'a jamais été ni l'ami ni l’ins-

pirateur politique du chef conservateur. Ce-

ne cite M. Blake sur aucune autre

question. I! sait que M. Blake est un home

ruler influent du parlement impérial, un ad-

versaire de la guerre Auglo-Boer, un censeur

sévère de plusieurs actes commis au nom de

lui-ci

l'Impérialisme, et dès lors en position d'in-

fluencer les éléments du peuple canadien

qu'il cherche à gagner À sa cause contre

sir Wilfrid Laurier et son gouvernement,

Toute l'attitude du chef de l'opposition,

en un mot, est un sanglant défi jeté aux

conservateurs d’Ontario et une tentative dé-

hbérée et calculée dans le sens d'amener

snus son drapeau chaque électeur canadien,

dont les principes sont opposés à la Fédéra-

tion Impériale, à l'envoi des contingents

dans le Sud-Africain et au développement

du sentiment impérialiste en c pays, c'é

tait un ordre à M. McNal, à M. Clarke Wal-

lace et A leurs amis de ne pas souffler mot.

C'est un commentaire ridicule de la clameur

conservatrice demandant le renvoi de sir

Wilfrid Laurier parce qu'il n'a pas expédié

plus vite les contingents en Afrique. qui a

fait de Charles Tupper l'idole et le héros de

veux des électeurs qui partagent sur cette

question les vues de M. Bourassa et des

journaux qui dénoncent sir Wilfrid Laurier

comme l'avant-Qoureur de l’Impérialisme au

Canada et le tiennent trois fois responsa-

ble de la mort des canadiens qui tombent en

Afrique pour la défense du drapeau et de

l’Empire.

 

ti-Tartistes, les Siftonistes et les anti-Sif-

tonistes, les Blairistes et les anti-Blairistes,

les libéraux et les ministériels.

Unc seule chose peut les réunir, la défai-

ie.

 

—re

SOUS LE REGIME LAURIER

Sous le régime Laurier on paie le pétrole

cinq centins plus cher par gallon que suusie

régime Tupper.

Sous le régime Laurier le coton est taxé

de 5 pour vent de plus que sous le régime

Tupper.

Sous le régime Laurier le bétail se vend

moins cher que sous le régime Tupper.

Sous le régime Laurier, le transport en

réfrigérateurs coûtera 50 pour cent plus

cher que sous le régime Tupper.

Sous le régime Laurier tout. se pale plus
cher que sous le régime Tupper.

Sous le régime Laurier un beau-père chan-
ceux gagne deux piastres de l'heure à ne

rien faire et le jourualler, $1 par jour à tra-

vailler dur.

Sous le régime Laurier un pauvre homme

qui pire que son fils a droit de vote est

destilué et le monsieur qui jure le contraire

de la vérité, est récompensé par une aug-

mentation de salaire.

Sous le régime Laurier le Grand Tronc se

fait des rentes à même notre argent.

Sous ie régime Laurier le pauvre diable
trouvé coupable de négligence est flanqué à

la porte et le voleur qui prive son sembla-

ble de son droit de vote, est protégé par M.

Launer lui-même.

Sous le régime Laurier les gros bonnets

sont gorgés de faveurs, Mais les petits tra-

vailleurs, les simples voteurs, Ceux qui n'ont

que leur vote pour se défendre, ceux-là sont

ignores,

Pourquoi s'en oceuper ?

S'ils menacent de voter contre M. Lau-

rier. une canaille encouragée par l'attitude

de M. Laurier s’arrangera pour voler son
bulletin.

Sous le régime Laurier se passent toutes

ces choses.

Mais le régime Laurier achève.

C’EST LE TEMPS

Pour atténuer l'effet Ges désertions qui se

produisent tous les jours dans le parti Hité-

rai, la ‘Patrie réchauffe la pirouette de

MM White et Tweedie, au Nouveau-Bruns-

wick.

Chacun son goût, mais nous préférons un

adversaires francs que des amis moitié hleus,

moitié rouges, des cailles en un mot.

Depuis que M. Tweedie a passé pour tout

de bon dans le pacage libéral son influence a
diminué de moitié. Maire de Chathamn lors-

 

 

  H y a maintenant les Tartistes et les an-

  asus

 
à SRiaya dirtenee as

qu’il était conservateur il a été battu aus-

sitôt qu'il a changé de capot.

S'il y en a d'autres comme lui qui veulent

passer aux rouges, c'est le temps, et qu'ils

ne sé gênent point.

 

Au banquet donné à M. Déchêne on a sur-

tout remarqué l'absence de tous les minis-

tres provinciaux, ses collègues.

C'est sans doute parce qu'il n’y en avait

pas d'autres plus buppés que M. Fitzpatrick

a été appelé à présider.

Le Solliciteur Général, nous apprend le

“Soleil” à rappelé en termes heureux les

bons souvenirs qui l’unissent à M. Déchne.

Ça devait être drole à entendre. mais ce

qui devait être encore plus intéressant, c'é-

tait la physionomie de M. Fitzpatrick.

H faudrait faire un joli bout de chemin

pour trouver plus sournois que lui.

RESTONS CHEZ NOUS

Pour une fois, nous sommes d'accord avec

la ‘‘Patrie’’, dans les remarques suivantes :

Vingt-einq filatures du Massachusetts vont

fermer leurs portes, la semaine prochaine,à

cause de l'encombrement du marché, Si l'&

coulement des cotons en stock ne se fait pas

rapidement, les filatures resteront fermdes

jusqu'au mois de noveinbre.
Des milliers de familles canadiennes-fran-

çaises, qui gagnent leur pain dans les fabri-
ques de Fall River et des environs, vont se
trouver ainsi cruellement frappées. La vie
d’ouvrier dans les vastes usines de la Nouvel-

le-Angieterre offre moins que jamais à nos

compatriotes cette vie libre et sûre, ce con-
fort sain et certain que donne la vie rurale
à nos belles pepulations dans la province de
Québec.

De tout un peu
—

M. de Sarzec, l’orientaliste connu,t vient
d'arriver à Bagdad après une nouvelle cam-
pagne d'exploration qui a duré trois mois.

Il rapporte de nombreux spécimens de l'art
chaldén-assyrien, qui viendront enrichir la
Collection qu'il a donnée au Louvre.
M. de Sarzec, qui en est À sa quatorzième

campagne dans la vallée de l'Euphrate, a
découvert cette fois une bibliothèque de plu-
sieurs milliers de tablettes d'inscriptions eus
néifurmes dont une, la première trouvée en
Bahvlonie, est sur une plaque d'or. On pen-
sait jusqu’ici que les Chaldéens et avant eux
leurs ancêtres, les Accades, s'étaient exclu-
sivement servis de la brique ou du bronze
pour y tracer leurs écrits. Cette inscrip-
tion sur Or est unique dans son genre et
attirera l'attention des savants.

Paésie chinoise.
Li-Hung-Tchang n'est pas seulement mil-

liardaire. 1! est poète, au dire de la ‘’West-
minster Gazette." :

invité à Osborne, lors de son dernier voy-
age en Europe, Li-Hung-Tchang fut prié par
la reine d'écrire quelques Hgnes sur l'album
où elle conserve les souvenirs œuiographes,
de ses plus illustres visiteurs
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Le pélèbte mandarin s'exéeuta de bonne
grâce et traça sur la page quelques signes
mystérieux dont la reine s'empressa de de-
mander la traduction.
Voici ce que disait Son Excellence :

Un voyageur peut être comparé à un cygne
_ ; (ilottant sur les mers.
Ces pérégrinations couvrent l(a quatre quaris-

du glohe, partout où elles ont tien
Parmt les milliers de primevères, deux rou- |

(tes s'ouvrent à lui.
Les roues de son char sont pareilles à l'&

(clair de la foudre qui roule.

Très joli, n'est-ce pas ? Seulement qu'’est-
ce que cela peut bien vouloir dire ?

—
A propos de Pexposition, les journaux fran-

Cals cun-mémes Re SOUL pus très enlhousias-
tes sur le résultat
Voici ce que nous lisons dans la “Gazette

de France" :
“On Tacontait hier que M, Picard, en pre-

nant connaissance du Chiffre des entrées de
dimanche — si médiocre pour un dimanche,
avec l'appoint des trains de plaisir — avait
ce comme une crise de désespoir et rassen-
blé ses lieutenants en leur disant : “Que
faire ? il faut absolument faire quelque cho-
se
“De Ix le beau programme dont nous par-
lions Mier . fêtes nautiques, bals en plein
vent rue des Nations. ete.
“Hier, l'Exposition s'est éveillée morne et

malpropre, comme chaque lundi. C'est le
jour vide ; Plusieurs des pavillons étrangers
n'ouvrent m@ne pas. La matinée est con-
sacrée au nettoyage. Les exposants entre
eux, à l'aise. maudissent l'administration,
Les malédictions du jour sont celles qui ont
trait h la ventilation et aux vélums. Les
exposants du Champ de Mars et des Invali-
des, ne Voyant pas se réaliser les proimesses
du commissariat général, ont fait hier une
nouvelle démarche auprès de M. Guasco qui
leur à répondu que l'affaire “suivait son
Cours.”
(Enfin, pourvu qu'elle aboutisse avant

octobre, disait à un de nos confrères un
exposant de la bijouterie, où, paralt-il, on
souffre particulièrement de la chaleur.
“Nous avons pu nous rendre compte que

méme hier, bien qu'il ait fait moins chaud
que dimanche et samedi, la température
était intulérable dans les galeries an pre-
mier étage sous les vitrages surchauffés.
“Le cours de tickets s'est maintenu hier

A 25 à 30 centimes. Vers le soir, les came-
lots les offraient même pour vingt centimes.
Quant aux.attractions qui les acceptent com-
me prix d'entrée et qui les prenaient. jus-
qu'ici pour vingt-cinq centimes, elles ne les
acceptent plus que pour quinze.‘

 

Henri Lasserre

L'illustre écrivain catholique vient de mou-
1ir dans son pays de Dordogne, à Siorac.
il était âgé de 73 ans.

Ji en avait quarante lorsque lui échut en
parlage une gloire exceptionnelle, qu'il de-
vait porter avec aisance et qu'il vit long-
temps s'agrandir d'une manière continue.
Sun nom, qui fut jeté pour ninsi dire brus-

quement aux échos du monde entier, ne man-
quait pas cependant de notoriété dans le do-
maiue de la littérature et de la pulitique.
De bonne heure, Henri lasserre

avoit tâté du métier de pu-
bliciste et s'y était montré pourvu de rares
qualités, notamment l'esprit et le style. Cet-
te dernière surtout lui valait de la considé-
ration. C'était l'heure où encore une phrase
hren venue, développée avec le sentiment de
l'art. apparaissait À la plupart des gens
distingués, comme la chose belle par excel-
lence L'esprit du jeune écrivain était fort
apprécié, mais l'on aimait surtout l'esprit
qui éclatait et qui se prodiguait dans sa
conversation. L'autre, celui qui se servait
de la plurne, passait pour avoir moins de vi-
varñité et de spontanéité. Enfin, lasserre était
ercyant et entendait servir sa religion ace
les armes modernes comme jadis les
vhevaliers Ia défendaient. Dans le 1n-
lieu ralfiné où les sceptiques
et même les voltairiens ne manquaient pas
il affirmait sa croyance enthousiaste et corn-
bative. Enfin, il respirait une ardeur rmiys-
tique qui se révélait prafonde et, parfois, au-
darieuse.
Une circonstance dont le récit est célèbre

découviil soudain au brillant littérateur sa
destinée, son rôle extraordinaire. 1 a dit
lequel de ses amis (que tout le monde 1 re-
cotnu plus tard pour M. de Freycinet) le
poussa h faire le pèlerinage de Lourdes.
Dans la pensée de M, de Freycinet ce ne de-
vait Étre qu'une expérience ou moins encore,
Lasserre au contraire n'écouta, que l'inspira-
tron de la foi. Des millions de lecteurs sa
vent la perspective grandiose qui allait se
dérouler devant, ses yeux guéris.
Son livre “Notre-Dame de Lourdes’ est

un ouvrage où la reconnaissance, l'amour et
l'enthousiasme chantent avec une force et
une douceur inépuisables, avec Loutes les ri-
chesses de la foi et de la poésie pleinement
harmonisées. Le succès fut prodigieux et il
dure encore.
On a reproché à Henri Lasserre d'avoir dé-

pensé trop d'art à décrire les opérations
de la puissance surnaturelle TI était très
artiste et n'aimait pas le genre simple. Sa
hysionamie et ses manières traduisaient ur
empérantent complexe, non pas l'Ame tout
entière naïve que le public lui attribuait. |
Le récit développé, achevé et puis ampli-

filé encore a exercé en faveur de J'œuvre de
Lourdes une influence décisive. Henri Las-
serre voyait s'étendre immensémenb l’action
qui lui avait été départie pour faire rayon-
ner l'efficacité et la splendeur do la dévo-
tion A la Sainte-Vierge.
Une lourde épreuve attendait l'écrivain et

par conséquent ses amis qui auraient tant
souhaité ne pas le voir s'engager sur une
route dangereuse, ol le plus difficile est de
reculer. Nous eussions bien préféré pou-
voir oublier la traduction des Evanglles,
mais il y aurait une sorte de déloyauté pué-
rile et dérisoire à ne point paraître s'en
souvenir.
L'entreprise avait coûté à Henri Lasserre

de longs travaux; elle lui causa de cruels sou-
“is qui furent pour plusicurs catholiques une
obscure angoisse. De nombreuses explica-
tions ont été données, sans parvenir À dis-
siper l'incertitude. On aurait évité tant de
confusions en s'en tenant À la règle la plus
simple : c’est que pour garder le texte et
l'esprit de l'Evangile, il y a des pouvoirs
religieux constitués. Dans une si grave ma-
titre, rien d'utile et de licité ne peut s'ac-
complir en dehors de Ja direction qui ap-
partient à l'autorité.
Cette élémentaire vérité a été rappelée ici

à Henri Lasserre et il s'est entendu dire ce
que la plus patiente fermeté devait lui rap-
peler. Par une simple soumission, i! aurait
augmenté encore l'éclat d'un nom bien cher
an monde catholique. (“ent été un exemple
autrement noble et fier que tout procédé de
résistance. Le grand écrivain ne s'en est-il
pes rendu compte dans les derniers temps ?
Vous voulons espérer qu'il s'est souvenu de

l'esprit qui l'anitmait aux jours de sn meil-
leure gloire, inrsqu'il cxaltait dans un style
enivrant la foi toute-puissante de l'âme très
humble,

EUGENE TAVERNIER.

 

Le mualire d'école de Fouilly-les-Oies est
en Contemplation, avec un de ses élèves, de-
vant la tour Eiffel.
—Comme elle est haute! dit l'enfant
—Eurtout par ces chaleurs, explique le mal-

tre, à cause de la dilatation du fer!

 

  

Bébé, au salon, entend son père parler des
différentes époques qui marquèrent les étapes
de l'humanité: l'Age d'or, l'âge de bronze,
l'Age de picrre, etc,
Et Bébé, ingénuement:
—il n'ÿ à pas eu l'âgo de... gucre, dis?

Ce
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Pour finir

II y a encore des Anglais qui se battent
en duel Ecoutez plutôt, cette lustoire,
peut-être apocryplic, mais d'une extraordi-
natre Saveur.
Au café de la Paix. Un capitaine, en ci-

vil, s'approche d’un consommateur qui lit le
‘Tournai des Débats”:
pu Monsieur, lui dit-il, quand vous aurez
u….
L'autre Jève la tête, et, gravement, il con-

jugue:
—Je lis, ti lis, 11 lit, nous lisons, vous li

sez, ils ou elles hsent.
Puis 11 se replonge dans sa lecture.
—Pardon, fait le capitaine, interloqué,

c’est le journal que je vous demande!

—Je demande, continua l'autre, tu deman-
des,
La troisième personne fut coupée

maîtresse giffle.
—Sortons, monsieur!

hors de lui.
—Je surs, tu sors, il sort, nous sortons,

vous sortez, ils ou elles sortent.
On se battit, le lendemain, à l'épée, et le

capitaine, après avoir piqué le mousieur au
verbe dans le bras:
—Enfin, Jui dit-l, m'expliquerez-vaus?
—Aoh! yes, very well! fit le blessé.
Et l'un de ses témoins expliqua que son

ami, jeune gentleman anglais, ne pouvant ap-
prendre la langue française, avait reçu, de
son professeur, la recommandation de conju-
guer tous les verbes qu'il entendrait prunon-
cer.
—Ah! monsieur, dit le capitaine,

désolé…
—Avuh! yes, poursuivit l'Anglais, 1€

désolé, tu es désolé.

par une

clama le capitaine,

je suis

sus

 

ILA TOUX et Ia respiration sifflante des
personnes affeetées de Ia bronchite où de
l'asthme sont excessivement pénibles pour el-
les et ennuyeuses pour les autres. L'huile
Electrique du Dr Thomas obvie à tout cela
complètement, sûrement et promptement, et
c'est un remède bienfaisant pour les person-
nes qui boîtent, pour les plaies, blessures,
hémorroides, et les maladies du rein et de
l'épine dorsale.

AE

OBITUAIRE
 

Nous regretions d'apprendre la mart de M.
Henri Blanchet, de Lévis, fils de M. Jos.
Blanchet, employé civil, à Québec
M. Blanchet a succombé à la phtisie

le consumait depuis deux uns.
Le jeuve iManchet était d'un caractère ai-

mahle el généreux qui en faisait un ami de
tous ceux qui le connaissaient.

It était le petit-fils de feu l'hon. J. G.
Blanchet, qui fut le premier Orateur Cana-
dien-français de Ja Chambre des Communes.
Nous prions la femnille d'accepter nos sin-

cères sympathies

qui

 
 

  
LA MODE A PARIS
 

 

Cola aussi

Le BAUME RHUMAL guérit l'enronement
et met la voix claire.

—

UNE PILULE POUR CFTIXN OUI MAN-
GENT BEAUCOUP.—~I1 ÿ à beaucoup de per-
sonnes qui ont un excellent appétit of une
mauvaise digestion, et qui après chaque re-
pas, sont sujets à beaucoup de malaise. Les
aliments qu'ils onf pris restent comme du
plomb dans leur estomac. ]l s'ensuit un
mal de tête, de l‘affaissement et de l’étoul-
fement. Une personne pinsi affectée n'est pas
propre aux Affaires ni à aucune espltee de
travail. Dans cette condition, les Pilules Vé-
gétales dé Parmelee donnent du soulagement.
Elles aident l’assiunilation des aliments et
lorsqu'on d'en sert suivant les directions, el-

 

 les restaurent la saine digestion, 104-6

  

 

 

pre1CARTES PROFESSIONNELLES.

  

AVOCATS.

AHTILURBROSSARD, LL TL

 
 | —

i

| F.J. DisAtniox, CR

i . .
;Bisailon & Brossard
i … AVOCATS.

Nul) ET 17 CÔTE DE LA PLACE DPARNES.

 

1-14 seeMONTREAL.

F. D. MONK, C.R.
AVOCAT

No. 68, RUE SAINT-FRANGOIS-XAVIER
; MONTREAL

Tel Mat 1718 dla
 

Mclibbon, Casgrain, Ryan & Mitchell,
AVOUATS,

Bâtisse de la Canada Life, rue $t-Jacques,
| Montréal.
«TR MeGidben, CR,
Th, Chaso-Casgrain, OR, MP
Edouard Survuyer

19-ia

Percy C. Ryan
Victor KE Mitohall

Awrence Macfarlane

 

ARTHUR LARAMÉE
AVOCAT

17, COTE DE LA PLACE D’ARMES
…MONTRÉAL

Tél. Bell Mnin 335$ 78-12

 

NOTAIRES.
= ame es 

ÉLaA DES MARCHANDS IG TEL BBLE: 33

LEANDRE BELANCER
Notaire,” Comptiable et
Commissaire. . , . ,

GS, RUE ST-JACQUES & 116, RUE VISITATION
MONTREAL 50-lan
 

ARGENT A PRETER
SUR HYPOTHÈDUES SEULEMENT.

On prôte de l'argent par patits et gros montants
L'ondfitons fuctlex aux empruntours soivables

W. J. PROULX, S°T4Sue st-ga
 

 

  

l’ureuu du soir: YUU, rue St-Laurent. oie

DENTISTES.

DR. A. BROSSEAU
DENTIST

7 Rue St=Laurent, Montréal,
Tol. Bell Mulu 2001. 17-lau

DP# J, G. A, GENDREAU

Chirurgien-Dentiste
22, rue St-Laurent, Montréal,

Tell T6L Muin 2314 Lj-tn

ARTHUR LEMIEUX
CHIRURCIEN-DENTISTE,

GraduaduCotloeeDen-{87 rug St-Denis Montréa!
Tel, Est 1224 élu

  

 

 

Trestler, Globensky & Martel,
DENTISTES

sont déméusgés à leur ancien bureau

No 2 Rue St.Denis, coin Craig, Montreal
Téléphone Olalni 1504. 10>-juo

 

- - v

Dr Didier Garneau
DENTISTE

A TRANSPORTÉ BON BUREAU AU

No. 638 RUE SAINT-DENIS *
Près de Avenue des Pins, 1t3-1no

 

 

ARCHITECTES
 

 

L. Z. Gouthioer

FR. À. Brassard
Architecies ct Evulunieurs

Btisse Banque d'Epargnes, 189 Rue Bt. Jacques
dma Plancher, No. 7, optréal ell Tel. Main 1237

~All

 

 

HOTELS ET RESTAURANTS,

HOTEL RIENDEAU
(¥rés le Palais de Justice eti Hotel de Vill)

58-60, PLACE JACQUES-CARTIER

MONTRÉAL. in

 

 

HOTEL ST-JAMES
(Vis-à-visla Gare Bonaventure)

Hôtel de premier ordre et entiôroment aménagé y
neuf, Cuisfne sans égale
Les tramways pour toutes Jes parties de Ia ville

paseont vis-à-vis l'hôtel.—Prix modérés
THÉO. LANCTOT,

8Ll-ia Prop.

| HOTEL RIGKELIEU
Nouveau propriétaire, LL A. Coté,
ox-gôrant de l'hôtel Riondeau.

15 L'IOtel à 6tC restauré. [laura nos
#4 direction sans reproche Excel-

à lente cuisine et chambres confor.
tables. Prix populaires

119-juo

 

  

 

 

HOTEL JACQUES-CARTIER
—— 21, 23 23. 27 —

PLACE JACQUES-CARTIER
Prèsde In garo Viger et du débarcadare de tontss

lea lignes de navigation. Conditions spéctales
uristes eb c

  
aux Ubs sportiques,

W. J. STILLWELL, Bell Tel, (Main)
PROPRIÉTAIRE 3025

118.1
 

 

RESTAURANT PARADIS,
P'rés du Palsis deJustice

Fied-û-tcrre des AVOCATS et PLAIDEURS
Epécialité do liqueurs pures et of d
» choix Cablnetalpurticullers© >

[20-1 nn  
 

Pour l’homme intelligent qui
cherche la santé, une visite an-
nuelle à la

MAGI
Caledonia Springs

est une nécessité ; l'é-
gale des spus les plus
vélèbres et une place
d’eau sûre pour tous.

x XX

LES EAUX SONT EN VENTE PARTOUT, 
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LES CRAMPESET LES
COLQUESMENENT WT

Soyez donc préparé à les recevoir
avec l'Extrait de Fraises sau-

vages du Dr Fowler
 

I n’y à pas une maladie pour frapper un
hommeaussi rapidement ot avee si peu
d'avertissement qu'une altaquede crampes,
de colique ou de maladie intestinale quel-
congue,

Unie personne peut se coucher le soir en
excellente santé et être éveiliéé ayant le
matin par des crampes terribles suivies de
diarrhée ou de ayssenterie,

cette saison, alors que règnent les
troubles d'intestins, il serait sage d’avoir à
la maison, pour faire face A tous les événe-
ments, une bouteille de l'Extrait de Fraises
Sauvages du Dr Fowler, Quelques doses
de c& remède prises promptement seront le
moyen d'empécher beaucoup de souffrances
inutiles et souvent. de sauver une vie,
Mme E. Ashman, Baldwin's Mills, Qué.,

écrit :

“ Pal été prise de crampes et de douleurs
terribles, suivies de diarrhée, et essayni de
nombreux remédes, mals ne trouval rien
our me soulager. Mon mari acheta uns
outeille de l’Extrait de Fraises Sanvages

du Dr Fowler, qui calma bientôt la doulèur
et me guérit,”

Comme on offre an public des imitations
de l'Extrait de Fraises Sauvages dn Dr
Fowler, dont plusieurs sont trés dange-
reusée, nous vous conseillons d'avoir soin
de voir à ce que le nom entier soit sur
chaque bouteille que vous achetez, 177-1
 

Cook's Cotton Root Compound
v Est employé avec suredas tons fes mois

per au-dolà de 10,000 faiimer, Sûr, effec.
€ tif. Moalames, demandez à votre Phar-

macien te Cook's Cotton Foot Compound. N'en
prenez pas d'autres, car tous les mélanges, pilules
ét imitations sont dangereux. Prix, No, 1, 81.09
la boite; No. &, 10 degrés pins fort, 83.08 la boite.
No. lon 2 envoyés eur réesption du prix et do
deux timbres do 3¢ The Cook Company,
Windsor, Ont.
LFNostet?sent vendué et recommandés par
tous les pharmacteus responsables au Canadä,

Etpar E D MeGALE, pharmacien, 2128, ruo Notre
Dame, Montréal.

 

“Plaques en Argent qui durent.”
FABRIQUEES ET GARANTIES

PAR LA

 

Une ligne complète de cette marque digne
de conflance pour les Théières, Boîtes à
pains, Plats pour fruits, ete, dans tous les
derniers modèles.

“IS47 Rogers Bros.”

Couteaux, Fourchettes, Cuecillers, Ete.

 

 

Tél. Main 1260,

The Canadian

and Foreign

Détective

Agency...
APRES LE ler MAI

- Edifice ‘La Prosso”
- Montréal

 |

 

Chambres 0, 7, ÿ, -
Bue St-Jucques - - << .-

Recherches, Informations, Rensel-

gnements à Montréal et à l'Etranger.
Secret absolu.

6S-4ma,

POUR LE PRINTEMPS.
J,

   
 

Berrares, l'algnées, Conplets, ot
Ferronne- $ tout coqu'il faut pour la cons.

3 truction.
ries l 'c Tres grandchoix,

Blanc Flomb, Hntles, Vernis
Canadien et A nælnis,Pet niares
sévhas et 6 "hulle, Les pein
tres ant tout intérôt à derman-
der mes prix avant d'achater

Peintures

Patrons tout 8 Mit nouvenux
aur 1900. Les perrannes qui
éménagent trouveront un

a&sortiment pour leur donnes
entière satisfaction.

Frs. MARTINEAU,
1381-1383 Ste-Catheriue.

Maorahand Y9 | l.1a

Tapisse-
ries

wéléhone Kot L043. - -

Atelier de Marbre

elGranit. . . ;

ManuMoturlér ét f[mportateur de

Monuments Funéraires, Ouvrages de Batissos

«1 de Clinetières, etc, de toutes descriptivas
ta tires ot en Détail.

Kstimations données surf domande
utCarrières de granit rougn, rose et gris
Vener domander nos prix avant de plucor vos comm

mandos aifleurs

Bureau et Atelier : Cote des Neiges, Montréal
Téléphone Bell, Up Libé, WVonnection grasullé pour

Meutréal

PARIZEAUD.
urean prinétpai et clos: 512 Lagnuchetiore, Tol. Botl
Ban 1078 Mérehards : 789, — HOIS DE SGLAUE,

BOIS DE CHARPENTE
Clon: Canal Lachine Bassin Nod, rue Ottawa, [él

5 ; Cote St-Louls du Mile-End, rue 3c-

Marchands 1508AEPEUL ToL Marah. 413. oh lan.

Propriétairs

 

 

tuelea Coque-
B COMMON SENSE rattés, lea Pu-

finiseé, fes Rath et les Souris, Chez tous
lex pharmacnions et 381 QUÉEX s1, W.,

morunte. Défioz-vousdcainitationssans valeur, 160

0. DUFRESNE, Jr. & FRERE
BOIS DE SCLAUE,
EN GROS 2 + ++

2388, rue Notre-Dame, Montréal

 

 

Spécialités: Bois Irancs et Cotonnier.
 

ROVINCE DE QUEREC, DISTRICT DE MONT-
REAL. Cour duo Clreuit—No fiRä7—Rabert

Mall, demandeur, vs. Frank Sills, défendeur, Le
1B8amo jour d'août 1000 à dix heures de l'a-
vapt-midi, au domicile du dit défendeur, au No
14% rue Milton, en la cité do Montréal, seront
vendus par autorité de Justice fes biens ct el
fets du dit défendeur sniglis en celte cause cone
pistant on meubles de ménage. Conditions : ar-
gent comptant.  Paut Thouïn, H. ¢. 8. Mont-
téal, 8 août 100. 197-1
 

Pom DE QUEBEC, DISTRICT DE MONT.
d HEAL. Cour de Cireuit-No 2518—Jean-

Baptiste Brunet, de Ja villa 8t Jauls, sdeman-
dour, vs. Arthur Longpré, de Montréal, défen-

deur. Lo lFône Jour d'août 1000 & onge Hess

æes de l'avant-midi, an domicile du aft déten-

dour, en arrière du No 884 rua 81 Laurent, en

Ja cité de Montréal, seront vendus par auto-

rité de justice les biens at effets du dit défen-

LE JOURNAL, JEUDI. 9 AOUT 1900
 

LES NOTRES AUX ETATS-UNIS
Nouvelles de Lowell, Nashua, Worcester,

Woonsocket, Manville, Fitchburg. etc.

Mercredi, 8 août.

LOWELL

~Mme L. P. Turcotte et sa jeune fille “ont
pasties mardi soir pour le pays natal. Miles
Holmes et Audette les accompagnaient.

Mile Manche  Vigcans, fille de M. Félix
Vigeant, est partie dimanche pour une  va-
cance de deux semaines chez son oncle, M.
Paul Vigeant, à Salisbury Beach.

M. Charles Laflamme, inspecteur de police,
est allé à Chazy, N. Y., rejoindre Mme } a-
flamme qui y est en vacances chez des pa-
rents. Ils visiteront Montréal avant de re
venir en ville.

—l n'y à pas de changement dans l'état
des patients à l'hôpital isolé. Les enfants
de Mme Leggett sont sortis mardi matin.
Les Branconnier et les Couillard continuent
h prendre du mieux.

—MM. L. P. Turcotte, Philéas David, A.
H. Jean et J. H. Guillet, ces trois derniers
accompagnés de leurs épouses, sont partis
hier midi pour Boston ob ils doivent s’em-
barquer pour Yarmouth, N. E,

WOONSOCKET, R. 1.

— Les Artisans C.-F. ont eu dimanche leur
élection semi-annuelle d'officiers avec le ré-
sultat suivant: président, Napoléon Bou-
vier, premier vice-président, Ludger J. Ju-
tras, second vice-président, David Abel; se-
crétaire, Louis Martel; trésorier, Arthur De-
celles; premier  commissaive-ordonnateur,
Pierre Trudeau, second commissaire-ordon-
nateur, Alex. Hébert; directeurs, le Dr Jet
té, Paul Saint-Jacques, Jos. L. Fugtre; cen-
seurs, Ovila Dulude, Henri Bélair, Frank
Girard.

11 ÿ & eu cinq candidats pour l'office de
délégué » la convention annuelle à Montréal
et M. Paul Saint-Jacques fut élu.
Plusieurs amendements furent proposés à

la constitution et un comité de trois fut
nomumé pour s'adinindre au bureau de divec-
tion afin de donner les instructions voulues
au délégué,

MANVILLE, R. I.

—M. Edouard S. Lafayette, de Woonsocket,
président de l’Union Nationale des Rénaw
rateurs de Métiers est venu à Manville avec
M. John MeCarthy de Fall River, secrétaire

de cette union eL il a eu une entrevue avéc
M. White, surintendant de la manufacture de
Manville, relativement à la grève qui a été
déclarée lundi midi. M. Lafayette avait
avec lui une déclaration assermentée signée
par treize réparateurs de métiers, où il ust
dit que ces 13 réparateurs de métiers ont dû
paver à un homme de Manville des sommes
variant de 550 à 875 pour avoir de l'emploi
à la fabrique. Le montant payé par ces 13
hommes est de $89û.
M White a promis de faire une enquête

quand il aurait le temps.
On prétend que ce genre de chantage se

pratique à Ma mville depuis quatre ou cing
ans. Le premier cas découvert {ut en 188%.

FALL RIVER

—M. le curé Prévost a annoncé dimanche
que dans deux semaines le public aurait l'uc-
casion de visiter le bel établissement où doit
se donner l'éducation de nos cnfants cara-
diens.
C'est un collège qui fera l'honneur de

paraisse.
ta

NASHUA

—M. Joseph Marquette, de la rue Morgan,
qui a faill se couper la gorge avec un
vieux rasoir, à la station de police, l’autre
jour, a été repris avant-hier sur les rives du
Merrimack. Des chagrins de famille ont ren-
du l'homme à demi-fou. Marquette sera en-
voyé à Grasmere. On espère améliorer sa
santé.

—H y avait joyeuse soirée chez M. et Mme
Alphonse Laivie de la rue W. Hollis. Sur
l'invitation de M. H. H. Lefebvre plusieurs
musiciens de cette ville n'ont pas manqué au
rendez-vous fixé chez M. Lajoie. Ces mes-
sieurs mnt fait une étude spéciale de chant
de grand opéra, ce qui perfectionne si lien
le goût artistique. La suirée s'est passée
délicieusement an sein d'une mer d'harmonie.
Remarqués. M. et Mme A. Lajoie, Miles i.e-
febvre et Lajoie, MM, M. H. Lefebvre, Clau-
de Phaneuf, J. Pellerin et Jules Baché. Un
solide soln de violon a été exécuté par l'ami
Jules. L'ami Henri donnait les variations
au piano. C'était un des clous du soir.
—M. Jos. Picard du vaisseau de guerre

“Indiana’™ était lundi en visite chez des amis
de cette ville, M. et Mme C. Salvail, O. Hé
bert ct Georges Ledoux. M. Picard a obte-
nu une permission de 7 jours el en profitera
pour aller voir ses parents à Warren, Mass.

—M. H. H. Lefebvre assistait vendredi
aux funérailles de Mme A. Ratelle de Lnvw-
rence. Les restes ont été transportés à Wor-
cester. Mmes François Lefebvre eb Arthur
Jeannotte assistaient aussi aux iunérailles.

—M. Claude TPhaneuf qui a passé ici la
journée du dimanche, est retourné a Paston.

—M. l’abbé Guertin, vicaire à Lebanon, N.
H., & fait le sermon de circonsfance diman-
che dernier À St-François Xavier. M l'unbé
Magnan, frère de M. le dentiste de cette
ville à chanté la grand'messe.

—M. ct Mme Claude Phaneuf, J. Peiletier
et 1. Perrault se sont distingués cans les
solos de la messe. À l'affertoire Mill» Anaïs
Rousseau, de New Bedford, a délicieusement
chanté l'Ave Maria’ de Millard.

—M. Olivier Lemay était hier 4 Lowell en
affaires.
-—M. Arthur J. Girard est parti ce

pour Allenstown.

—M. Frank Lavoie n repris son emploi
chez Greenwood et Whitmarsh.

—Lundi, à St-Louis de Gonzague, mariage
de M. Joseph Michaud et de Mlle Angélique
Letendre. M. l'abbé P. Eldoric Godin olfi-
ciaît.

«lundi, à St-Frangois-Xavier, mariage de
M. Joseph Beaulieu et Mlie Nellie Gagnon.
M. l'abbé F. X. Leclair officiait.

—M. D. Roy, pharmacien de la rue Canal
et résidant sur In Tolles vient de perdre le
plus jeune de ses hébés. Le chéruhin était
âgé de 13 mois et portait les noms de Mau-
rice Arthur Gladu-Roy. Les funérailles ont
eu lieu hier à &t-François-Xavier. Le Rvd.
Pore Leclair officiait et M. J. A. Landry
axissaît comme entrepreneur de pompes fu-
nt:bres.

—M. Cyrille Salvail vient de faire un ca-
deau d'un splendide coussinet destiné à l’or-
nementation du banc d'attente du salon de
toilette de M, A. Maranda, rue Toiles. Dé-
cidément M. Maranda veut tenir à honneur
d'être le premier figaro de notre bonne ville.

WORCESTER

— Mme Elie Bélisie et ses enfants, et Me
Fiflé, su sœur, sont reventues cs jours der-

niers d'une vacance passée au boïd de la mer
a Riverside, R.I.

— M. Joseph BE. Larrivée est de retour
d'une promenade de trois semaines passées
au Canada.

matin

Le sergent Asselin

— Le sergent J.-E.-W. Asselin, autrefois de
Webster, eb qui a passé deux ans comme Lé-
légraphiste à Cuba, partira du fort Meyer,
en Virginie, cette semaine, pour la Chine ot
les Tos Philippines. Avec deux officiers et
neuf autres sous-officiers du corps des

=

ai- deur saîkis en cette vause, Consistant en der

tien de ménage. Anutolo Cherrier, 1. C. 8
Moutidal. 8 août 1800, 197-1 gnaux, M, Asselin s'cmbarguera ip 15 ou le  

 

16 du courant, à New-York, sur le navire
“Burnside” qui sert à poser les câbles suus-
Marins. Après avoir passé par la Méditorra-
née et le canal de Suez, le ‘Burnside’ s'ar-
rêtera en Chine pendant quelque temps puis
se rentra aux Philippines pour établir des

lignes de communication, par câbles  sous-
marins entre les principales fies.
Le sergent Asselin comple sur une absence

d'un an et s'attend à être chargé de la di-
rection d'un bureau de télégraphe  sous-
marin, quelque part aux Philippines. De-
puis qu’il a été envoyé au fort Meyer, à hi
suite de sun retour de Cubn, if était ins
tructeur en chef des télégraphistes du corps

des signaux.

OXFORD

— M. Jos. Patenaude épousnit Jundi matin,
h Ÿ heures, à l’église St-Roch, Mile Ida Paré

Ho y eut réception le soir, chez M. Arthur
Martin, où le marié pensionnait. Une fuule
d'atnis y assistaient.

SOUTHBRIDGE

M. et Mme Gilbert Lavallée, de Worcester,
et M. Elzéar, fils de M. Lavallée, sont en vi-

site à Southbridge les hôtes de M. Lavallée
père.

— Îe bureau d'hygiène à décidé de mettre
en vigueur cette année, Is loi de la vaccina-

tion, tombée en désuétude depuis 1892.
MM. les curés des paroisses Notre-Dame et

Ste-Marle ont été priés d’avertir leurs pa-
roissiens en conséquence.

WEBSTER

— M. et Mme Arthur J. Riendeau sont
partis lundi pour aller passer une semaine
À Newport.

— M. Joseph L. Brissette est revenu de
Ste-nne de Beaupré, lundi matin après un
voyage de trois semaines pour sa santé.

WARE

Lundi matin, à eu lieu à l'église de No-
tre-Dame du Mont-Carmel, le mariage de M
Frederick Mandeville, rue Cherry, h Mlle
Marie Vaillancour, aussi de la même rue.
Mlle Clara Vaillancour, sœur de la ma-

riée, était fille d'honneur, et M. Louis Man-
deville, frère du marié, garçon d'honneur.
M. et Mme Mandeville sont partis pour

un voyage a Pittsfield et Korth Adams. A
leur, retour, ils demeureront, 21, rue Cher-
ty.

 

EAST BROOKFIELD

La société St-Jean-Baptiste a décidé à son
assemblée lundi de ut pas payer aux héri-
tiers de feu Deiphis Lamothe la somme qu’-
elle paie ordmairenzent b la mort de ses
membres. La veuve a Mis la cause entre
les mains d’un avocat de Worcester. Com-
me la société n'est pas constituée légalc-
ment, chacun des 93 membres sera poursui-
vi séparément. La société a payé les $35
usuels pour les funérailles, mais Téfuse de
donner le reste de l'assurance.

—Israël Aucoin s'est. fait voler une mon-
tre de $40, rue Mechanic, h Worcester, sa-
medi.

FITCHBURG

II y aura ce soir assemblée du maire el
des échevins pour nommer des jurés. Les
jurés seront tirés au sort.

—Les Acadiens de cette ville ont organisé
une société appelée l'Ordre de St-Camille.
Il y à à peu près 175 familles canadiennes
fei ct la société commence avec 10 membres.
Le but est de payer des bénéfices aux mem-
bres malades et A fia mort. M. Amédée
Corner est président, et M. Pierre Leblanc

rétaire. Cette société aura bientôt une
assemblée pour élire des délégués à la gran-
de convention d'Arichat au Cap Breton, le
15 août, M. Pierre Leblanc sera un des dé
légués, mais les autres n’ont pas encore été
choisis.
A l'assemblée de l’Ordre de St-Camille te-

nue dimanche soir chez M. Fierre N. Le-
blanc, rue Fairmount, on a élu MM. Le-
blanc, Jos. (#iroux et Elphège Léger délé-
gués à la convention d'Arichat.

—La quête dimanche dans les églises catho-
liquest a élé pour les orphelins. Tous les
parvissiens ont contribué une jolie somme.

~M. le Dr Camille Gariépy et son fils
Jean sont allés passer une semaine avec des
amis h Montréal.

M. et Mme Aristide Dagenais sont de re
tour de leur “voyage de noces. Ils éliront
domicile au No 12, rue Nashua.

—M. Alexandre Fontaine vient d'accepter
une position lucrative à Leominster.

—M. et Mme Desroches sont de retour d'un
charmant voyage qu’ils ont fait au Canada.
Us ont visité St-Roch, St-Lin, St-Esprit,
Montréal, ete.

—MM. Alfred Raboin et Georges Rainville
ont la visite de Mme François Rainville et
de Mme Fabien Arseneault, toutes deux de
Worcester.

—M. Napoléon Levitre, du Boston
Price, a terminé lundi ses vacances.

—M. Osias (Graton et sa famille sant re-
venus d'un voyage au Canada.

—M, Ephrem Raboin est allé passer quel-
ques jours À West Gardner.
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WIHITINSVILLE

Demars-Lleclaire

Lundi matin, à 4 heures, M. Louis J. De-
mers, autrefois de Wilkinsville, maintenant
commis au Inagasin Dudley, Whitins, con-
duisait à l'autel, en l'église St-Patrice, Mlle
Piclia Leclaire, fille de M, Jean Leclaire, de
ia rue Elm.
L'église était remplie de parents et d'amis.

Après la cérémonie les mariés suivis des
invités, ont pris le déjeuner de noces chez
les parents de la mariée. Il ÿ eut aussi ré-
ception. Parmi les invités étaient des amis
venus de Worcester et de Wilkinsonville.
Garcon et fille d'honneur : M. Urgel Rain-

ville, de Wilkinsonville, et Mlle Marie Louise
Demers, sœur de la mariée, aussi de Wil-
kinsonville.
L'heureux couple est parti ce matin pour

un voyage de 15 jours au hord de la mer.
Parmi les nombreux et riches cadeaux on

remarque : un sofa, don de M. Urgel Rain-
ville ; un fauteuil, don de Mlle Marie Louise
Demers, Wilkinsonville ; lainpe de salon, AI.
et Mme Henri Demers, Wilkinsonviile ; ser-
vice à l'eau. en argent, Mile Mathilde St-
André, cousine de la mariée ; sorvice à l'eau,
M. et Mme Eric Fournier ; service, vaisselle
de Chine, M. Chs. Knowles ; liage de table,
M. e, Mme Loclaire ; service à thé, en
argent, M. et Mme Calice Leconte, de Lin-
wood ; vases et linge de table, M. Pierre Thi-
bault ; “scarf” de bureau, Mme Louis Gi-
guère ; serviettes, M. Maurice Shelinsky.

—— name 

Nouvelles de St-Rémi

(Spécial au ‘““Journal'')

St Michel, le 7.

Les commissaires nommés pour la prochai-
ne année scolaire, sont : MM. S. Verner, .J.
Marcil, Armand Rié, J. Cardinal et Hormi-
das Lajeunesse. M. le notaite Max Coupal,
demeure comme par le passé secrélaire déia
corporation scolaire.

—~Mme G. Jardinal, de Boston, née Marie~
Louisa Trudeau, est en villégiature avec ses
trois enfants, Alice, Agnes et Olivine, chez
ses parents à St Michel.

Nous félicitons Miles Jeanne-Louise Lefeb-
vre et Rose-Alda Trudéau, qui viennent d'ob-
tenir leurs diplômes d’école modèlé, avec dis-
tinction,
—M. Picot&, du Klondyke, était dimanche

dernier en visite à St Rémia

COURRIERDE SOREL
Nos visiteurs. Obituaires. Inapection du

chemin de fer de la Rive Sud,section Sorel
à Yamaska. Nouvelles diverses.

 

(Spécial au “Journal”.)

Sorel, 7 août, 1800

—Madame W. Thériault, sœur de M, le
curé de Bellerive, à Valleyficld, est L Sorel,
eu visite chez M. J. J. O. Fortier.

—MM. W. A. Sadler, L. O. Jodois, J. La-
londe, Eug. Piché, P. Panneton, Montréal,
sout à Sorel.

—M. Pierre Brunclle fils de M. P. Brunelle,
inspecteur de bateaus À vapeur, de Lévis,
épousé « matin Mile Malvina Denis, nièce
de M. Aiais Martin. -
Apiès on délicieux goûter chez cc dernier,

les jeunes époux sont partis pour leur voya-
ge de noces.

—lues funérailles de Mlle Kate McCarthy ont |

eu fieu, ce matin, au Mibeu d'une assistance
nombreuse. Le deuil était conduit pur les
neveux de la défunte et aatres parenis.
Dans l'assistance on remarquait les reli-

givuses de l'hôpital el leurs orphelins et or-
phetines et nombre de nov prontiers citoyens.
M. le Curé Bernard a officié ayant pour

diacre M. l'abbé Cormier, et, pour sous-dia-
cre, M. l'abhé Peloquin.

—Mme Augustin Magnan, née Rose-Délima

Vincent, sœur de M. Joseph Vincent de
Montréal, est morte presque subitement, hier

avant-midi,
Les [unéraillies auront heu demain.

La défunte était très estimée, elle apparte-

nait à la plupart dé nos associations de cha-

rité et de bienfaisance. ;

Folie laisse un époux inronsolable et une fil-

je. Mme J. O. H. Perras de Montréal, et

deux fils, MM. George Magnan, E. E D, et

Duguesclin Magnan, A lous, Vexpression de

nos regrets,

—Les funérailles de Dame Vve Pierre Gué-

vremont, à l'Ile St-Ignace de Loyola, ce ma-

Un, ont été imposantes i

L'église était littéralement remplie.

Pans l'assistance on remarquait plusieurs

citoyens de Sorel, entr'auires MM. J. B.

Brousseau et J. D. Plamondon, avocats;M le

Dr. Latraverse; MM. P Cardin, N, Latraver-

se, M. C. Blais, de l'agence des Lravaux pu-

hlics; M. J. J. 0. Fortier, percepteur du He-

venu et ses fils Jean-antisie et Alphonse

M. Pierre Guèvremont, maître du havre;

fherre Guèvremont, fils de Didace, Joseph

Cardin; Arthur Francæur, M. le maire Cc.

0. Paradis de Sorel; M. le coroner Fleury,

M. Nap. Latraverse, D Roberge, chef de po-

lice de Sorel, A. Marcotte, W. Coté, Joseph

Cardin, (0. Rondeau, D Cournoyer, Ph. Car-

din, N. Soulière, Atbanase Früncœur, Jotin-

ny Faulet, Lévis et autres . .

On remarquait encore Uhonorable M. Syl-

vesire, du Conseil Légistatif.

Les porteurs étaient MM. Joseph Chova-

lier, Télesphore Farley et Pierre Plante,

gendres de la défunte, et Pierre Guévremont,

son petit-fils. i

Le deuil était conduit par ses fils Pierre

Guévremont, shérif; Alfred Quévremont,

notaire, Didace Guévremont, marguillier,

red. de Grandpré et autres. ;

Mme Guévremont était âgée de 85 ans

et dix mois et, jusqu'à sa mort, elle a joui

de la plénitude de ses laculiés.

R'office a été chanté par M. le curé La-

chapelle et à l'orgue, le chant et la musi-

que, par un chœur très puissant, sous la di

rection de M. Joseph Sylvestre, ont été très

hons.

Nous réitérons aux parents l'expression de

nos regrets.

—M. Pierre Cuévremont, maître du nuvre,

a perdu ce matin,…le plus _eune de ses en-

fants.
Nus condoléances.

—M. Jnseph de Tonnanceurt, de St-Michel

d'Yamaska, est décédé subitement, samedi

dernier.

—M. H. Chiquetie, père de Mine Henri

Courchesne, de cetie ville, vient de mourir

à Fall-River.

 

 

Nous offrons nos condoléances aux pa-

rents.

—M. Ls. Morasse et Mme Morasse sont

de retour d'un voyage de quelques semaines,

aux villes d'eau du bas du fleuve.

—M. A. Germain C. R. et Mme A. Ger-

main sont revenus de Montmazny.

—M. M. Hercule Giroux, de Chambly Bas-

sin, J. G. Duquette J. G. Paquette, Théod.

Ladouceur, J. E. Lancie et Dame Lanoie, de

st-Hvacinthe; J. Chté d'Ottawa, A. Duha-

mel, J. M. McCarthy, W. J Warren, C. H.
Orcutt, de Buffalo, sont à Sorel.

—M. Gustave Hardy, actuellement à Pa-

ris, écrit à son frère Lucien que l'exposition

universelle est magmlique, mais qu’il fait

à Paris, une chaleur intoiérable.

—Ii y a eu ces jours derniers, à Villa des

Erables, à Champlain, résidence de Mme G.

Hardy, une grande lête, à l'occasion de l’an-

niversaire de naissance de Mme 15. Lanthier,
sa belle-sœur, qui y passe l'été.

Plusieurs amis de Montréal, Sorel, Qué

hee et Trois-Rivières. étaient présents. C'est

dire que les bans soubsits, les compliments
de circonstance n'ont pas fait défaut.

11 y a eu grand dine sous le vert bocage
et le soir, Mluminatron.
Le tout a été superbe.

—M. Johnstone, ingénieur du gouverne

ment fédéral, à fait, samedi, l'inspection du

chemin de fer de la Rive Sud & partir de la

jonction de Sorel » Yamaska, distance de

douze milles et s'en est déclaré satisfait. TI

était accompagné de M. E. Lanthier, ing&
nicur de la compagnie.

 

Trouvez-vous votre femme désa-

gréable ?
eter.

Combien de maris trouvent leurs femmes
désagréables, parce qu'un rien les porte A
rire ou à éclater en sanglots, sans raisons
Apparentés; mais s ces époux consultaient
un médecin. ils saurnient bien vite que cetle
gaieté ef, ces chagrins sont nerveux et que
c'est dû À la pauvreté de sang, À la faiblesse.
et à l'anémie qui est la déglohulisation du
sang. Cette déglobulisation se traduit chez
la fenune par une gamme, dont les deux 10
tes extrèmes sont le rite et le sanglot, où
plus tard, par cet état connu sous le nom
de chiorose, dont la guérison est sous la
dépendance d'un lon tonique, nutritif et re
constituant, tel que le Vin St-Michel, qui est
de tous les stimulants, célui qui combat le
lus énergiquement l’anémie sous toutes ses
ormes.

197-1.

 

PENSIONNATS
1

MAISONS D'EDUCATION

Touté annonce reçue sous co titre sera publiée

au taux de 'y cent du mot. chaque insertion.
Cette publicité par Ia voie des calannes du

<jourmal", nître des Avantages incontestahles,
“Lo Journal’ any Ya par jes meilleures clas-
tes da in soctété.

Prière de spécifiab lo nombre d'insertions et
fes dates auxquelles ces mêmes annonces de
vreont. paraît.

MAISONS H'ÉDUCATION

 

 

(Are COMMERCIAL TIR ST REMI — La
rénitrée des élèv Au Unlldge Commercial

de Haint-Romi, Napiefville, aura Lieu mercredi, le

MONNAIES ET TIMBRES
Les personnus posicdant de vielles mounaies

ét vieux Umbeos pourront connnitre leur valeur
et sauront où lus veniire Avaiitugeusement en
s procurant notre Manuel des Timbres et Mou-
naive.  Expidié franco sur rico;-tion de quinz
centins.  Eerire J. E. D.. “la Journal’. ae

TIMBRES! TIMBRES! !

2,000,000 TIMBRES A VENDRE
CHANCE EXCEPTIONNELLE

Timbres pour collectionneurs, ‘fimbres pour tapis
series ot Timbres pour les missions. l'as un fouldu
Canada ni des Elkts-1'nts, 1600 pour Sets, Expé-
diés franco, aur réception du montant en flaubres ou
cn argent. Ecrire J. D'EGUISE, 75 rue Bl-duoqucs,

no

 

 

Montroal.
 

, 7

Petites Annonces
 

tion. 

 

‘ À
TARIF:

25 mots on muins, 10 Cents chaque insertion.
1/2 cent par mot extra

 

 

   
EMPLOIS DISPONIBLES

DEMANDE une houne pour un enfant d'un
an, au No 4401 ruv Ste Catherine. x160-6
 

Pommesa Vendre
Des soumissions seront reçurs jusqu'où 10 août,

pour là récoite de vornmes sur iniermé Guy, Lower
Lachine ead. S'iulresscr su

No 3s SQUARE VICTORIA, Montréal. 191-7
 

 

PERSONNEL

REMERCIEMENTS — Je remercie St Exphdit
de m'avoir fait avoir un contrat avec

promesse de faire publier, adressez-vous à Jui,
196-1
 

PRTMFRCIEMENTS — Recouvrement de la san-
a té ohtonu par intercession de la sainte
Vierge ot l’accomplissement des spi stations
de Jeudi-Saint. 2165-3
 

JREMERCIEMENTS A In satute Vierge, à saint

 

DEMANDE une bonne d'unfrats, Ne

1 yr DEMANTI Une térvante générale, “audi
; ser au No, 1670 rue Notpe-Dawe, 1.  

  

 

   IMANDE uns modisté de robe capérin
pour vue posiiien  resporsabl

cr entre 0 +t 33 figures us, “Fins

   

 

  

 

Notre-Dame, pas du Javage- x145-64

DEMANDE un barbier, un qui peut parler
anglais. Be présenter à 204 Tue Bieurr 3

xiVvn-t

DEMANDE 850 A 40 sorvantes, au Bureau
- de Piatemont, No 3861 rue Notre-Dame.

x195-6

 

 

Oo A BEROIN de deux bans hifautie 8a~
dresser fmmédietament chez 12d. aves, No

13 rus Ht Georges. x195-%

 

 

 

 

Antoine et aux Ames du Purgatoire, pour OF DEMANDE — AUX IMPRIMEURS — Un

position obtenue, SVvet promesse du publier — opérateur de Linotype, emploi constant.

a» x195-8 S'adresses au No 25 rue St Nicoins. 190-3

= N DEMANDIE une servante générals, avec ré
DIVERS. férences, $8 par mois, pas de lavage. No

BA rue Bt Gabriel, an troisième. x105-6IVERS — Les plus hauts prix payés pour Ji-
vres, collections de vieux timbres-poste

Vi@ille porceluine, curiosités, armes à feu épées.
mieutles antiques, Ornements en CUIVrHES, ‘ancten-
nes horloges, viciile argeéntetrie et antiquités de
tôutes softos. Montreal Stamp and Book Ex-
change, 2414 rue Ste Catherine. x165-3

OF DEMANDE dans la centre de la ville, pour
fins de commerce, environ 5,000 plads

d'espace, superficie de plancher, dont une par-
tie doit être au rez-de-chaussée. B'adresger en
donnant tous les détails, à E. H. R., Boits qua

 

 

lettres No. 525. 191-1

ENSION DE PREMIERE CLA A
P 2509 rue Notre-Dame. HASSE a:Je € .
Chambres simples et doubles. Euu chaude.Dax

ete. Améliorations modernes. hain,Prix modérés.
168-fnn.

PPENSIONNAIRES — Vue famille partstenne
sans enfant prendrait un couple ou deux

amis comme pensionnaires. Cuisine 8 -
nelle. SA À $4 selon la chambre. 188a
Tlôte} de Ville. 181-2
 

Envoyor prix
‘Le dourbet rt

1056-4

AUHETERAIT kodak complot.
et tous détalu a J. C.

AGENTS DEMAND

G and Or-
A phans’ Life Co, demande do bons agents

ENTS — La Canadian Widows’

dans plusieurs districts Important, comprena.
in ville de Québec. s'adresser au ps By

Q. x195-3Mantréal, Po

GENTS — On demande des agents & qui nous
offrons l'occasion de faira de l'argent en

vendant nes nouveaux boutons ornés de n'im-
porta quelly photographie.  Envoyez cing cents
et on vous enverra un Cchantillon valant cine
quante conts. Photo Jewellery Mfg. Co.. To.
ronto. x183-12
  

EMPLOI DEMANDE

FEMME - Femme de journée ot lavage à do
miicile.  S'adresser à Jaume Michard, au No

810 rue Champlain. 2195-3

I EMME ~ Une femme âgée demande une JHia-
- ce de ménagère ou garde-malade, référen-

ves données. No 351 rue St Crhain, x1u5-3

{ ARDE-MALARE — trouvera
garde-malade, avec référence, au Noune

ou au No 436 Mentana, près de la rue Mont-
Royal x1ÿ5-12

On une

S ARDE-MALAIME — On trouvers au No 2004
rue Notre-Dame, une bonne girder d, s malade

ayant plusieurs ainéca d'expériences. les plus
hautes rûférences. xt13
 

LARDIEN — Un homme assez Agi our,
G fournir références do Tare einane. an

 

mands place de gardien. ‘adresser 11 rue St
Timothée. xivs-e

“INSTITUT I'OPTIQUE AMERICAIN, 1856
ruu Ste-Catherine, coin Cadieux, donnera de

l'ouvrage colume distributeur de petites cartes
d'annonces à plusisurs persounes fialdes. P'ro-
miers venus, premiers servis. 192-8

EUNE HOMME — 24 ans, 10 ana
J comunarte, désire position de ct "
tres, collecteur, commis-voyageur, €res, ! » commis à
n'importe quelle position.  S'adresser à Jos.
Fournier, Lachine, x156-6
 

MDPLUOI IHM ANTIE — Flomme instruit -
E lant et écrivant les deux Inngues sidar
ment, rdéairo emploi comme shipper, stéror
oy gardion de nuit. hautes rélérences. Bnetpas
scr M. Louis, bureaw du “Journal”. 183 jno

 

DEMANDE uns bonne servepte ginGrale du
Queen's Motel, A045 rue Notre-bame, Bt

Manzt. x195-8
 

un bon tapissier, un hamme
H'adresser immédiatement A

rue fit Antoine x106-

( N DEMANDE
vif préféré,

D. Wright, 207
 

N DEMANDE une [ile pour servir les rafraf-
ehisarmonts dens un restagrant, sachant

parler anglais, 1030 rue Ble Catherine x1û3-3
 

N NEMANDE deg flies pour travailler dans
lok vestes et boutannières

=

B'adresser à

Berman, au Né 230 rua St Jacques. 2195-3

OF DEMANDE un jeune homme connaissant
bien la ville, pour apprendre les affaires

dans une épicerie en
187 rue RU Paul, cher Tfopoid Larue,

gros. F'adresser au No
x1D0.4

N DEMANDE uné jeune fille pour use famille
de deux personnes, pour aller près de

Montréal, avec références.  S'adresser BDD rue
St Denis. x1.05-8
 

— pn
OF DEMANDE une fille pour servir ln table

et uné autre pour assister dans in cuisine.
S'ardresser Restaurant. Toston, 522 rue Haute
Jacques. x195-8

N
0 chant bien (aire jes patisseries, sobre ot
de bunne volonté. B'adresser UNS rus de la
Moptagne, entre JO heures et midi. x105-3

N
0 pour une fandlic de trois, devra savoir
parier anglais. Se presenter ou No 12 avenue
Springfield, Westmount. x105%3

 

DEMANDE un hon cuisinier français, so-

 

DEMANDE une bénne servante générale

 

( N DEMANTIE des persennes d'expériense pour
coudre à in machine Whecler & Wilson cu

Fe présenter chee Joho 1° Black & Co,
xig5-12

Or DEMANDE des personnes dexpérioned pour
poser des bandes, emploi permanent, Lex

ius hauts prix S'adrusses à M ‘Towers, A la

Maudard Shirt Co, Lis, Aveute Delorimier.
E1809

Singer
HGL rue Ht Jacques.
 

;. =, Lis

Tue Ht Denis. 140-6 Gard Ehirt Go, Ltd, évenue Delarsinier. x

OF DEMANDE une cuisinière vu Na 70 rue oF DEMANDE des familles pour eppremiire a
Ste Famille, références vxigées. x195-8 * Lravaiier dans une fabrique de coton. Us

enseigne À travailler aux tisserands ot on Les

DEMANDE une ssevante ou No 2311 rue falo hbéralement Jusqu'à ce qu'ils devisnnent
tout à fait compétents.
Cotton Leo, êt Hen

  B'udresser à Morchuux
, Montr@ui. Eh

 

N DEMANDE une warvento génfeale pour fa-
niille privée, pas de lavage, pas de pairs

sufants, plees permanente A oun Aile d'un Ton
carnetôre.  F'adresser 104 Berri. souner en hog

( N DEMANDE des personnes comptent ; pour
faire des pantalons militaires à emploi per-

manant, Se présenter chez Workmun, trad et
1890 rue Notre-Damn. 1823-89
 

N DEMANDE un jeunes homme 6
syant un petit capitel pout achorerLIL

hones conditions un fond de commerce avis
les recettes pour fabriquer la mine à pole, le
brillant à métal, l'eucra Gt le mucilage ; ces nr-
ticles sont trie bien annorcès et sont protôgas
per une marque de commerce enregistrée. Le
tout composh dé marchandises pour le marché
matières premières, boîtes, houtoilles, atc, seen
vendu À {rds bax prix à un acheteur sérieux et
à des tormes faciles À une personne responsa-
ble S'adresser à bolto 247 B. dé P. St Jean,

Q. 1848-5

OF DEMANDE des personnes pour fnire den
chemises, blouses, jupes, overall at pantg.

lons & la machine. Emploi permanent. Jeng
rages. Anssi des filles pour apprendre. Sa
dresser à M. Davis, A The Standard Shirt Co.
Limitad. x188.12

( N DEMANDE uno femme pour lo ouvra-
Et d'un restaurant: fre coucher ctez al-

le, pas d'ouvrage Je dimanche, seule une femma

 

 

 

 

gron

stable et sobre doit s'adrecser, munis de Lon-
nes références, & W. Walker, 125 rue St-Frane
çois-Xavier, 180-8
 

N DEMANDE des familles pour apprendre à
travailler dans une fabvique de coton.

fn enseigne à travailler aux +lsserands ct on
lea pale libéralement jusqu'à ce qu'ils doviaz-
nent tout-d-lait compétents, S'adrosser A Mar
chants Cotton C6, &-Henrt, Montréal. 180-8

N DEMANDE des monteurs, des revtreurs,
es renformeurs, pour travailler sur Je

“String.” dang les “turns, pas nécessaire d'ipre
partenir à l’unton. Nous prendrans nusst den
sunes gens ayant Un peu d'expérience dans

ce turns,” pour les perfectionner Nous pays
ons den gages plus élevés que n'importe quelle

autre manuiarture Kingsbury Footwear Co,
870 rue I,assail<, Mafsonneuve. 189-3

 

CLEVES DEMANDESS

PLEVTS DEMANTIES — On trouvera un pro-
5 fesseur diplémé de atAnegraphie et clave

graphis françaises ot anglaises, énseignenient
gorau dans deux mots, diplômes  accor
28 rue Sto Plizabeth xis

 

   4
 

 

FR DEMANDER — l'anglois apjris faci-
vint, m0ûthode petursile et rapide. rons
spéciales pour classes. Leçong À drunt-

F'adresser M. Warnauit. G29 rue Berri,
Kachel fs 5-6

   
ditions
tile
cofn

  

 

 

SLEEVES DEMANDER — Cours curssf et abré
. viatit de sténographio à des prix miodérts,

G98 ruc [ct Andra xIR6-4
 

 

OF DEMANDE des repasseuxes do chomissa ot
des persennes pour voudre les chemises ù

la machine Singer. Bkelton Bees, & coo, falas
rants de chemises OU  Cullots, anglo des rues
Duke or William. X14 04
 

N DEMANDE un homme bien recommianch
possédant un petit capital et désireux Ce

négoatier pour RON propre compile, pourrait ob
tenir l'agence pour Montréal et s0R envifims, oa
la miontfacture de tabac The Rocke tity Totoe-
ce Co, Limited, de Quilter. Grande varie ade
tele en torquettes ét haché. S'udresses à The
Rock ity Tobacco Co, Quélse x192-6

OF DEMANDE des famiites pour apprendre à
travudller dans une fabrique de rotor, On

enséigne À travaifler oux itrscrands et oon Jes
puie Uhéralement jusqu'A ce qu'is deveenneyt
tout à fait compétents B'añrreser à M
vhunts Cotton Co, St Tlenri, Montréal, <195-39

OF DEMANDE une jeans
général de ménage, der avoir de Pre

rience. l'atfie famille pas d'enfant ;
tranquille et confortable et salaire À une Nile
rrarectable. =B'adresser au No 170 rue Mance

1056

 

  

 

fille gear cusrage

 

 

N DEMANDE Une instiiutrice doptémée pour
fenle modèle, atglais et français, ob anew

sachant bien la mssique pour (fste prisée. Jon

tile d'envoyer application si Or n'est pas capa-
ble de feurair de bonnes réfiqentes. A. Talboy,
Robertson Station, P. y. 2105-1
 

XMPLOI DEMANDE — Ua teneur de y
4 possédant les mellcures rMérences, des

lerait par ses soirs. Keil comma teneur se li-
vres où n'importe que) gonre d'ouvrage do
comptabilité, S'adres:er Gôy ‘Je Journal”,

152 ino
 

CHAMDRES GARNLIHEY

YIAMDORES FT PENSION — Ponsion de fa
mille, cuisine frauçaise, 255 rue de la Man-

cagne, dans Un des plus jolis quartiers de la
ville. Proximité des théâtres, dés tramways ot
du Windsor. x195-0

CHAN — Une magnifique chambre toute
meublée & neul, dans l'étage du bhatn, lu-

OF DEMANDE (mmédiatsmeut (rente jeeons
nés compatentes pour faire des vhésiises à

Ja macthise ; H 5 à de l'euvrage pour der pur-
sonnes compétentes dans tous départements
de nottu fabrique.  S'adre SHC alsinent À
Mme Hébert, à la fAbrique Gauit Bros, soe pie
Heitne. X10

  

  

   

N DEMANDE des personnes compftantes
taire des habits, parcesspe ot pantalons,

Lenscoup d'ouvrage, bons prix payée. adres
arr À Ji. Shorey & Co, fatricants de vôlements,
1244 rue Netre-TPame, Untrée de ln fabrique,
sur la rue St Ilenri. x5e

our

 

N DEM
une tonne

ANDE au No 340 rue Lagnuchetitre,
cmisimière, Ave. reculnmandas

 

 

 

 

mitre Auer. etc, 48 rue St Denis, en face du |tions de persainnes chez lesquelles elle à &
carré Viger. x1065-9 fies) . a kad4

HAMBRES — Trois chambres à louer, gar- ( N NEMANDE des filles pour réparer les rno-
nies ou non, fau rhaude, bain et water misses, Aussi des filles pour [Lure des

closet.  H'adresser 325 rue 81 Laurent. xlb3-0 Chemises. Skciton Bron et Cu, angle des yume
Duke ot Williams. 14-3

(CHAMBRES — Le ‘Room Register Agencya —-

(cuites sortes dde chumbres à louer ; n'im- SERVANTE — On demande comme sevvnnte,
porto quel endroit. 89 rue nt Jacques, x395-6 [a une jouns fille canadienne-française: à
 

HAMBHES A LOLEHK — Magnifiques cham-
bres, double ot simple, ainsi que second

salon, plate Lrasquiité, toutes les améliorations

modarnes, les tauristes qui désircraient avoir
une chambre pour quelque temys pe peuvent
trouver uné meéllleure uccasion. S'adresser 53
Beaver Hall Ik 198-2

(CTTANTIUES — Dieux belles chambres dautls
et simple, ameublement de première cins-

ap, The et $1.25 par semaine, chambre de bain,
bonne localité. À Dufaux, entre Ste-Catherine et
de Montigny, pour inessieurs seulement. 189.4

ATOVER — Chambros de première classe ot
trôs bien meublées grande garde-robe

dane chaque chambre, ainsi que l'eau chaude at
froide, au No. 138 rue Îlerri, près Lagatchetid
re. 189-6

HAMRDRE — Une magnifique chambre sur le
devant, meublée, Mage du hain, eau chan.

de, éclairée au gaz, $1.60 par semaine, No AA
St Antoine. ?R0-6

 

  

ALUVER

LOUER — Deux résidences privées, 17-87
square ft Louté, maison bien finie, avec

fournnise. S'odcesser à J. B. Snint-Louls, 79
rue & Jacques, ou BAS rue St Denis. x108-3

A LOUER = Hotel-rostnurant, siz A 04 run St
+ Gabriel, Ayant toutes les améliorations
modèrnes. Environ vingt-cinq chatnbres, licon-
ce necordée. Adresse, 213 rue St Paul. x195-v

 

 

LOUER — Un boau logement, 202 Sherbroo-
ke, coin des rues Sherbrooke et St-An-

dr, peint et teint à neuf, belle locaitté, condi-
tions (actlea, us haut, 7 chambres. avec balcon.

180-0

LOUER — ITotel & lover, avee droit de 1-
cence, au No 84 rue Rt Gabriel, autrefols

connu sous lé nom de Hôtel St Louis, Hôtat
Rienteau ot Cluk Franço-Canadian, el avec amé-
tioratinne modernes de première classe, cahige
nant environ 80 appartoments.
rue 8t Paul

 

Badresses 213
x186-0

LOUER — Une dex plux belles tos do Sig
Rose, aver fanison toute meublés, y cam.

pris une cabane À chaloupes, 87h pour la sal-
ton. S'adrokrer Hôtel Péloquin, Ahuntate, Sault
au Réôcoilet. x154-3

LOUER — Otel, aver droit de licences, an
No 04 rue St Gajriel, autrefois connu anus

lb nom de Hôtel St Louis, Hôtel Risndean et
Glub Fronea-Canadien, ot aver auliorations
modernes de premiète classé, contenant environ
89 appartemants.  S'adreaser 218 rue 8t l'agi.

x188-12

LOYER OÙ A VENDRE — A St Uure sur la
hard, de la rividre Richelieu, une maison

an pierro, 13 pièces. moublée, large galorie, pe
fouss bt Danux arbres. Ecurie, hangar, fincis-
te.  Prèn du débarcadèére du datrau. S'adres-

 

   5 septembre prochain . B. Manttau, CS.V.,
Directeur, __. € - 197-14.) eat A HOS rus St Depin  -

faut qu'etle soit bonne Euisidie 1 nropre Be
présenter de Ÿ heures à JO beurue am, 6 da 7
heures pm. au No, 1201 Morcnester. 15 t45

PROPRIETES A YYNDRE

VENDRE OU A ECHANGER — Une maison
PA à trois Stages, deux Jogemeuts, Loulètx jos
tenmimaïîhitése modernes Fournaise Paey "Fa
code on brique proeafe pt en pierre Une férm-
sera! prise en échançre,  S'adresser au No 1:
rue Flutehison, Montréal Annexe 107-3
 

A ECIIANGER POUR PROPRIETE DE VILLE
Une terre à  Habrevisis, 154 nrpr en

cul ura, maison, Lurie of granges ; Guess à vou

dre sur fes bords du Richelieu, près de Sr Juat,
un lapin de terre (vec eahane de chasse a
«amp pour l'élevage des grenouflies et wavie
rons, une deg Industries Jes plue payantes re
Ve npok jaura.  B'adresser & JL M. LL Priterior,
0 dean, P. Q. 197-8

PROTRINTES A VENDRE — À vendre, uns mae
: grifique terre À Et Paul de 1 Tle aus Suix
eh Ut À Ste Mlaise, dans les meiHours terrains

Le

 

& foi; © grains, tent prêa du dépèt du t ;
K, wonditions fnelles.  H'adresser à Léon GF
“ar, DER rue Nevonit lune
 

OTS A MATIN — Pour clore la succession
Shaw, à vendre, lotg À bâtis de grand

choix, si‘ués sur les ruts Shaw et Gain, quar
tier Ste Marie, & quinze cents le quel; CR rues
Bout bien éqoutées. Be presenter AY Nu 144 pue
de ta Montagne. x1Ha-12

VENTRE — Ce magnifique p48 de maisons
portant lea Nos tad a 651 rus 8 Aad

entre Éherhreoké or Cherrler, un bac sain pe
un prompt acquéreur.  S'adreaser à LL« Beau-
aap & Cie, Nos 1103 eu L198 rus Ouiaein

ROFIGETE A VUNDRE — Le cottage en brie
que solide, fondations en pierre de taille

portant le No 75 rue Fanguinet, Ea parfaite
comittion Cour, hangars, ete. Neuf bars! res,

appareils à l'eau cu fi gaz on bon ordre Prig
modéré pour du complant seulement. 173 jno

  

 

 

A VESURTE
 

     VENDRE — Peux chaudières À vapeur co

A Lun ordre, 14 picts oe dopgucar 4 de

dinmadiree, aves TT tubes de Ely pow 3%  

  

  

Farce, 15 chevaux-vapour. Por dew

j'exaisen, s'adresser à A Mérires, Napisrsi

P. 9. They
 

VENDRE — Fonderie, machiemshop et
£ Jer-shop à vendre La :neilloire eh
possible péur un thâchiniste Qui dés
à «oh cbmpte. Vajotal lituité. Le pooquictugre

    

 

vend pour raison de santé Adrerser à boite

a7 8t Jean, Vo) 105-5

VENDRE — Tn pony brun avec atteiage
F ain«i que voitares d'été ot d'hiver, de tout
en parfait ordeo. 5N Coleraine. Ponte Fa
Charles PIER

 

 

 OF PRYUANDE des filles lexi erie pour
- : vsdre des babits à fa machine nus par
pouvoir électrique. aussi des filles pour appren-
dre à finir À le main. bons gages et ra
permanent, Se présenter à ta fubrigue 1. 0
Émail & Ca, rue Latour TSH
 

( N DEMANDE immédiatement trente persons
nes compêtentes pour faire tes chemis-s

A in machine: il y & de l'ouvrage pour des
personnes compfienies dans tous les départs
ments de notre fabrique. R'adresser immédiate
ment à Mme Iébert, & la fabrique Gault Bros,
rue Ste-Hélène. 180-6

“AISSIER-WAITER — ON DEMANDE un jeune
humnié comme caissier pl Un aAu£rs comme

Walter, A l'Héôre} Commercial, com dns rues No-
tre-Dame et St-Gabriel. les deux doivent être
cOMpPÉLOBIE. IRR.

 

 

N DEMANDE uns servante générale. famille

 

de deux, sans enfant. N'auresser 271 rue
St Martin. x1 R04

N DEMANDE une jeuns filie parlant les deux
latques, pour servir chez un coufiseur. 3'a-

dresser SSI rue SL Jacques, coin Windsor.
 

N DEMANDE des personnes compétentes pour
faité dos pantalons inilitaires. Se prâsen-

ter chez Workman, 1888 et 1580 rue Notre
Dame. xixes

N DEMANDE des bons faizeurs do “‘lurne*
Ji n'est pax nécessaire d'appartentr à l'U-

ntor S'adresser  immédintemens,  Kingbury
Fovutwear Co, 67% rue lasuile, Maisonneuve,

 

rame dome maimate © po PU -

N DEMANDE {mmédintoment itlux voituriers
du première classe, pour t-avatiler fe has

os rolturge, ti faut qu'ils sachent bien parier
anglais. nutile de #6 prégenter si l'on n'est
yas ouvrier Compêtent, Beagrave and Compass
BR rua Osborne. "XIR5-8
 

N DEMANDE des personnes pour faire des
chemiang, blouses, jupes, avera!l on pauta-

tons À lo machine.  Lhapiot permanent. lens
gagen. Aussi des filles puur apprendre Hoge
dresser A Davia, à The Standard Ehit Co,
Limlied. AtNo-9
 

oF NEMANDE des filles compiteatss pour côvs
dre à notre ataller ny pour apiportar de

l'ouvrage cher slices, st eller le préfétrat ; auvra-
ge faciig er Meer ot hank gages pavés, H adress

por & M. Workman, 1328 rue Notre=Damo.
 

IDE CUIRINIER — Un jeune homme sonce,
actif ot Intelligent trouvers une honne

place comme aldo cutsinter cn s'adressant fo
médiatement À l'hôtel Commercial, coin des race

 

Notre-Dame et St Gahetel 184-1

{ N A BESOIN d'un moulin de gocande main
pour faire les biscuits ruine ARRAN

B'alrester
AHoHLMme. LA Dramsur, Vaudreuil,

VENDRKE — Un viliige Cart et une vusture
4 Québec, neufs, faits par Bérert et Marne.
S'adreéser nu Nu 2721 rae Norre-Dame, Bolt
fel. Main 80a TENE

Au ventre de Is vilhe, nn res
propriétaire se TÉL FANT ahs

Métayor 42 avenuv
X18

VENDKE =
f inurant ; le
affaires. S'atdresser À 5 2

Souvenir

 

\ENPRE — Ouris de cordonnicrs pour tab

i ler ho cust ot faire des Chaussures, à tes

prix raisonnables, auvsi un bean stock de chans

surek, maxasin guvert de T heures an, à 49

hesires pin Jo Roston, 2000 rue Nte Catherine,

ï rur Ieury. Lud  

 

 

YT VENURE — Un cuarlot à pain on parfait
i ordre. B'adresser À Muiort ét Despochers,

valtuciets, #2 rue des inspecteurs. xivôsis

VESBKE ~~ hg bons Licycicg on ban ordre,

dent un pour dame, de ent A quinze pias-

Crem chucsu.

|

Venez les voir au No Uh rue Dupe
X180haan.

Lemiteseesrrr
VENUE — A has prix. des colsnnes en fap.
1s eben acter vivée, diiiérente jengueur et

prossenr. S'adressor chamhre G3 bâtisInipé-

rake. xbubheg
attta

VINPRE — Deux jeunes chtehs Épagneuls,
i âges da 8 mos. Sadresser à hu bigiie

rors. avenue Gaul, Verdun, xivä-6

 

  

 

AVIADRE — Table de l'Odl camplat à ven

i un piano carrd 3 das prix, eu Na
i dre Pr “

1481 rue St Laurent, ville ®t Lows. 198-8
JOA 

INLIOTHEQUE DE DROIT A VENTRE
I La bibliothèque de feu Charles Loupeet,

Magistrat de district, 68t offerte en veuls pac
ch auccéssion. Une Hete den oavrages conten:
arn adresefe eur demaudo. Les oifres seront
prisms on considérations et uné fépionse sv don

nie après le 15 août. S'adrosser à J. A. Lou-
pret, BtJean, Pay. 100-5
 

VENDRE — 12,600 plods de tuvnu of un peas
te, 3,000 pleda de 8 de pouce, à Été quia-

sé pour la vapeur, On peut te voir nur fe
freux 1. Morgan, atelier de ciment, Lutgne-
l'otnta. X15

 

erations
VENDRE — Viatonas de seconde man on
parrait Ordre, ainsi que Victoria neuve.

Aunet un Gladstone pant famille, < v'rescer
James Halpin, 3730 881 rue Visitation visa

r
m
a
r
t

t
t
p
e

 

VENDRE — U'ne coucheite do fer pour ena
font A vendre trèx bon marché. S'adres-

«er 1630 Bored, 159-1

VENDRE — 1 piano, 1 harmonium, f bu-
reau avet tirofr, 1 vitreau de comptoir

porte da tablettes et comptoir, l buggy.
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TABLETTES QUOTIDIENN Es

———me

3 9 août 145) ~ se F3
camille > Romain. 920-148) Facrons
E »

* ;

cu Dao A Rome, après dix-huit ni
+   

  
  

senos de sa ville épiscopale 41570)—
Ter. roi des Belges, épouse Louise d
fille de LouisPlhilsppe, roi de France
Luuis-Phillppe nouuné roi des Français

 

w A Montréal, gacrs do Mur Pat) Bru)
us ét 2a archevdgue de Mautrfat 72s

Grand incandie dé Chicaz> plus te *
rons détruites (1874)— Terrible cajarnopl oh
chemin do fer, A da jonction sutet-Poi rage,

  

sur lo Canada Atinatique new prsoi ne tude,
piusiours gridvamoent Fieesss 11=0V5

A méditer * Un homme 1Irrésolu eat oo fe
(Prowerde an gluls

OBSERVATIONS METEOROLOGIQUES

veau de soie —

 

 

Purosu météorbliogique, Tercnto, F, 5 OP. 1

Il continue à fatr- trés ! dans en  

     

 

  

  
    

dans une grande parte € ni, in

chaleur s'étent A présent © € Charani Amt.

real. Toronto x encore rapport de ph vis

températures en CencPe

:

+1. s a "at

du vonnoree dar. que sis Ones

at il à plu dans ptus ts de la paves

ue da Quitter.
Jrratures anime

Vitoria, 53-7 :

40-70, Qu Appel!
Port Arthur, HO-2
G4-5H4 1 Mon tetal.
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tonnerre.
hant St Laurent — Beau

, Brfeyes lovsux avec
d'ottovu et

: quelques

 

orages locaux avec

to irate. A
plus chad
nye san

  

entz mod
nt bend
ou oragens  

— %

sui x ser
Qualities aver
nerr

  
maritimes — Vents mod”-
A q-ouest 0 RVers ou

ovr, teimpéeatioe sta

  

décidément ce
5 tontreTre.

dansAanitoba — eau; peu de changes

la t-riptriture , Quelques oraues locans aves

tonnerre
[EOE

COURTES LEÇONS DE LA SAGESSE
 

 Lx piles enurageux à hommes, c'est cohif cut

pot ; TOsutis 1 1 ta piu wind

nombre d'initiztios — MENANTIRE
     

  
su

 

MONTRÉAL, 9 AOÛT 1800.

La Journée d'hier
—On célèbre avec grande pompe, ala

cathédrale de Montréal, le 7e anniversaire

de la consécration épiscopale de Mgr Bru-

S. E. Mgr Fulconio prend part à la

 

chesi,

fête.

—A Londres, prorogation du Parlement

anglais. On croitgu’il n'y aura pas d'autre

session avant la dissolution.

—A Coteau-Landin,, comté de Soulsng-s,

les conservateurs tiennent une grande as-

scmblée, avec beaucoup de succes.

_-Le général boer Delarey lève le sizge de

Reustenberg et capture la garnison anglaise

de Eland’'s River.

Le général hoer Dewet traverse le Vaal

sur les traces de Methuen, pendant qu'il

est poursuivi lui-même par Kitchener.

—~Le ministre des chemins de fer

japon, M. Matsmoto, dans une entrevue

qu'il a donnée à Vancouver, en débarguarnt

pour s'en venir dans l'Est, declare qu'il

croit apocryphes les depéches attribuées a

Conger et Macdonald, et qu'il est persuade

{extermination des ministres euro-

au

que
puens est chose faite

—La candidature démocratique à la pré-

sidence des Etats-Unis est officiellement

offerte a Bryan, qui prononce un grand dis-

cours-programme.

L'HON, T. C, CASGRAIN

L'hon: T. ©, Casgraim est de retour A

Montréal, d’un voyage de repos dans les pro-

vinces maritimes, lie du Prince douar,

Nouvelle-Feosse et le Nouveau-Brunswick.

De tout ce qu'il à vu ut entendu, le député

de Montmworency rapporte les meilleures ir

pressions sur la situation politique dans ces

trois provinces.

Un riche capitaliste de Habfas, entre au-

tres, lui à dit en conversation : J'ai vuié

pour Je parti lNbéral aux dernières élections,

mais c'est fini. Cette fois, je voterai el tra-

vaillerai pour le parti conservateur. Avec

les cou cateurs, on sail au moins où l'on

vu tandis que ie gouvernement Laurier nous

à conduits dans une direction estièrement vp-

celle qu'il nous avait fail entie-

 

 

 

posée à

 

FISHER CONTREDIT PARSIFTON

M. sifton a taitpublier M y a quelque

temps un atias à l’usaue des écoles.

Dans 14 séctiur qui traite de dn proviuce de

Quêtec où hL CE qUi sut:

L'industrie lacutre & fait des progres Tapi-
des par l'introduction de méthodes ane
1É05, QUES AUX SOLICLÉS organisées: la produce
tion éù la valeur des produits ont Lesnconp
auvcementer. Fin Isot, o} y avait 152 “éurr-
viva, Ch IXHH Cu Un CAnpiait 101, en aby,
Woy avait irotsaceries . CR INan en
comptait 1112 et set beurreries el {rota
nes combine Valeur du Lenire et du iro-
mage en Jui, 53 015,000, en (a8, S750.

Gou ; quantité de tearve fabiiquée cu is,
SUL.06Y livres, valeur Liis uts, La faht
tion du fromage «à auvmenté de 4924 5u1
Livres en J8ué, à  SLOG1716 en 1554, une
gugtnentation eu valeur de $1000,006 pour
le cultivateur

Cuilé citation, officseile puisqu'elle est pri-

se duns un ouvrage publié sous la directon

de l'hon. M. Siftou. prowve deux choses:

Premièrement, que le gouvernements De

3nucherville et Taillon, tant décriés par les

hhéraux, ont fait foire un pas immense à l'a-

agriculture dans la province.

Li deuxitèmiement, que M. Fisher munt Inys- |

qu'il prétend que le succds de l'industrie foi- i
tière dans le pays pe date que de som arti

vec à Ottawa.

Devant les laits, les prétentions mnnte-

riclles ne Liennent pas une minute.

A PROPOS DE JUGES
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: Mgr Bourget revient du Concile |

  
  

|
être vlou 2 leurs chefs-hena respectifa,

 

   

   

Psat: on F Cohsatrer jeurs ioisirs à aller
prêter nul rte « leur: «tetes des métro
prie.

Ceux qui cut appuyé ee pret de loi, et
LouJobe du nondire, se sont Fun gus

SOUS Le Leartoiesf à da © oublecr on sovamnicest
de A neftie tron Houvelles Jue  oor Lo Mentill

A quoi ie “Courrier da C-noën” aipnte:

} “Mes-iours Sete,” eonment iron
1 de l'hon, M. Robidoux

? Qu duait vrsiinent qui
is fosfraver un che

# fn

  

 

  

  

  

 

i
€ :

;{aiShalt  

 

  

 

 

 

empêchant les ju
rurtoux d'au leurs  colèques des

ts, motté  sterétpire provincial
doute, se fonfiler sur le bune h

Tout était préparé d'avance pour
sreiver orcet honneur si désiré et voilà que
le “fast rraver tout cet échifaudaue Hbé
ref, Quel Crime abrnnineldet

ACTUALITES POLITIQUES
Comté de Gaspé

   

 

 
  

 

 

    nait Convenué une assemhiée rouge à
et sir Wilicid Taurier devait y faire

un thscours, à sun retour des fêtes d’Ari-
chat. Cette mulfe vient d'être coutre-
mandée par M. Lemieux (fs de Jamirande )
ti déianë fédéroi par intésun du contté ue

Cuspé

  

  

 

 

  
  

 

Encore des migrations

On se réphie, à Quebre, que M. Carroll son-
sb, atsst lui, & secouer sur la Lerre ingrote
de Kazueurasha, ol son mandat est en grand
risque, le poussidre de ses souliers, I] arait
tenter forture à Lothimière, où M. Fortier

n'a pui encore Été cétmms cu Lercail maneté
rel
1 est aussi question de la mise au rancart

de M. Demers, de Lé M. Uts, Janzelier,
\e député “ntention d'a-
batidonner mandat à Québec pour aller

 

       

 

     

 

    se faite valoir sur In scène d'intawa. qu'il

Cr.nt pins dire de ses vastes ressources.
Un autre qui énvgre égalem ‘est AL

 

; Teluot, de Helicchésse. qui s'en Va se réfie
| Bir dans nt fronutge, a la Ferme

|

 

mentale, d'otiawa, H trouve cela y
t que sa candidattre dans Ucitechasse.

Candidat rouge à Pontiac
Ottgwa. oH

M OPoOHelly, acont d'unmoubles, dOTL:-
wi, i ered d'aylmer. dit qu'il a
Vante tion de se presenter coute candidat
Hbétal à Peu tat, Contre Tout venant

Un retraitant déterminé

  
  

 

      

Moy + plus le mordre de divite mur la
retraite de fn vie itrque de Hewat Bo

5. député fédlral de Yolo, CAL M al per
ÉCrit, List part de ai tation à ua
:

i
her rombre de ses mardauls.

La candidature Tibéralo en Alberta

Ta convention hiérale pour le choix d'un
sribdat dans Paltwrts, ours Leu le 22
4 M est tout provable que le député rc

M, Frank i directeur de ©) Ed-
monton Uuljetn® sera char, malgré ses ai-
lures affistées d'indépendance Hiéraie

ll ne disparait pas encore

Le Dr Lardertan, député de Grev-sud vient de
déclarer que. ntalkié ses vingi-0ind ans Ne ser-
vice actif, days la peuitig ie, il n'a pas ine
tention de s6 Teiirer, aux prochaines élec-

Hététides
Organisation

ALPalby. crganisateur conservateur de
Mantel, ALE Blount secrétaire privé de
ar Chertes Tupper, Andr Broder. MP,
A MW Wrioht. = annuel Bark autres or

LE isateurs conservileurs se Téuras-ent à

  

       

  

  
  

 

   
tiers
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Fsrorce amvourd'Tié pour fixer les dates de
Li ete de qaque-toques auxquels ur Charles
Toorser, le honniatles MM wen. ED Footer

gran Macdonald adresscront la pa-

 

Dans Selkirk, Man, Le député nuvrier de Yimnipez, M. Putlce,
: oup dans sa Voice” de la

‘peudaute dn Br Montgome
dans Selkirk. aux prochaines élections

Le “épuré actuel de Selkirk est M. John H
Macdorell, élu pur une voix de mazctité, en

5; M. Much Armstrong, oandidet con
r oblenant 1712 vutes, contre 1713

à Matdonell

Dans Ontario-sud

3. Geerge Mot orm ok, dieputé de Muskoka
ei Parry Found, a déclaré à l'un de nes
confrères de Torante oui n'a pas l'inten-
ten à ebandeneer sa division actuelle pour
se porter dans Ontarin-nord. 11 abandonne
ra ceite tâche À son associé, M. A MelLtod
fui, à l'élection particlie de 1897, ne fut
défait qu'à la mnorsté de 17 voix, par le
désaté patron-Touge, furcan Grakam.

Il tient pour le mois d'octobre

On prétend que sir Richard Cartwright,
dans sa visite à Toronto, -uncdi dernier. a
ouvert son Cœur à des amis et leur a Cor
fié que les élections générales auraient shre-
ment lleu en uciabre, à tout Événement.

Caudidat conservateur à Kingston

Kineston, &.

Un eanservaieur éminent prétendait, cet
Apris-nudi, que sir Charles Tupper serait
candidat à Kingston, aux prochaines élec-
tions fédérales. Cette proposition lui au-
rail Été faité et il aurait CAbIE de Londres
Qu'il visitera Kingsten à son retour. M.
BR. T. Walkem. CH, président de l'Associa-
Lion constrvatrice de Rongston, & qui on à
parlé de rumeur, dit qu'il n'en con-
naît neu. r Charles songeéait à se pré-
senter à Kiniston, do lui en aurait Vraisem-
blablemient parlé

Cas d’ambulance

ie d'acuidents hier : et ame
Notre-Danie à Cu Ba part

de travail, à ct cutét, Car elite a Été appelée
cag fois Le prentier appel à été vers 11
heures. hier matin, pour une meudiante, du
Lou de Mor e “storm. Azée de ST ans,
qui à été prise de faible© au cou des rues
Luvct et Sherbrooke. Lie ou été transpor-
we a l'hôpii. !

—A 12.40 heures, luer après-midi, l'ambu-
Jance était apoclée zu No 2 rue st Philippe,

Æ£ovn tenant Joseph Bourbonrars, chiifon-
. donnesbé au No Jia rucile St fherre.

Bourbornais, en descendant un escalier, dans
un hangar. a fait une chute et il à reçu des

= À la têtc et à la hanche. M a été
sort à l'hôpital.

A 4 heurc-, Lier après-midi, l'ambulanre de
l'hôpital Notre ihune, état appelée à la ga-
re Bonaventure pur te dame Eugénie Pelle
tier qui venait d'arriser de Springfield,
et gui, en aUedent le train pour Ste Mosa-
be, Pit prise sulitement de vomissements et
n'évanouit. A l'arrivée de l’ambulanee elle
avail reuris A  Conpalshbäuce, Mais les vo-
Missemests  persistalent. Elle fut condutte
à hoped

  
  

   

 

  

 

Toute une
buieure de l'hépit  
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 ! 3, da voiture d’ambulance était
avpelfe epvare wee fois, au Con des rues Ste
Hivabth e: Craie pour un bambin qui s'é
Sot wile sed owur le trottoir. A l'arrivée de Le ‘Pionmer’’ de Sherbrooke dit:

‘aire confrère de la “Patrie” veut
: v en faute, parce que nous nL .

pono cwpiehé le bill des trois uges de passa
eut te Parlement de Quétec.
“vous n'avons jumais eu la prétent on ce

yomviir combattre efficacement un projet me :
scitériel, surtout dans une chambre où Ve :
pnt de parti joue si souvent un rôle prépomn-

wnt

     

 

  

  

 

Nuire confrère doit. se rappeler ce cui et
urosé, durent la dersitre session, à
dn hill autorisant Pun de tos deux juprs ce :
Suerbruoke à résider en deliars de ce distriet.
A du demande de l'hon M. Kobidoux <e oll
fu* presiement renvoyé à six mois, sous le |

 nin wRa

prétexte gue les juges de Campagne devuient

 

Pestle d'Asumostura. Bitters

“arthoiaree, lexfont était revent à lui et
it vil trot ruerté chez ha

a Aoheares, ambulance fut ap
au can de. res Ste Catherine et Kt
pour l'accsdet arrivé au leune Smith,

seus donnous les détuils ailleurs.

Boissons de tempérance

N 10) pas à la campagne sans une bou-
pour douter un

stone à l'eau, au soda CU à la limisiade que
Suds Buver et pour Vous Garder de Ja 1Ha-
Ferev de tony jes dérangerments de la di-
+ ASSUTUZ-VOUS que ces ja Vraie An-
1s de reuvmnie universelle et manu-
iacturée seulement par le Dr J.G. B. Siegurt
& Fils. 194-9,

 

,
i

i

  

     
  

   

 

ANNIVERSAIRE GLORIEUX

Mgr Bruchesi célèbre le 3e anniversaire de

sa consécration comme archevêque

de Montréal.

 

 

Sa Grandeur Monseiznenr Bruchési a oi

bré à 1 culhédrale hier Matin, Une He. €

puatifieaie à l'eccusion de l'anniversaire ce

va ConséetLion épiropale.
l'immense nef de is cathédrale était

pnifiquement décorée.
Uni ziand notre de membres du rlergé et

des diitérents ordres relipivux étaient pré-

sents; les commnunautés de femmes étaient

utissi largement représentées.
Son Excellence, Mer Fuiconio, délégué pa-

pal, siépéeait au trône, revêtu des insignes ue

si dignité. À ses côtés, à Pab-aient AM

In in, supérieur du Séminaire de se-sul-

mee;

 

He

 

  
4,

 

i} ;

M. le chanoine St-Ucoice, curé de St-

Atlanase d'Herville.
La messe à été célébrée par Sa Grandeur

fer Pruchési, archevêque ne Montréal, Ha

Grandeur était. assistée dans la célébration

de l'nifice divin

=

par Mer Racieot, vicnre

apostolique: M. le chanoine Vaillant eux

plissait.  Voflice de diacre d'honneur, M. le

chanoine Danth, celui de sous-diacre d'hon-

neur: M. l'abbé Chaussé, celui de diacre

d'office, avec M. l’abbé Provost comme sous

diacre d'office. ;

Inutile de dire que le programme musical

a été supérieurement remph On oa rendu la

messe de Gounod.

POUR D’AUTRES CIEUX

Samuel Breuner prend la poudre

d’escampette avec l'argent de

ses clients

 

 

 

il taisse pour $12,000 3 Sis,000 de dettes.

 

Samuel Breuner, qui terait une épicerie au

Na 131, rue St-Donunigue, tout en agissant

comme agent pour la classe pauvre des Jus

Russes et Faumains qui habitent Moutréal,

jent de lover le puod. laissant derribre lui,

des dettes ay montant de $12,000 3 $15,000.

Avant de partir loa Colas plusieurs es

eroquerés, dent il aura à rendre compte des

vant les Cours Crinunelles du pays, SU ha

mans ses ANCIETS nt lui mettre le

grappui dessus ;

sreuner est disparu depuis lundi. et tous

les tours, su nlace d'affaires est envalue par

une iroupy de Jwils pauvres. qui redoman-

devt à xrands cris les mairres économies

qu'ils fui avaient confiées
“Mme Dreuner et sa famille occupent enco-

re dat wm. eats personne ne sail de quel

cas s'est dirigé le fugit:f. Une demande de

cession a été faite par les créanciers, et

en à découvert que In plus grande partie du
stock de l'épicerie a été enlevé.

 

  

  

     

OU EST BURKE-ROCHE
On veut savoir si le député irlandais est a

Montréal

La disparition subite et mystérieuse de
l'on. James Boothly Burke-Reche de New-
York, a amend jes amis do ce dernier à faire
à Montréal des recherches qui n'ont amené
aucun résultat
L'hon. M. Burke-Roche est député aux

Communes  Anslaises et le second Dis du
Garon Fermay. En 1880, il a épousé Fraucis,
fille de M. Frank Work, le milhennaixe de
New-York. Quelques-uns de ses amis sent
d'equnien qu'il pent être venu à Montréal,
ou à quelque autre endroit du Canada, parce
qu'il a obtenu du gouvernement canadien une
charte qui lui donne le droit de construire
une ligne télégraphique au Yukon.
Ses anus ont télégraphié à Montréal et à divers autres endroits, mais ils n'ont encore

eu aucune nouvelie. On suppose qu'il est
quelque part au N«rd-Ouest à surveiller les
travaux de sa ligne loin de toute communi-
cation.

 

Admis à caution

La cause contre le notaire Alexandre Dai-
gle accusé de faux, est entrée dans une nou
velle phast hier après-midi. L'accusé a été
admis à Caution sur Un cautionnement per-
sonnel de $2,000 et de deux autres sûretés
de $1.000 chacune fournies par le père eu le
frère de l'accusé.
L'enquête est ajournée au 231 courant.

 

Est-ce un vol ?
 

Un vol des plus audacieux a été commis
sammeis dernier lors du pique-nique des lu-
tiers au Parc Delorimner. L'un des membres
du club de bicycle le Muntagnard s’est fait
enlever de su poche 21 billets de pasenge
pour unc excursion au clair de la lune que ie
club de hicycle des Montagnards doit faire
à Doucherville, jeudi prochaie. Le farceur
ou le voleur qui a joué ce tour est connu et
est prié de venir remettre les billets volés
À M. Chevalier du greffe de la Cour du Re-
corder, le vice-président du club des Monta-
gnards, immédiatement, sinon il pourrait bien
se faire qu'il lui en cuise.
  

Guerre aux bouges
 

Pareil Denis et George Hickok, tous deux
arrêtés pour avoir vendu de la boisson suns
Hcence dun: leurs restaurants, rue Vitré, se
sont déclarés coupables hier, en cour du Re-
corder ; Hs ont été condamnés par le He
corder Weir à $30 d'amende et les frais ou
deux mois de prison. Ces deux individus ont
été arrêtés sur des plaintes faites par des
citoyens qui ont déclaré qu'ils tenaient des
établissements qui étaient un refnge pour
les voleurs. Dems a promis de quitter la
ville et llickok a promis d'abandonner sa
place d'affaire , c'est à cette condition que
e Recorder Weir ne les a condamnés qu’à
£54 d'amende.  

 

LE NEWYORK MUSIC HALL
Les témoins de la poursuite sont

unanimes a le proclamer une
nuisance publique
—

 

La contre-nrcuve est commencée hier

apres-mi:li

——

La cause de Charles Leleau, le propriétai-
ro du New-Yeng Muse Hall”, accusé d'a-
voir négligé de tenx pañibiehiknt son Tes-
taurant, s'est condtinuée hier après-midi, de-
vant Son Honneur le Recorder Poirier.
Les quinze létaoins entendus pour la pour-

suite hler et avant-hier, ont tous été unani-
mes h déclarer que ie restaurant Lebeau est
une nuisance publique.
Le prenver témoin entendu hier pour la

poursuite a té M, Louis Cousineau, résiau-
raieur demeurant au No. 653, rue Crug.
H dit que du = au 20 nullet, il à entendu

des cris, du chant, et des hurlements de tou-
te espèce, Venant du restaurant Lebeau. Sos

pensionnaires nc peuvent dormir avant mi-
nuit et il y a des Pagsrres au restaurant Le-
beau tous les jours,

Il avoue re pas avoir perdu de pensionnai-
tes À cause de cela, mais c'est sur l'entente
qu'il ferait tout son pussible pour faire ces-
ser ces disotdres, que ses pensionnaires sont
restés avec lui. Le témoin dit qu'il à vu
un gros nbmie à la porte de l'établissement
Lebeau inviter les gens à entrer.
Jobin Meadoweroit, gérant de la manulac-

ture Garth, rue Craig, jure que dans le mos
de juillet ila vu des bagarres à la porte du
restaurant en question, 1l à entendu crier et
chanter très fort hret endroit.

11 a vu des bagarres s'élover à l'intérieur
du restaurent et-se terminer À l'extérieur: al
a aussi vu le nègre de l'établissement mettre
des gens dehors.
Les hommes de la manufacture Garth qui

sont sous sun contrôle ont perdu du temps,
h cause dés bagarres qu'il y avait chez  Le-
taxau dans l'près-miid: le témoin déclare qu'-
iy oa environ 60 emnlovés h la manufacture.
Le troisième témoin est M. J. G. Uliey,

manuiueturier, demeursnt au No. 564, rue
Craig. (1 n'hésite pas à déclarer que l'accusé
Lebeau ne Gent pas son restaurant selon la
ion.
H demeure au No. 584, rue Craig, depuis 9

ans, of amis les pradecesseurs de Lebeau et
Hs étaient tous des restaurateurs onto cauwisd
autant de désordres Le témoin dit qu'il
est allé chez Lebeau le 4 juillet dernier avec
un de ses amis.
Son ani aété grandement étonné a-t-il

dit, de voir un nègre servir à lui et lui dire
en termes vulgaires de payer un coup ou de
sortir
Cet ami a dit au témoin que c'était la

première fois qu'il voyait une chose pareille
quoiqu'il edt beaucoup voyagé aux Ftats-
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Us et ailleurs.
Transquestionné par M. G. Morrison, 'un

dea avocats de la défense, le témoin décla-
re que le chant et la musique de l’établisse-
ment Lebeau consistent en des cris et des
hurlements, pour attirer les gens dans le
but de les faire hoire.
le témoin jure qu'il y a des bagarres pres-

que tous les soirs. Dans une semaine À sa
iaissauce ily en a eu quatre

Deux ou trois autres témoins ont 646 en-
tendus après M. Ulley et ont tous dit que
le restaurant Lebeau cest un lieu de désordre
et que, À chaque instant des bagarres s'y
élérent et se terminezt sur le trotLoir vis-
X-vis le restaurant. La poursu:te a alors dé-
claré sa cause close.
La défense commence- alors k faire enten-

dre ses témoins. Les cinq témoins qui ont
été entendus hier, sont tous ou des fournis-
seurs ou des employés de M. Lebeau. il va
sans dure qu'ils ont tous dit que personnelle-
ment ils ne connaissaient rien contre M. Le-
teau et que lorsqu'ils snnt allés là, c'était
toujours par affaire dins l'après-midi et
quelquefois l'après-midi, mals jamais le
soir. Le dernier témoin entendu bier après-
midi est allé plus loin cependant. C'est le
commis de tar da restaurant Lebeau, il se
somme Thomas Carhan Il a déclaré que le
restaurant tenu par son patron était exem-
plaire et qu'il n’y avait jamais de bruit ; au
contraire, il ÿ a dit-il un ‘“‘houncer’’ qui a
ordre de mettre les gens dehors s'ils vien-
nent 1h pour assister à la représentation, qui
parlent trop fort ; ils ne sont pas jetés de
hors ; mais invités à sortir,
M. Lefehvre, le greffier de la cour du Re-

corder qui Conduit cette cause, n'a pas jugé
À propos de transquestionner lé témoin. La
cour s’est alors ajournée à ce matin, à il

heures,

 

sel

 

DANS LE NORD

Succès éclatants obtenus par la Société de

Colonisation des Ouvriers

 

 

Les membres de la société de colonisation
mutuelle des ouvriers ont eu une importante
assemilée, hier soir. L'on a reçu le rav-
port de ceux des membres qui profitèrent de
l'excursion du 29 quiilet dermier pour visiter
le canton Boyer. Le rapport des explora-
tours est des plus satisfaisants. Déja 33 [a-
milles sont étatrlies dans ce canton; un
chahtier y a été élevé et une maison s’y
trouve construite. L'on a visité toute la

région s'étendant de Labelle au Nominingue.

L'on espère que le C.P.R. étendra sa lizna
jusqu'au Naminingue avant longtemps. La
société croit qu'il lui sera facile d'ouvrir, cet

automne, plusieurs acres de terre à Ju  cul-

ture. Le sol est bon et peu accidenté.

Plusieurs nouveiles familles vont se rendre,

cet automne, dans le canton Boyer.

  

Une bonne leçon

 

Un nommé Napoléon Roy, de la rue Mo-

reau, a été arréus avant-hier, au {irand Cen-

tral Theatre. rue S:-Paul, par le constable

Hackett, pour avou fait du désordre et

avoir mudi des jeunes filles. Traduit hier

devant le Recorder, il a Été condamné à $5

d’amende ou 20 jours de prison.

 

 
 

 

SOUS LE TRAMWAY
>

Un enfant de 4 ans se fait broyer un pied
*

 

DOULEUR NAVRANTE DE LA FAMILLE

 

Un pémible accident a eu lieu hier «près  
  

midi, vers 5.30, au Coin des rues Ste-Lathe-

rine et St-Denis, vis-à-vis la pharmacie Ba-

ridon. Un petit garçon âgé de 4 ans, du

nom de Bencawell Smith, fils de M. George
BD. Smith, surintendant de In “Canada swich
& Xpring Co.’ en a été la victime. L'‘en-
fant, qui était sous la charge d'une jeune
servante, Venait de descendre du char qui
descendait la rue St-Denis, pour prendre le
char de la rue Ste-Catherine lorsque ginsa
et tomba sous la roue du char dont id ve-
nait de descendre, Au même instant le char
de la rue St-Denis se mettait en marche et
la roue du char lui passa sur le pied cauche;
le pauvre petit fut immédiatement transpor-
té à Ia pharmacie Baridon, où les docteurs
De Gratdpré et Warren, qui se crouvaient
lio. donnèrent les premiers soins, La voiture
d'ambulance de l'hôpital Notre-Dame fay im-
médiatement appelée et le petit, blessé fut
conduit à cette institution. On ne saurait dé
crire le désespoir de Ja jeune servante en  

voyant l'état dans lequel se trouvait son pe-

tit protégé qu'elle accompagna jusqu'i Iho

pital. Les parents de la petite vicume, qui
demeurent au No 249 rue Lamontagne furent
immédiatement avertis et se rendirent sans
retard à l'hôpital chercher leur enfant, qui
fut conduit chez Jui, puis transporté à l'ho-
pital général, où les médecins de cette insti-
tutien ont jugé i propos de faire l'ampu‘a-
tion du pied. dont, les os avaient Été cum-
plètement broyés, Les personnes qui ont été
témoins de l'accident s'accordent À dire qu'il
n'y à eu aucune négligence de la part des
employés du tramway et que c’est l'impru-
dence de l'enfant lui-même qui est la cause
de ce pénible accident [car après avoir CLÉ
débarqué fe petit bonhomme au lieu de sé.
loignet du char s'en estapproché es la jeune
fille qui le conduisait n’a pas eu le temps de
l'en empêcher.
On né saurait peindre la douleur des pa-

rents à la vue de leur petit enfant qui ve
nait d'être ainsi victimé d'un aocident qui
le rendra infirme pour la vie.

+
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UN MEMBRE DU TAMMANY

M. O'Sullivan, de New-York, predit i'avene-

ment de M. Bryan à la présidence

des Etais-Unis

l’armi les étrangers de marque actuelle
nent de passage à Montréal se trouve al
Thomas © O'Sullivan, ancien senateur pour
le 17e district de New-York et membre de
l'execeutit du ‘Faramany Hall
Naturelleneut, M. O'Sulbvun est un ope

dent democrate et it prédit que Mo Bijan
Va être éju sans aucune difficuité en novem-
bre prochain. Cormriæe M. Richand Croker et
les aulres ches de fe démuers tic à New-
York, M. O'Sullivan croit lermement à
l'existence d'une alliance entre f'adunnistra-
Mon À Waxhington ct Je gouvernement hri-
tannigue.

Comme le plus grand nombre dex démocra-
tes de son ecole, M. O'Suilivan est en fu
veur de l'annexion du Canada aux Etats-
Unis. Pendant son séjour, ici, il à reçu la
visite de Fhon Dr Guerin, membre du cabi-
net provincial.

 

 

 

  

UN PERE RECLAME SON
ENFANT

La petite avait des préférences pour demeu-

rer chex son oncle

 

 

L'hon, juge Doherty a entendu, hier, les
plaidoyers de MBM. F. J. Bisaillon, UC. R.,
et D. Monet, M. P. sur la demande faite par
A. Z&nophile Vautrin, journalier, de cette
ville, pour rentrer en possession de sa fille
âgée de huit ans, Thérèse, que son oncle,
Vital Dupuis, cultivateur de St-Jacques-le-
Mineur, avait emmené che lui. Après la
mort de la mbre de la jeune fille, l'oncle et
la tante avaient emmené la petite Thérèse
avec oux. Plus tard son père [a réclama en
menaçant l'oncle d'une poursuite. Klle 1e-
vint alors en ville, ct resta à la maison de
son père jusqu'en Juillet dernier, alors qu'el-
le disparut. La dernière iois qu'on l’avait
vue, elle parlait à trois hommes non loin de
la maison. Vautrin se mit à sa recherche et
finalement se rendit chez Dupuis où on lui
ferma la porte an nez. De là l'émission
d'un bref d'habeus corpus.
M. Monet a prétendu que le bref n'a pas

sa raison d'être, attendu que l'enfant n'est
pes retenue contre sa volonié; et en effet,
elle désire beaucoup rester chez son oncle et
sa tante.
M. Bisaillan, d'un autre côté, à prétendu

qu'il n'y a pas d'autre moyen pour le père de
réclamer son enfant.
M. Dupuis a déclaré sous serment qu'il n'a

pas de droit légal sur l'enfant. Elle veut
rester chez lui et il veut la zarder.
Son Honneur a suggéré qu'on essaie d'en

venir À une ententé amicale pour éviter l'é-
mission d'un ordre de la Cour I n'y a rien
qui puisse empécher le père de reprendre son
enfant. Qu'un parent l'aune, ce n'est pas
une raison pour la retenir malgré la volon-
té de son père. Dans le cas présent le père
n’a rien perdu de son droit de reprenire
son enfant.
M. Bisaillon a demandé un ordre de la Cour.

pour éviter une scène attendu que la tante
ne senblait pas disposée à laisser aller
l'enfant.
La petite fille a déclaré qu'elle a demandé

à un étranger de la ramener chez sa tante.
La cause est prise en délibérée.

 

Promotion méritée

M. H, E. Tudor, vient d'être nommé agent
de district pour le fret ev les passagers de
la Great Northern Railway Company, en
remplacement de M. (G. Mcl.ean, démission-
naire. Il tiendra ses bureaux au No 1761 rue
Nutre-Dame.
 

Les pluies du mois d’aout

Voici le tableau des quantités d’eau tom-
bée depuis le premier d'août.
Mercredi, ler, .42 pouces; jeudi, 3, .43 pou-

ces, vendredi, 3, 0; samedi, 4, 0; dimanche,
a, .01 pouce; lundi, 6, AM pouces; mardi, 7,
74 pouces; mercredi 5, jusqu'à 8 am, .44
pouces. Total, 1.81.
En IR9R, il est tombé 2.82 pouces pendant

le mois d'août.

 

Une farce qui coute cher

 

Le Dr Sabourin, de Saint-Jean, P.Q., a
intenté une action de $5,600 contre la com-
pagnie de cirque des Frères Lemen, pour
avoir introduit son nom daus une chanson.
Le juge Charland a eniendu la cause hier à
Saint-Jean et sl a accordé $500 de domma-
ges au demandeur. On ne sait pas encore
d'une manibre certaine si la compagnie en
appellera de ce jugeinent, mais on croit qu'-
elle le fera. En attendant, le cirque conti-

nue sa tournée au Canada

 

Le service des tramways sur
la rue Windsor

L'ingénieur de la Cité a informé la com-
pagnie des tramways qu’on va commencer,
aujourd'hui, à paver l'entrevoie du côté
ouest sur la rue Windsor. En conséquence le
parcours des tramways sur cette rue vu
être modifié temporairement. De 7 hrs a.m.
à midi, et de 1 à 6 p.m., les chars de la
ligne Windsor ot St-Laurent descendront
vers le sud de la rue Guy, au heu de suivre
la rue Windsor. En allant vers le nord, ils
suivront la route habituelle.
Ce changement sera fait à partir d’au-

jourd'hui et durera probablemeut deux ou
trois jours.
 

Les élections municipales à
Longueuil
 

Les candidats à l'élection municipale de
Longueuil ont été mis en nomination. AM.
Maurice Perrault et Je Dr Louis Trudeau
ont tous deux posé leur candidature à la
mairie.
Quartier ouest, siège No. 1.—F. D. filo-

hensky, Jean Puras, Jean Simon et Pierre
Millette se feront la lutte.
Siège No. 2—KEusèbe Denicourt, élu par ac

clamation,
Quartier Centre, No. 1.—J. À.

Etienne Benoit.
Sière No. 2.—Victor Pigeon, élu par accla-

mation.
Quartier Est, No,

Narcisse Favreau.
Sibge No. 3— Cléophas

Patenaude, L. P. Ste-Marie.
L'élection aura lieu lundi, le 13 courant.

Gariépy,

1.—François Poirier,

Callaire, Pierre

 

Le voyage de Québec à Roberval et
Chicoutimi par voie ferrée, à travers
les magnifiques paysages de Ines et
montagnes des Adfrondacks Canadiens
nes, descendant le Saguenay et reves
nant à Québec par batean À vapeur,
touchant à toutes les joites places d’enu
du bas du fleuve, est sans meun doute
l’un des tours les plus agréables et les
plus varlés qu’ou puisse faire sur ce
continent, Le voyage se fait de jour aller
et retour. Aucun touriste ne devrait le
manquer. Tout le confort désirable à
l'hôtel Roberval. Billets pour tout le
voyages seulementDix dollars chacun.
Un joli guide illustré gratis sur de-
mande faite à Alex. Hardy, Québec.
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COUP OE PIED FATAL
Oscar Lefebvre meurt des suites de

coups reçus au cours d'ure

querelle avec un camarade

L’assaillant etait, parait-il, à son corps

defendant

Un jeime homme du nom de Oscar Leen
VIC, (tl vivait avec sa snère au No. 219, 17e

Ste-Cutherine, est mort hier matin, des sui
tes des cours de pieds qu’il à reçus dune
the dernier au cours d'une querelle avec un
autre jeune homme de la rue Davidson, du
nom de Victor Bluteau. Dans la déposition
ante moriem qu'il a faite, Leiebvre a avoué
avoir provoqué Mintean; ce dernier n'a que

17 ans, tandis que le défunt était âgé d'une
vingtaine d'années ot très robuste. D'a-
près In version du jeune Bluteau qui semble
corroborée par la déposition du défunt, H a
frappé son adversaire à coups de pieds à zon
corps défendant
Ce n'ext que mardi après-midi que les au-

torités ont été mises au courant de l'affaire.
Sur Ja plainte de la mère de la victime, un
mandat a été émis contre le jeune Bluteau,
qui a été écroué en attendant l'enquête du
coroner. Cette enquête doit avoir lieu cet
avant-midi, à 10 heures.
Le défunt était employé A la Dominion

Cotton Mills, à Hochelaga. Le jeune Blu-
teau travaillait à la fabrique de coton de
St-Henri

Bronchial
BROWN Troches.

DE BOSTON.

Soulage les Rlhurmes ot les Toux.
* Necontienaent nil oplum, nl autre prin.

cipe delutôre"*—DR A A. HAVES, Chlmista,
Boston.
Vendio en holtes seatement.
[BUX Canirelngona.
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Agents degros: BROWN BROS. (Ltd.)

51 Welilgton 5t., West, Toronto.

 

Tél des Marchands; Hus Norre-Dame 714

CULLETS,
ÜHRAVATES,vie| Le Po LEBEL
WMerceries |

BRETELLES,
GANT:
Ere. ETC.

 

 

163:3 Rue Notre-Dame
Près la Côte 5t, Lambert

167-Lau

Maladies de la Peau, du Sang,
DU CUEKR CHEVELU ET VOIES URINAIREY

Dr H. J. BRODEUR
SPÉCIALISEE DE PARIS,

Acné, Eczéma, Dartres, Châtés des cheveux, Penrln-
zis. Maladies du Hein, Vessie ot Prostate, Vari-
cocole vt tous résultais d'erreore du jeunesse,

139 RUE DLEURY,

10am. à 12am. L3 pan. a apm. pan. R30 p.m.
Mimanches 1 pra à 4 pom. Taléphone belt Vial
4 5 82-44 au

    
 

 

 

dMannées d'experisnoe

Expert Mécanicien et
x Ingéuleur.

Evaluateur de dominsges cœusôs par Je fou.
Bureau: Chambre £8 Batisse Im pérlais. Résl-

dence: 32 rue Seaver, Hochelaga 124    
 

PROPRIETES

AVENDRE
ou à échanger pour propriété
de ville où terre à la campagne.
 

Avenue YORK, Westmount
3 logements. Terrain 85 x SU

Avenue WOODS TOCK,
& logements. Terrain 45 x LOU
 

LOCALITÉ des plus DÉSIRABLES.

Propriétés absolument neuves
et en ordre parfuit.

S’adresser à

ART. C. BOURASSA & CIE,
AGENT D'IMMEUBLES.

26, RUE ST-JACQUES, Montreal.
Téléphone Boll Muin 1581, 185-Jno

Aux “SPORTSMEN”
Sil vous faut des...

ARTICLES DE CHASSE
avr

ENGINS DE PECHE ..

Venez voir nos

DERNIERS MODELES!
Ils vous platront,

J. H. Aimé Blais,
69 ST-ANTOINE, près rue des luspecteurs.

ARGENT A PRETER
SUR PREMIERE HYPOTHEQUE.

R'ndresser 4

L'ALLIANCE NATIONALE,
7 PLACE D'ARMES,

Ix8-30, 1, 3,6 at9

 

 

   
 

 

Le ‘Journal’ est publié par 1a Compagnie
d'Imprimerie Electrique de Montréal, ilton
MeDonald, Administrateur. Pemmicile, 78 rae
&8t Jacques, Montreak

 

 AMUSEMENTS==]

 

: > CETTE
Her Majesty's Theatre seuarse
Mutiné<: Mercredi, Vendredi, Sancti, à 215 pme

BALDOWEIN-MELVILEi; STOCK: CO,

Heprésentation du j ti ) J
plus grand dram on g- [iS 0
du slèete A t

Now prix ne changent Juans Matinees, bet etm

Roles, 120,9080 et Hien, 1935

La setnstne prochaine, «The Clisrity Tall.”

PARC RIVERSIDE...
Pted dela rue Desjardtus, Mais mneuve,

 

 

THEATRE CHAMPETRE
Vauderllle

MACNIFIQUE BOCAGE
Promennde illuminés sut lu

boril du Ulvuve

RAFRAICHISSEMENTS AU

CLUB HOUSE

Grehestie de ML'HERBERT SPENCER

Adintanion, - - - - - Ste

Menu l'Hôtel Fortin
Aglouri’hut de midi à 3 lirs, pin,

Coin des Rues St. Jacques et St. Gabriel

1521
 

  

SODPE
Aux Puls. Conromme à ta Tortue

POISSON
Filets de Haddock, sauce Portugatse,

ENTRÉES
Salimnix de dinde aux champignons,

Civot d'Antfloppes unes Bordetnise,
Rugout de boulettes à Ja Canrtiermne

ROTIS
Côte de Beenl, sauce brune

Lilgot d'acneut, snuee entho.
VIANDES FHOIDES
Jambon. Pore fruis.

LEGUMES
Iuricots verts au beurre,

DESSERT
Pudding au riz, sauce citron,

Crome A la gixer, sauve vanille, Prulrs do In saison
Promuege Oka ot canadien Lait, Thé, Café,

‘A VENDR
ECHANGER
Propriétés payant of

10%Couditions faciios,

Honne localité,

Maisons a Louer.

Argent a Preter.

ART. C. BOURASSA & CIE,
26, rue St-lacques.

a-1 n=l) aby

Roast Boef. Pritt 8418.

Putates nouvelles,
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NAISSANCES

DAIGNAPNET — À St Ldouard, Je 7 anil cous
rant, Pépouse du De M Daignault, une fülle, qui
a regu au hoaptème les nonin de Marie-hianches
Alice,
DE CHAMI'LAIN — A Montréal, le 5 courant

au No Stk rue Amberst, l'épouse de M. Ludged
De Chœ+mplain, menuisier, un fils
Prénoms : HermileCharlos-Auguste-Arthur.
Farrain et Inarraine, M. Hermile Meunier et

aese-Anu“e De Champiaims

MAKIAGES

LEVESQUE-SAINT-MARTIN — Le 30 juillet
eut leu à l'église de Mulknnneuve, le manage
de M. Loula Lévesque avec Mile Antoinetin Sig
Martin, fille de M. Octave  &t Martin, boure
Ruois.
L'heureux couple est parti pour un Voyage

à Sherbrooke.
Nos meflieurs souhaits l'accompagnent.

THOGUFE-JOHIN — A Montréal, Ie 6 courant, &
ta vhapelie du Sacré-Coar, église St Jocques, M

Ogear Hogue conduisait & l'autel) Mille Dianna
Jobin,
la bénédiction nuptinla a Été donnée por M,

l'aihé Rousseau
Lheureux couple est parti pour voyage.
las de cartes.

DECES

DULUNG — En cette ville,
Vago de BR ans et 10 jours,
épuuse da Louis Mulude.
Les funérailles aurunt lau vendredi matin, la

10 courant. Le conval fundbre partira de la
demeuro de In défunte, No B00 rue de Montje
gny. à $ heures a.mm., pour se rendre à l'église
St Vincent de Paul, at de IX au ctmetitre de la
Côte des Nelgus, lieu do la sépulture.
Parents et omis sont priés d'y nasisier sang

autre invitation.

DESORMEAULT — En cette vilie, le 7 cou-
rant, À l'âge de 79 ans et & mois, Angèle Meue
nier dt Lagucé, épouse de feu Antoine Ursor=
meauit.

Les funérailles aurnnt Heu vendredi la 18 cou-
rartira de la demeurn

ie 7 courant, §
Flza Lamarre,

rant. La eomvai funèbre
do sa {fin Madame Elol Drapeau, No 208 rue
Champlain, À 7 heures a.m., pour se rendre à
l'église du fncr&-Cœur et de là au cimetière de
&t Vincent de Maul, lieu de In sépultire.
Parente ot nmis sont priés d'y assister sons

autre invitation.
GOUGEON — A la ville Enint-Louls, le T7 cous

rant, À l'Açe de 21 ans, Angélina Gouneun, fillo
de Onfsiine Gougean.
Les funérailles auront leu vendredi, 1e 19

courant. La convot funèbre partira de Ta dee

meurs de sun père, No 1485 rue St Laurent, aA
£ heures, pour s rendre À l'église de l‘Enfante
Jégus, et de là au cimetière de In Câte des Nols
ges, leu de Ia sépulturo.
Tarants at omig sont prite d'y assister sans

autre invitation.

GAGNON — En cette ville, minrét, Je T cou
rant, à l'âge de 70 ans, B mois st 14 jours,
Murfe-lfélofse  Lemaître-Auger, veuve de feu
Hercule Gagnon, en son vivant de Louleavillo,
Les funérailles auront lieu vendredi notin, le

10 courant, à 8 heures. À Véglitsr St Jacques.
La convoi funébre partira à 7,30 heures de la
demeure mortunaire, No 04 rue St Denis. L'in-
humatlon aura lieu au cimetière de la Côte des
Neiges.
Parents et amis sont prits d'y assistor sang

Autre invitation.

DESNOYERS — En catts ville, lo 8 courant,
à J'Age de 14 ans et 11 mois, Rose-Alma Doge
noyors, enfant de Aimé Desnoyers.
Les funfrailles auront Leu vensredi, js 10 cous

rant. Le convoi fundbre partira se la «orneure
lu son père, No 22 rue St Dominique, à #4
houres nom, pour se rendro à l'Aptlee Netres

Dama of de là au cimetitre de ia Côte ées Note
ges, Heu de In sépulture.
Parents et amis sont priés d'y nssis‘or sans

autre invitation. 
 

 

J. A.

 

 

 

Systhme Perfectionnd
Breveté donnant

Raféronces en villo : ; Me

BURPAU : 1698 RUE NOTIE-DAME, MoNTRÉAL
Bpécialité: GRANDES INSTALLATIONS

Entiere Satisfaction!
= = rire

COLLEGE STE-MARIE,
8. Warnes Kinng & Rox,

Tie Roper MitensLn Co,

PAINCHAUD, Ingénieur Acétyléniste

  

  

pour Institutions
Usines et Munictpalités. fal   
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